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NOTICE BIOGRAPHIQUE

SUB

GUSTAVE MAILLARD
PAtt

E. RENEVIER, prof.

La Monographic de$ mollusques terrestres et fluviatiles tertiaires de

la Suisse est le dernier travail de notre excellent ami Gustave Maillard,

decede le 14 juin 1891, au moment ou il mettait la derniere main a la

premiere partie de cet ouvrage, heureusement la plus considerable.

Charge par le Comite de la Society patSonlologique de rappeler iei les

divers travaux scientifiques de celui qui fut un de mes meilleurs 61&ves, et

sur lequel j'avais ibnde de grandes esperances, je resumerai brievement sa

trop courte carriere, en y ajoutant la liste de ses publications.

Ne a Ollon (Vaud) le 29 Janvier 1860, dans une famille de position

modeste, G. Maillard fit pourtant de bonnes etudes. Son pere, voue k Fen-

seignement secondaire, tenait, ainsi que sa mere, a donner k leurs enfants

une bonne education.

Apr&s le College cantonal, le jeune homme suivil les lemons du Gymnase

de Lausanne et prit son baccalaureat es lettres. Ensuite il entra a la Faculte

des sciences de notre Acad^mie, et en sortit a dix-huit ans avec son bac-

calaureat ks sciences. C'etait un etudiant applique et consciencieux, mais

faisant peu de bruit. Dans les cours, je ne Favais pas particulterement

remarque, et ne me doutais pas alors de sa predilection pour la geologic
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C'est k sa sortie de la Faeulte que j'entrai en rapports plus in limes avec

lui, rapports qui, pendant treize ans, ont ete ceux d'une affection reci-

proque, toujours croissante. La rnort de son p6re, survenue peu avant ses

examens de bachelier, changea momentanement ses plans d'etudes. Au

lieu de quitter Lausanne pour aller a PUniversite, il sentit que c'etait son

devoir, comme fils aine, de Tester encore pour un temps aupr6s de sa

mere, qui avait des jeunes gens en pension, et de 1'aider de tout son pou-

voir. Void, a cet egard, le temoignage de son frere cadet, professeur a

Montreux.

« II prit imm^diatement sa place de chef de famille. II devint d'emblee

« homme, par la maniere dont il comprit sa vie et la regla. L'amour filial

<i qu'il portait £ sa m6re devint une sorle de culte. Aussi loin que je puisse

« me rappeler, il m'a toujours temoign£ une vive affection, qui n'excluait

« pas la fermete. II savait etre severe; il n'a jamais ete injuste !

»

C'etait en 1878; Maillard vint m'exposer ses circonstances, et me deman-

der si je ne pourrais pas Foccuper au Musee geologique. II y entra d'abord

comme benevole, puis, dans le courant de Fannee, il devint pr^parateur en

titre, et y resta trois ans comme tel. Durant ce stage, je pus apprecier

son zele consciencieux et ses aptitudes croissantes.

C'est pendant ce temps qu'il devint membre de la SoetStd vaudoise des

sciences naturelles, dans le Bulletin de laquelle il publia ses premiers essais,

surla Mollasse des environs de Lausanne (N<» 1 et 2 1

). Un peu plus tard,

il fut Domme iditeur de ce Bulletin, dont il fit paraitre le volume XVII.

Puis il se chargea de traduire, sous ma surveillance, pour l'Inspectorat

technique des chemins de fer suisses, le rapport general du D* Stapff sur

le Profil geologique du tunnel du Gothard (No 3).

En fin, lorsqu'il eut connaissance du concours ouvert, le 1<* juin 1881,

par le Comity d'organisation du Congr&s de Bologne pour la a Resolution

pratique de la question des figures geologiques, » il entreprit de concourir

etlivra un memoire de 110 pages et 13 planches (No 4), Le prix ne fut

adjuge a aucun des six concurrents, mais Maillard obtint, k la suite de

MM. Heim et Karphvsky, un #*• aecessit, de 800 francs.

1 Renvois a la list* bibliographique.



Tons ces travaux ravaient d^veloppe, ^t lai^v»i^at^feit ifentir te feesoin

d'achever ses etudes & rUniverstt<§, pour dcqu^rir le grade de docteur &s

sciences. En 1881, il obtint pour eela un conge v lui permettant de

reprendre ^ventuellement sa place au Museede l*ausanne, tl se feodit £

FUniversite de Wurtzbourg, 06 il travailla pendant quatre semestres, sous

Fexcellente direction de M. le professeur F. Sandberger.

(Test de \b qu'il m'envoya, pour les Archives de Geneve, an Gompte

rendu des travaux de M. Sandberger sur les Filons (N* 5), ainsi quo, pour

le Musee de Lausanne, de nombreux fossiles du MuschetkalL Mais il tfap-

pliqua plus specialement a Fetude des Mollusques terrestres et d?ean douce,

pour pouvoir plus tard decrire ceux de notre Mollasse. II etait £ bonne

ecole pour cela.

En 1883, Maillard revint en Suisse, pour prendre son doctorat sous les

auspices de M. Heim, et le i** mare 1884 il fut prorau docteur en pkiloso-

phie de FUniversite de Zurich. Sa dissertation portait sur le Purbeckien du

Jura (No 6), et fut le point de depart d'ltne serie de travaux stratigtaphi-

ques et pateontologiques sur le meme sujet (N4** 7, 8, 9, 10, 12, 13), don

t

sa monographic, parue dans les volumes XI et XII de nos M&noires paUonr

tdogiques, fut le plus important.

M. Heim, qui avail apprecie la valeur de notre amivil^sira i« girder a

Zurich, et Fattacha aux collections paleontologiques du Polytechnicutn, h

titre d'assistant. II y passa environ trois ans k classer, de concert aivec le

Dr Bertschinger, les belles series de ce Musee. Ce fut ^occasion d'tin travail

sur les Algues fossiles, paru egalement dans nos Mtmoires patSontahqiques

(Nos 14, 15).

A Zurich, Maillard se lia avec Alexandre Wettstein, de regrettable

memoire, et entreprit avec lui, a Finstigation du professeur Heim, de for-

mer, pour les musees et les amateurs, des collections de roches remarqua-

bles, surtout au point de vue tectonique et orogeniqne. A ce propos, les deux

amis coururent les Alpes dans tous les sens pendant fete 1886, et firent

leurs offres aux directeurs de collections par circulaire du 15 Janvier 1887.

Lorsque, quelques mois plus tard, Maillard quitta Zurich, il laissa toute

Fentreprise a son associe, qui lui-meme fut tu£ peu apr£s dans le terrible

accident de la Jungfrau.



Lefrerede M
versa notre ami pendant son ^our a Zurich :

a II avait eu jusqu'alors de fermes convictions religieuses ! Ses etudes

« et rincredulite de son entourage le jeterent dans un etat d'incertitude

« qui luifut tres penible. S'ii n'arriva jamais k renier son Dieu, au moins

a connut-il le doute!— Confident de toutes ses pensees, je puis en parler

« sciemment. — Mais bientdt des Etudes plus completes elargirent son

« horizon et le ramen&rent a la foi religieuse. Sa pi&6 fut d'autant plus

« sincere qu'elle etait le fruit de longues et douloureuses luttes, dont sa

« correspondance intime porte la trace.

»

En 1887, G. Maillard obtint la place, assez avantageuse, de Conservateur

du Musee et Bibliothecairefde la ville d'Annecy (Haute-Savoie). II s'y ins-

talla en aoilt, et se mit activement a roeuvre, pour cataloguer les livres et

classer les collections. Puis il s'interessa viveraent k Tetttde stratigraphique

et orographique de cette belle region alpine et au developpement intellec-

tuel de sa population, faisant beaucoup de courses, en ete pendant les

vacances, et donnanl en hiver des conferences trfe goutees, qu'il resuma en

un petit volume (N° 17),

En 1888, il fut attache, eomme eollaborateur, a la carte geologique de

France a grande ^chelle, et charge de la plus grande partie de la feuille

d'Annecy. En vue de ce travail, Maillard parcourut et etudia pendant trois

et£s (1888 a 1890) les Alpes du Faucigny, et en moins bonne saison le

Saleve, ainsi que le plateau mollassique. II fit en ce peu de temps un tra-

vail considerable, gr&ce a ses aptitudes exceptionnelles et a la connais-

sance qu'il possedait deja des regions suisses analogues. Son etude fut

hautement appreciee par le savant Directeur de la Carte, M. A. Michel

Levy, qui consacra deux Bulletins du service a la publication de ses obser-

vations et de ses profils geologiques (Nos 18 et 25).

En tele du second de ces Bulletins, qui vient de paraitre, se trouvent les

lignes suivantes de M. Levy, qui montrent quel cas il faisait de son jeune

eollaborateur :

a Le service de la Carte geologique de France, dej& si cruellement

<c frappe par la mort de Lory, vient encore de perdre un de ses plus emi-

« nents et de ses plus zeles collaborateurs, dans la region des Alpes :
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c Gustave Maillard est mort i trente-deux ans (34 */;), enleve preraatu-

« rement a la science, au moment m£me oii il allait reeueillir le fruit de

« ses laborieux efforts, et nous donner, avec la feuille d'Annecy, une&ude
cc vraunent magistrate sur la stratigraphie des Hautes-Alpes de la Savoie.

« J'avais personnellementeu 1'occasion de laire* fannee derniere, quel-

« ques courses communes avec Maillard; nous arioos commence, sur les

« feuilles d'Annecy et de Valorsine, a raecorder nos contours respectifs,

e et des ce commencement de collaboration, que nous esperions fruc-

<i tueuse, j'avais*con<?u la plus haute estime pour Tenergie, la science et le

« coup d'oeil stratigraphique de mon compagnon.

« Je considere comme un devoir de publier, meme incompletes, les der-

<c nieres notes que notre regrelte collaborates m'avait transmises. II devait

« les reviser apres la prochaine campagne, et en tirer des resultats que je

« pr^voyais dignes d'adrairation. »

Comme Maillard ne travaillait pas seul a cette feuille, celle-ci ne pourra

parailre que plus tard, quand les leves d'autres collaborateurs seront ter-

mines (N° 27).

Toujoursplus apprecie par la partie eclairee de la population d'Annecy,

G. Maillard fut nomme secretaire de la SocHle florimontane de cette ville,

et devint en Janvier 1890, directeur de la Revue savoisienne, qui en est

Torgane. Comme ill'avait d£jk fait anterieureiiaent, il y ins^ra divers arti-

cles sur des sujets d'histoire, d'archeologie, etc. (N*8 19k 24).

Enfin, poursuivant toujours le meme but educatif, il entreprit de publier

une Gtegraphiede la Haule-Savoie, avec la collaboration de M. Ardaillon,

alors professeur au Lycee d'Annecy. Sa mort est venue interrompre ce tra-

vail, dont il avait deja redige trois sections : Gfologie, Orographic et Hydro-

graphie (N° 28).

Quant a la monographie ci-jointe (N° 26), e'etait un projet deji ancien.

Nous en avions souvent parle, et je l'avais fortement encourage a le r£ali-

ser, lui repr^sentant Timmense service qu'il rendrait par la k notre geolo-

gie tertiaire. Malheureuseraent, il s'y est decide trop tard, mais c'est par

conscience qu'il renvoyait, ne voulant pas nuire a ses devoirs profession-

als, non plus qu'a d'autres travaux concernant plus directement le pays

ou il s'etait etabli.
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En aout 1889, G. Maillard avait epouse Mademoiselle Sophie Jaccard,

fille de notre collegue le D* Auguste Jaccard du Locle. lis n'ont point eu

d'enfants.

Depuis quelques annees deja, la sante de Maillard avait subi de frequents

aecrocs. Au commencement de 1891, il prit un conge pour venir se faire

soigner k Lausanne. Apr&s quelques semaines de traitement il paraissait

gueri, et s'en retournait joyeux a Annecy, reprendre ses travaux scientifi-

ques. Mais, h^las, le mal n'avait fait que se deplacer, et, le 14 juin deja, il

expirait d'une meningite tuberculeuse, h la suite de grandes souffrances,

heureusement peu prolongees.

Deux journaux — Les Alpes d'Annecy et Le Proqres de Lyon — ont

racont^ ses fu^erailjes, en presence d'une foule emue. La population tres

catholi^ue d'Amjecy viut ecouter respectueusement Tallocution du pasteur

protestant et les adieux d'un professeur de la ville, donnant ainsi un temoi-

gnage ^BStiwe $t de regret sympathique au jeune savant etranger qu'elle

avait vj4 a P<jeuvre au milieu d'ellevFespace de quatre annees.

La mart de G* Maijllard est une grande perte pour la science en general,

et pour la science Suisse en particulier. Tout en s'interessant activement

aw deyeloppement intellectuel de la Haute-Savoie, il n'avait point oublie sa

patrie. 11 esp^rait bien y revenir un jour, et eut ete heureux de mettre ses

talents ^ service de son pays. Ce qui le prouve, c'est Tinteret constant

qu'il portait au Mmie geologique de Lausanne, auquel il a laisse ses collec-

tions el toute la partie de sa bibliotheque qui pouvait y etre utilisee, le

reste devsnt etre reparli entre divers jeunes naturalistes peu aises et d'su-

tres bihliptheques de sa ville natale.

G. Maillard etait aussi habile stratigraphe que savant paleontologists. Sa

sagacite etait rarement en defaut. II y joignait un vrai talent de dessin,

qu'il appliquait aux croquis geologiques, ainsi qu'a la representation des

fossiles. On en pent juger par les figures de la presente Monographie, qui

ont ete photographiees sur ses dessins originaux.
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Avec cela faomme s^rieux at iModeste, e^^ consciencieux,

aimable et bon envers tousv II avait tout ce qu'il faut pour se faire aimer et

pour reinplir une utile carriere. Gustave Maillard e&t ete la gloire de

celle de nos Universites qui Fefit appele!

Mais Dieu en avait decide autrement, et voulait cueillir ce fruit a peine

mur.

Lausanne, le l er novembre 1891.

E. RENEVIER, prof.
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AVANT-PROPOS

II y a dej& plusieufs annees que j'avais et<§ invito it etudier les <x mollus-

ques continentaux » du Tertiaire Suisse, mais diverses circonstances, au

premier rang desquelles il faut placer le manque de temps, m'emp6cheren t

de realiser ce projet.Ce ne ful qu'en 1889 que je pus songer k le mettre a

execution, gr&ce aux bienveillants appuis et encouragements qui me furent

donnes par MM. Renevier et de LorioL Ce dernier mit pbligeainment sa

biblioth&que a ma disposition, et cette circonstance rendit seule possible

mon travail, etant donnee ma situation dans une petite ville de province

ou Ton se trouve prive de tout moyen d'etudes.

Les raat^riaux que j'ai re$us sont tr6s abondants. Les Musees de Lau-

sanne, de Zurich et de Berne m'envoyerent leurs series; je re<?us du Musee

de Strasbourg la collection du D* Greppin; enfin j'eus k examiner les

echantillons nombreux recueillis par MM. Jaccard, Rollier, Schardt, Mathey

et Rossel (il ne m'a pas ete possible d^tudier les collections de Bale ni de

Lucerne). La plupart des individus laissaient cependant beaucoup k d£si-

rer au point de vue de la conservation, et les Helix, surtout, me donnerent

beaucoup de peine; je crois neanmoins etre arrive a des resultats & peu

pres suffisants.

Pour tous les travaux sur les mollusques eontinentaux, c'est 1'ouvrage

de M. Sandberger : Land- und Susswasserconchylien der Vorwell^ qui cons-

stitue la base dont on doit partir.

Pour la Suisse, M. Sandberger parait n'avoir eu entre les mains qu'une

partie de la collection de Zurich, et le norabre des especes qu'il a citees ne
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s'eleve qu*£ une soixantaine ; U:sera^|i^rt^aii' dela de 150, en utilisant tous

les materiaux que j'ai eus entre les mains, tine monographic etait done

necessaire pour se faire une id6e un pen exacte de nos faunes tertiaires

d'eau douce, et pour decider certaines questions stratigraphiques.

Un mot encore au sujet des figures, afin d'eviter aux paleontologistes qui

auront a faire leurs dessins eux-m£mes tous les longs essais auxquels j'ai

dii me livrer, et auxquels, du reste, la maison Tbevoz de Geneve s'est pr6-

tee avec la plus grande complaisance. La meilleure maniere de faire des

dessins pour la phototypie, quand on doit obtenir des ombres pleines, est

le lavis, applique sans trop s'occuper du moelleux du relief; on renforce les

ombres, les noirs, avec la plume. II est preferable d'agrandir un peu son

dessin, de maniere a le faire red uire par la photographie, ce qui lui com-

munique beaucoup plus de finesse. Ni la mine de plomb seule, ni la plume

seule, ou le melange des deux ne m'ont r6ussi; le lavis seui a donne des

resultats satisfaisants; tous les dessins oni£t£ faits par moi.
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L'Avant-propos redige par notre regrette Maillard devait, dans sa pensee,

etre complete par quelques considerations sur les divers niveaux ou gise-

ments des fossiles qu'il venait de decrire. La mort est venue le surprendre

avant la fin de son travail. C'est done sur le desir qui nous a ete manifeste

par la Direction des MatSriauxpour la PalSontotogie Suisse, et en yue d'etre

utile aux nombreux souscripteurs de cette publication, que fai redige les

pages suivantes.

On vient de voir que fauteur de cette monogr^pbie constatait le mauvais

etat de conservation d'un grand nombre d'echantillons etudies par lui.

II eiit pu ajouter qu'k ce point de vue il y a un contraste frappant entre la

faune des mollusques tertiaires des gisements suisses et eelle des autres

bassihs du continent. Tandis qu'ailleurs, dans le bassin de Mayence en

particulier, on pent observer, en superposition directe, plusieurs Stages,

caracterises par des faunules variees, riches en echantillons bien conser-

ves, on voit dans la molasse Suisse des assises de plusieurs eentaines de

pieds, absolument steriles, ou ne renfermant que des coquilles ^erasees,

ou a Fetat du moule interne, ne pouvant fournir aucun indice sur l'3ge de

la formation.

On s'est, jusqu'ici, fort peu occupy de Petude des causes de cette st&rilite

presque absolue des terrains tertiaires suisses. Mais il est a croire que les

observations sur la sedimentation actueUe dans les lacs suisses apporteront

quelque lumiere sur les phenomenes anciens. On constatera, par exemple,
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que la quantite relative de carbonate 4e ehaax m
d'un bassin lacustre est Pun des facteurs principaux; que la oix celte pro-

portion est forte, \e test des mollusques resiste a la decomposition el se

trouve enseveli avec les sediments; que 1&, au contraire, oft les eaux sont

pauvres de celte substance, il s'opere une rapide dissolution de tous les

teguments solides, coquilles, ossements, etc., des aniraaux.

A 1'appui de ce raisonnement, nous ferons observer que les gisements de

coquilles tertiaires des vallons du Jura sont, de beaucoup, les plus impor-

tants et les plus riches. Les couches de calcaire lacustre du Val de Dele-

mont, de Tramelan, de Tavannes, de Vermes, et surtout du Locle, renfer-

ment en prodigieuse quantite certaines especes que Ton chercherait en

vain ailleurs dans les marnes subordqnnees aux gres molassiques.

Tous les geologues sont, eroyons-iious, d'aceord pour admettre dans la

serie terliaire deux grandes divisions : l'£ocene ou Nummulitique et le Mio-

cene..011 Molassique. Nous ne parlous pas ici du Pliocene, qui n'est pas

represents en Suisse.

D'une maniere generate, les couches eocenes sont limitees a la region

subalpine et representees par des formations marines (Nummulitique et

Flysch). II y a de plus, dans le Jura, des depdts lacustres ou d'origine

hydrothermale, qui ont fourni quelques mollusques terrestres et d'eau

douce.

Les couches miocenes ou molassiques, puissamment developpees, oceu-

pentl'espace compris entre les Alpes et le Jura et penetrent meme dans les

vallees de cette chaine, ou on les trouve jusqu'a Paltitude de 1000 a

1200 metres. Elles sont caracterisees par Falternance des depdts marins,

lacustres, fluviatiles, et meme terrestres (marnes rouges).

On a, de bonne heure, reconnu la necessity de creer dans ces deux sys~

temesdes subdivisions, basees soit sur la stratigraphie, soil sur la paleon-

tologie. En ce qui concerne PEoeene, nous n'avons pas k nous en occuper

ici, vu le peu d'importance des couches nympheennes. II n'en est pas de

m6me du Miocene, dans lequel on a propose la distinction, plus ou moins

justifiee, de nombreux Stages, Aussi eroyons-njous utile d'en dire d'abord

quelques mots.
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C'est dans le premier volume de !a Flora^
nous trouvons Tun des premiers essais de groupernent systeinatique des

couches miocenes de notre pays. Dans le chapitre consacre a la Stratigram

phie de la molasse, Heer distingue les etages suivants :

V. Lignites et calc. d'eau douce superieur : Oeningien.

IV. Molasse marine et gres coquiller : Helvetien.

III. Molasse d'eau douce inferieure: Mayencien.
II. Lignites et calc. d'eau douce infdrieur, etc. : Aquitanien.

I. Molasse marine inferieure : Tongrien,

Vers la mSme ^poque, C. Mayer comm^neait la publication des Tableaux

synchronistiques, destines a son enseignement de la stratigrapbie au Poly-

tecbnicum de Zurich. Tenant compte des connaissances acquises sur les

couches tertiaires, aussi bien que des donnees de la paleontologie, il met-
tait en regard de chaque etage les gisements classiques de diverses con-

trees. Dans le premier de ces tableaux (1858^ les etages correspondent

assez sensiblement a ceux de Heer, roais, dej^ en 1865, chaque etage se

subdivise en couches, designees par un nom local: couches de Vienne, de

Steinabrunn, etc., constituant autant de sous-etages, de telle sorte que la

molasse arrive & compter une douzaine de subdivisions.

En 1865-68, publication du Tableau synchronistique^ dans lequel le

nombre des couches ou sous-etages est porte a trois par etage.

En 1884, nouvelle Evolution, les sous-etages sont numerotes de I a III,

de bas en haut; puis, trois ans plus tard (1887), retour au systfeme de deux

sous-etages, avec terminologie euphonique, dont nous donnons ci-apres un

extrait en vue de faciliter ^intelligence des indications de gisements pour

les echantillons du Musee de Zurich.

Etages. Sous-etages. Jura et Plateau Suisse.

MESSINIEN ....

TORTONIEN.

H. Materia.

L Billovitzon
\

Molasse micacSe du N. de la Suisse.

i IL Stasyamn .

.

'. .

.

{
Marne rouge a Helix du Jura.

| L BpEffON . . ,-, .

,

{
Manie k Helix avec NagelfU de SaiukGall a Lucerae.
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Sow~etaQ($+ Jw*a et Plateau msse-

TI „ i Gr6s coquiller et molasse de Vaud, Fribourg, Berne,
II. Serravallin . . . ]

^
r, . , .

, i f Zunen. etc.

HFLYFTiEN <

, „ \ Couches du Mettenberg, Tenniken, Wenslingen. Wol-

f tliswyli, Ueken, etc.

, II. Saucatsin I Molasse d'eau douce grise des environs de Lausanne,
LANGH1EN

, , . ] a v a ™ e *

I. Leognanon r de Berne, du Napf, etc.

!

Calcaire et moiasse d'eau douce de Venues. Calcaire a

Helix d'Ehingen. Molasse, poudingues et lignites de

Rivaz, de la Paud£ze, etc.

Molasse rouge de Yevey, de Weggis, du Rosberg, de
I. Bazason , D n .

/
Ralligen, etc.

M. Renevier a, de son c6t£, publie en 1874 un Tableau des terrains s&li-

mentaires dont les donnees g&i£rales, en ce qui concerne les Stages de la

molasse, concordent assez sensiblement avec celles de Mayer. II reconnait,

d'ailleurs, que les divisions geologigues ne sont que des coupures artificielles,

destinies a fadliter FStude.

On confoil done que, loin d'apporter de la elarte dans la question de

nomenclature stratigraphique, les modifications successives apport^es par

C. Mayer (Mayer-Eymar) aient contribue a rend re perplexes les geologues

charges des levers pour la Carte geologique de la Suisse, lorsqu'ils d£cou-

vraient des gisements nouveaux de coquilles terrestres et fluviatiles. Pour

Pordinaire, ils s'en tenaient k la nomenclature la plus simple, soit celle de

Heer. Un rapide aper$u sur la stratigraphie des principaux gisements nous

permettra de completer les indications eparses dans les differentes mono-

graphies des Maldriaux pour la Carte giologique de la Suisse, ainsi que de

fiure connaitre les decouvertes posterieures a leur publication.

I. GISEMENTS MIOCENES

1. Jura vaudois et neuchatelois.

Enxirons de Sainte-Croix. Dans le val d'Auberson, on observe, au-des-

sous du gres marin de rHelvetien, un calcaire d'eau douce k teintes jaunes
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ou grises, renfermant des Helix, des Planorbes, des Melanies. Ces fossiles

sont, du reste, tres rares. Les echantiUons recueillis par le D* Gampiche

ont passe au Mus^e de Lausanne, Plus r&emment, M. le professeur Ritte-

ner a d&ouvert une grande abondance de Melanies de formes varices* (Le

gisement est indiqu6 tahtdt la Ghaux, tantdt Noirvaux ou le Francastel.)

Vol des Verrieres. La molasse marine a ^galement &6 signage aux Ver-

dures, ou elle montre un certain developpement Tout recemraent, M. G.

Dolfuss a decouvert, dans ee vallon et dans celui des Lavaux, au nord de

Pontarlier, des marnes rouges ou blanches, avec moules internes tfHelix

qu'il rapporte k VH. Larteti, determination confirmee, du reste; par Mail-

lard. Dans sa notice sur le tertiaire du Jura, il identifie cette marne k Helix,

de Pontarlier et des Verrteres, avec celle de la Gbaux-de-Fouds et du

Locle, distinguant ce niveau, superieur a PHelv^tien, d'un autre niveau,

plus ancien, celui des marnes rouges a Helix, de Montcberand, dont nous

parlerons ci-apres.

Vallon du Locle et de la Ckaux-de-Fonds. La formation lacustre de la

valine du Locle est connue depuis longtemps. Elle comporte un ensemble

de couches varices, superposdes k la molasse marine helvetienne, et cor-

respondant, par consequent, h F6tage oeningien. J'ai donne, dans les &** et

7me livraisoiis des MatSriaux pour la Carte giohgigue de la Suisse, une des-

cription assez Vendue de ces terrains, en sorte que je me bornerai h pre-

senter un resume succinct de ce qui a trait aux couches nympheennes.

On distingue, dans 1'etage oeningien du Locle, quatre zones ou assises

fossiliferes de moUusquesd'eau douce et terrestres, qui sont, de haul en bas

:

a) Les calcaires siliceux, mSnilite, lignites, etc., remarquables par la pro-

digieuse abondance des fossiles bien conserves qu'ils renferment, aussi

bien que par la concentration des esp&ces en lits, ou couches distinctes.

Ainsi, certains bancs de silex sont remplis exclusivement de Planorbis

declivis, d'autres sont couverts de Gillia utriculosa, d'autres d'Hydrobia

ventrosa, d'autres encore presentent, associees h ces diverses esp^ces, les

Lymnea turrita, Bithynia gracilis, etc., toutes A l^tat s^c^uxv Entre ces

bancs ou lentilles de menilite et les feuillets de lignite, on observe des lits

UjbL SOC- VAh. SUISSE, T. xvni. ul
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de sable ealca^ Gillia utriculosa
y Cyelas,

sp;, isoles et d'une conservation parfaite.

b) Cakmres marneux tendres, avee 6oquill.es brisees et triturees de Pla-

norbes, d'Helix, de Lymnees, sonvent ind£terrninables. C'est k ce niveau

que se rencontre la couche a TeniBes; qui a Uvr6 150 especes de plantes,

mais qui, a 1'exception de quelques (Into, ne renferme pas de mollusques.

Une autre zone, fluvio-lacustre, renferme de nombreux Melanopsis (M.

Rleinii), des Neritines, des Anodontes, ainsi que quelques especes rares

(Planorbis Larteti, Pupa Larteti).

c) Grands bancs cakaires h Helix, Planorbes et Lymnees, de texture

grossiere, mal stratifies, vacuolates. C'est la zone des grosses especes :

Lymnea dilatala, Planorbis comu9 T4r. ManteU% Helix sylvana, etc.

d) Marne rouge a ffeliz, superposee a la molasse marine de FBelvetien,

signajee jadis par Nicolet sous le nom de Mames a Helix rubra, et rangee

par Mayer dans le Tortonien, On y a reeueilli plusieurs especes d'Helix a

l'&at de moule interne (Helix sylpana, subvermiculala, Larteti, etc.),

Les fossiles lacustres du Locle ont ete surtout recueilHs par moi, et des

series plus on rnpins importantes adressees aux Museesde Lausanne, de

Zurich, de j^rne, an W Greppin, etc, (Musee de Strasbourg),

On n'observe, dans les values du Locle, de la Sagne, de la Brevine,

aucun indice de Texistemce de rAquitanien. En revanche, les mames

sableuses, de nature vari&rdecet etage, ferment une?onelongue et&rohe

an versant sud du Val-de-TraveFS. Au Champ-du-Moulin, eiles sont inter-

calees de bancs de calcaire fetide et de marnes fossiliferes a Lymnees,

Planorbes, etc, Ce lambeau relie FAquitanien du Val-de-Travers avec celui

de Trois-Rods, Boudry, dans lequel j'ai recueilli plusieurs especes ddter-

minees par Maillard (Helix Ramondi, H. rugulosa, Lymneus pachygaster
7
L.

bullatus, Planorbis solidus, etc.).

2. JUHA BERN01S.

On observe, dans presque tons les vallons du Jura bernois, des d^pdts

tertiaires lacustres. lis ont ete Studies par Greppin,qui, dans son Mimoire
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sur le Jfwa hernois, y a signale ^existence de:t<^usJe^\^Q^4^-h-B6n^:W^

tiaire. En se basant sur rimportanee des dep&ts d?eau douce inf&rieurs

dans cette region, il proposait de substituer au nom A'Stage aquitanitn celui

de Deltmontim, mais il ne parait pas que iusage aitcbnsacre ee change-

meat de nom. On sail que Greppin avail reeueilli une graade quantity de

Ic^Uesdelousles^^^^^^ ete aequis^

Strasbourg, tous les rnateriaux du tertiaire d?eau douce oat ete communi-

ques a Maillard, qui a pu en reviser la determination.

Plus recemment, M. Roilier s'est livre h de nouvelles reefaerches strati-

rg^pb^oesv^'T^sultat le plus important auquelil soil arrive est la dis-

tinction de deux assises de marnes rouges, Tune superieure a la mollasse

marine, Fautre inferieure.

Yoici ^mment il classe les differentes assises du Miocene dans le Jura

bernois ;^.. '::'
.

1. Calcaires et marnes d'eau douce supSrieurs (Tramelan, Rainson, Sorvi-

lier, Vermes).

% Marnes rouges (Tramelan, Moutier, Gorban).

3. Sables a Dinotherium et galets (Courtelary, Court, Sorvilier, Mont-

chaibeut).

4. Motasse marine, gres coquillieret poudingues (Cortebert, Saicourt, Bevi-

lard, Court, Undervelier).

5. Molasse <Fwu dmce inftrieure (Saint-lmier, Saicourt).

6. Calcaires et marnes d'eau douce infSrieurs (Cormoret, Saules, Moutier,

Undervelier, Vermes, Recollaine).

7. Tongrim (manque au sud de Deleraont).

8. Siderotitique.

Val de Saint-Imier, Tramelan, Tavannes. L'Aquitanien, sous forme de

marnes sableuses, vertes, jaunes, bruaes, et alternant avec des bancs de

calcaire gris, poreux, plus ou moins durs, occupe tout le fond du val de

Saint-Imier, et forme meme des collines entre Cormoret et Villeret Les

couches calcaires et mamo-calcaires renferment seules des fossiles, Lym-

«!es» Flanorbes, etc. On n'y a pas encore signale les cou<te^

mmm. U en est de na^me dans Is petit vallon de Tramelfi,

.

;^:.^ #p6te
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lacustres reposent directement sur le Jurassique. Mais ici le calcaire d'eau

douce, tr6s developpe, est d'&ge plus recent, e'est-S-dire oeningien. La

faune est assez riche et correspond parfaitement a celle du Locle.

Dans le val de Tavannes, les trois Stages sont repr^sentes. Les couches

argUeuses ou marneuses dominent, aussi les fossiles sont-ils assez rares, a

Fexception du gisement de Sorvilier (Oeningien), qui est assez riche et a

fourni de bons echantillons des couches calcaires.

Val de DeUmonU Malgre leur etendue et leur importance, les dep&ts ter-

tiaires du val de Delemont sont pauvres en fossiles d'eau douce. Deux gise-

ments font exception. Celui de Montavon (indique par Greppin, Bois de

Raube), auN.-O.de la vallee, a livre plusieurs especes rares de FOenin-

gien. Celui de Vermes, considere comme oeningien par Greppin, est en

realite aquitanien. II presente, a Test du village, la coupe suivante :

1. Calcaire h Helix insignis.

% Calcaire pisolitique.

3. Calcaire et marne a Anckitkerium, Helix girorbis, H. deflexa.

4 » » » aTortues.

5. Marnes noires bitumineuses a Melanopsis.

6. Calcaire et marnes k MelaniaJEscheri, Melanopsis.

7. Calcaire a Helix subnitens.

8. Marnes et sables rouges sans fossiles. Molasse friable grise, passant

h F&age helvetien.

Le gisement de Busserach, au S.-E. de Laufon, est aussi aquitanien et

caracterise par une couche de schiste k lignite analogue a celui du Locle,

tr6s riche en fossiles, mais ceux-ci sont brises et ecrases.

3. Jura argovien.

Les dep&ts tertiaires sont aussi trbs etendus dans le Jura argovien, mais

en general le facias marin Vemporte sur le facies nymph^en. En outre,

FAquitanien ne joue qu'un rdle tres restreint, a en juger par le memoire

de M. Mcesch. L'Oeningien est plus developpe et parait riche en fossiles.



APEBCU STRATIGRAPHIQUE. XXI

Les gisements les plus jmportaats sent ceux de Wolftiswyil, Siggenthal,

Wurenloss, Schwammendingen, etc. Au-dessus da ces couches, Moesch

indique, en outre, uue assise de Nagelfluh jurassique et des marnes a Helix

qui eonstitueraient la partie sup&ieure de TQeningien*

4 Plateau ; HfeGiON sud-ocest.

Aqmtamm dupied du Jura. Dans ma Description giologiqm duJura van-

dots et newkdtelois,^

ches variees, superposees aux calcaires jaunes de FUrgonien, Celles de la

partie inferieure sont coraposees de marnes sableuses violacees ou pana-

ch6es. Pres de Montcherand, sur la nouvelle route de Lignerolle, se trouve

le gisement le plus anciennement connu, eelui des marnes rouges h Helix a

Fetal de monies (JBf. rugulosa, ff. comahdafH: oxystoma). Dans sa Notice

sur la molasse rouge et le terrain sidirotitique>M^ fait eonnaitre la

decouverte de ces m&mes Helix dans des couches de marne grises, jaunes

ou rouge4tresv subordonnees au gres sabieux, que je croyais sans fossiles,

G'est dans les assises superieures a ces marnes que nous devons cher-

cher la feune de mollusques terrestres et d'eau douce caracteristique de

Fdtage aquitanien . Uhe description des gisemenIs m'entralnerait trop loin

.

Parmi ceux qui m'ont paru les plus riches en fossiles, je citerai ceux de

Lonay, pres de Morges, d'Oulens, de Gressy et fipautaires. Plus au nord,

dans le ravin de la Reuse, on retrouve les couches a calcaire bitumineux et

marnes fbssiliferes a Boudry et k Trois-Rods. La molasse a couches rouges

ou bigarrees se montre aussi aux environs de Saint-Blaise, mais elle est

sans fossiles, tandis qu'a Monruz le calcaire d'eau douce reposant sur TUr-

gonien renferme plusieurs especes aquitaniennes (Helix rugulosa, H. coma-

tula, H. lapidicella).

Molasse grise des environs de Lausanne. A mesure qu'on s'eloigne du

Jura, les fades varies des marnes k gypse, des calcaires bitumineux, dispa-

raissent. De puissantes assises de gr6s plus ou moins tendres et de marnes

micacees les remplacent. Les coquilles fossiles deviennent tres rares et
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m£me font corapietement defeut. C'est en tenant compte de la position da

ees couches que les geologues vaudois les ont rangees dans l'etage langhien

(substitue au Mayencien). Q^lques especes d'Helix (H, Lausannensis,

H. Moguntina) paraissent justilier ce elassernent.

Molasse a lignite de Paudex, Belmont, Saint-Saphorin. A Pest de Lau-

sanne les bancs calcaires, les marnes schisteuses et les lignites reparais-

sent, aussi les fossiles lacustres sont-ils de nouveau abondants, mais dans

un etat de conservation tres defeetueux. II en est de mfime, d'apres Gillie-

ron, des lignites de Semsales. Aucuo des affleurements de molasse etudies

par cet auteur ne lui a fourni de fossiles determinates, a l'exception de

celui de Vuippens, qui renferme Helix RamondL

5. Plateau; r£gion nord-est,

Molasse du canton de Zttriek A la suite des depots de la molasse marine

helvetienoe, un vaste bassin d'eau douce parait avoir occupe une grande

partiede la region des cantons de Zurich, deTburgovie, etc, y formant des

depdts puissants de sables, de gres, et mfime de conglomerats, ainsi que

des depdts de combustibles (Kapfnach, Elgg, etc.). Certains gisements son!

riches en coquilles fossiles (Schwammendingen, Katzenstrubel, Ruti, Kal-

hofen).

Canton de Saint-Gall. Plus au nord, les depdts lacustres alternent fre-

quemment avec des couches marines. C'est, en parliculier, le cas des gise-

ments de Dettighofen et des carrieres de Saint-Gall, indiques comme Hel-

vetien II dans les collections du Musee de Zurich.

Le remarquable gisement d'Oeningen, si riche en empreintes de plantes,

insectes, poissons, etc., ne renferme, d'apres Heer, que quatre especes de

mollusques terrestres ou fluviatiles. Un Planorbe assez abondant est tou-

jours &rase et indeterminable.
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IL GISEMENTS fiOCiNES (OU OLIG^

1. JBRA ET LITTORAL JtJRASSIEJV.

Vdllie deJ<mx. Pres (hi petit lac Ter,^

observe un eonglomerat ealeaire reposant sur 1'Urgonien, dans lequal je

decouvris, en 1862, one zone an couebede ealeaire biaoc jannatre rempli

de lignes spathiques hriUantes, prod uites par la cassure 4u test de nom-

breuses coquilles de Planorbe^ eelles des

couches eocenes dnbassinde Paris me parut tout d'abord incontestable.

L'affieuremeBt fossilifere n'airait que deux oulrois metres de longueur, et

Taspect ie la roche etait identiquement semblable a eelui de FUrgonien.

Bans une visile recente de ce gis#mentv^
disparii sous les eboulis:

La determination des esp&ces {Lymnea amminala, L. longiscata, L:elon-

gata) porterait a considerer le gisement comme apparteriant au niveau du

Tongrien.

Environs (FOrbe. Un ealeaire d'eau douce eocene a egalement 6t6 decou-

vert pres d'Grbe, sur les deux versants de la colline du Signal. Ici, le cal~

caife presents tout a fait Faspeet des calcaires lacustres aquitaniens, mais

la presence; en abondanee, de Chara reconnues pour etre la Gkara hetic-

teres ne pouvait laisser de doute sur Fage du gisement. Quelques petits

Planorbes (P: rotmdus) et des Lymnees ont aussi et& reeueillis par

SLSebardt

Vol de Moutier, Jura bernois. En 1877, MP. Choffat a fait eonnaitre

Fextstence de fossiles d'eau douce a La Gbarrue pres de Moutier, dans une

position stratigraphique qui portaitii les considerer comme jurassiques, et

probableraent purbecjriens. Dfes lors, M. Gillieron s^tant livre it une etude

plus attea live d€f Feiklroit ou avait et& faite la decouverte, ainsi queii'un
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autre, voisin, dit Champ-Vuillerat, oix les couches fossilif&res reposent sur

le sidt^rolilique, fut conduit k examiner de plus pres les fossiles recueillis.

De cet examen il resulte que les especes determinates sont eocenes ou

presentent avec celles de Tfiocene des affinites plus grandes qu'avec celles

du Purbeckien.

Therwyl pres Bdle. Vers le nord, les couches jurassiques s'enfoncent

sous les dep6ts tertiaires du bassin alsatique. Ceux-ci sont, en general,

nympheens et renferment plusieurs especes caracteristiques de FEocene

superieur (ou Oligocene inferieur). Le gisement de Therwyl a fourni,

entre autres, Lymnea Briarewis, Z. fabula, Planorbis obtusus. Le Planorbis

pseudo-ammonius se trouve k Hobel, canton de Soleure.

Vol de DelSmont. L'etude longue et consciencieuse a laquelle s'etait livre

le Dr J.-B. Greppin le convainquit que le terrain siderolilique n'etait qu'un

fades particulier de Pfiocene, auquel il appliquait le nom de groupe fluvio-

terrestre infSrieur. Dans Tune des assises, la terre jaune, il decouvrait des

mollusques fluviatiles, Lymnea longiscata, Planorbis rotundus, et deux

aulres Planorbes indeterminables.

2. Alpes.

Les Ralligstocke. Nous avons dit que les couches eocenes des Alpes

etaient, en presque totalite, des depots marins. La presence de combusti-

bles mindraux dans le terrain nummulitique pouvait faire prejuger Fexis-

tence de depdts lacustres, et, en eflet, on a reconnu depuis longlemps un

gisement important de coquilles fluviatiles et saumMres dans la region des

Ralligstocke.

M. Renevier (note manuscrite) le determine comme nummulitique d'eau

douce, et indique les especes suivantes, d&errainees par Tournouer : Mela-

nia alpina, Neritina Fischeri, Planorbis goniobasis, Lymnea elongata, etc.

Alpes vaudoises, L'fiocene d'eau douce a && d&couvert par M. Renevier
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sur deux points des Alpes vaudoises, au voisinage des Diablerets d'une

part, et au haut du glacier des Martinets de 1'autre. Le premier,, celui des

Diablerets, est en rapport immediat avec les gisements d'anthracite et les

couches a Cerithes du Nuramulitique. fl y a reeueilli, avec le Charu helic-

teres, les Lymnea longiscata et L. acuminata, ainsi que Planorbis Chertieri.

Le second, celui de la Grand'vire, pres de la dent de Morcles, est une

marne d'eau douce superposee au-dessous des bancs de calcaire brechi-

formes du Nummulitique inferieur. Les especes sont plus nombreuses.

On y remarque deux Vivipara, Strophostoma, Cyclotus, Planorbis Cher-

tieri, etc., en tout huil especes de moUusques terrestres et d'eau douce.

De la dispersion des gisements, du nombre relativeraent restreint des

especes qu'ils ont fourni, aussi bien que de Pincertitude de leur niveau

stratigraphique, il resulle qu'on ne peut songer a dresser un tableau satis-

faisant de leur association dans chaque 6tage, corarae on le fait ordinaire-

ment a la fin d'une monographie. Sur les 104 especes deerites dans ce

memoire, 54 ne sont representees que par un ou deux echantillons, 6 sont

nouvelles et ne peuvent servir de comparaison avec les esp6ces connues

dans d'autres contrees.

D'ailleurs, comrne il a ete dit pree£demment, la premiere partie seule

du memoire etait terminee et il restait a publier les genres Planorbis,

16 esp., Cerilkium, Melania, 3 esp., Melanopsts, 3 esp., Hydrobia, 3 esp.,

Bithinia, 1 esp., Paludina, 1 esp., Gtllia, Euchilus, 1 esp., Valvata, 4 esp.,

Megalomasloma, Cyclostoma, 2 esp., Neritina, 2 esp., etc., dont les echantil-

lons determines ont ete retourn^s aux musees et collections qui les avaient

confies a Tauteur de cette monographie. Pour un bon nombre d'especes,

le travail de determination et de comparaison etait assez avance. De plus,

de nombreux dessins, diverses notes sur les analogues vivanls, sur la lit-

t&rature du terliaire, un Tableau synoptique des especes et de leurs gise-

ments, etc., m'ont ete confies par la famille, et pourront etre utiles a celui

de nos confreres qui entreprendrait la Uche de terminer cette monographie.

Le Locle, l er novembre 1891.

A. JACCARD

MEM. SOU. PAL. SUISSE, T. XVIII. 1Y





DESCRIPTION DES ESPECES

Testacella Zelli Klein.

SYNOSTYkCE-

1853. TestaeeOa Zelli, Klein, Wurttemb, Jahresb. TX, p. 204, pi. V, fig. 1.

1875. » Larteti, Sahdb. non Dupuy, Vorwelt, pi. XXTX, fig. 30-30 6.

1875. > Zelli, Sandb. Vorwelt^ p: 604, pi. XXIX, fig. 30-30 b.

DIMEN8IOKS.

Hauteur totale de la coquille _
'.

_ _.,„ 7 will.

Hauteur proportionnelle du dernier tour - — .0,93.

Diametre proportionnel Id. 0,57.

Coquille epaisse, assez bomb6e, en forme d'oreille, imperforee, orn6e de bandes d'ac-

croissement Jarges, obtuses et aplaties, formdes d'un faisceau de stries. La spire est nette-

meat visible dans le jeune age ; dans r&geadulte elle
1

forme une pointe courte, saillante,

oblique, mamillaireys6paree du dernier tour par un profond sillon. Ouverture tres vaste,

a bords simples et tranchants, discontinus. Le bord columellaire est faiblement arqu6,

r6flechi et calleux, l'ant6rieur plus fortement arque^ et le labre forme avec le bord pos-

t^rieur ua angle a peu pres droit, arrondi.

Rapports et differences. Testacella"Zelli se distingue du T. Larteti, Diipiiy par la

forme de Touverture. On n'observe pas d'angle droit dans T. LarteU, ou le labre est

MJ6M. SOC. FiX. SUISSE, T. XVIII. 1
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arqueet s'unit en coorbe rgguli&re aa bord anterieur; par contre, ici, le bord columel-

laire est droit et non arque.

Etage: Oeningien.

LocalitE : Vermes pres Delemont (Musee de Strasbourg).

Explication des figures.

PL I, fig. 1. Testacella Zelli, Kl., grossie.

Glandina costellata Sowerby sp.

(PL J, fig. 2.)

SYNONYMIE,

1822. Bidimus ccsteUatus, Sow. Mineral Conchology, T. IV, p. 89 bis, pi. 336.

1826. I/imnea maxima, J. Sow. ibid. VI, p. 53, pi. 528, f. 1.

1844. Bulimus elegants, M. de Serres, Ann. Sciences natur. 1844, t. II, p. 179, pi. XII, fig. 10.

1844. Aetiatina Yialai, Id. id., pi. XH, fig. 9.

1852. Achatina costellata, Edwards, Eocene mollusca, p. 75, pi. XII, f. 1 ark.

1854. Glandma costeUata, Noulet, Mem. coq. d'eau douce, p. 69, excl. syn. plur.

1875. Glandwia costeUata, Sandb. Vorwelt, p. 295, pL XVII, fig. 8, 8 a.

BIMEHSIOK8.

Hauteur totale de la coquille 38 mill.

Diametre proportionnel tangentiel k l'ouverture 0,42.

Id. dans le plan de l'ouverture 0,37.

Hauteur proportionnelle du dernier tour 0,52.

Coquille epaisse, solide, ovale allongee, imperforee. Tours au nombre de six, croissant

reguliereraent, renforces par des stries daceroissement assez fortes, inegales et comrne

chagrinees ; eelles-ci sont, dans 1'espece, croisees par des silloas longitudinaux tres fins,

invisibles dans uos echantillons. Les sutures sont irregulieres, bordees d'un meplat etroit,

et un peu crenelees. Le dernier tour, ua peu plus ventru, est nettement aplati perpendi-

culairement au plan de l'ouverture, et atteinU dit Sandberger, les
3

/i de la hauteur to-

tale. Ouverture etroite/ ovale, acuaun6e en arriere; eolqmelle obliquement tronqu6e et

faiblement recourse.
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Rapports et differences. Ce n'est pas sans une certaine hesitation que j'attribue

a celte espece deux echantillons de Gerbaix, pres Chambery (Savoie). Leurs dimensions

ne cadrent pas avec la description de Sandberger, mais la figure que celui-ci ea donue

ne s'accorde pas avec son texte. Mes exemplaires jnonlreni parfaitement bien les stries si

caracteristiques, Failure et la forme des sutures, et surtout cet aplatissement typique du

dernier tour, Glandina Naudoii, auquel M. Schardt (notes mss) avait cru devoir rappor-

ter ces individus, me parait bien different : la forme generate est beaucoup plus ventrue,

le dernier tour bien plus d^veloppe, les stries plus fortes et souvent dichotomes. Gh Cor-

dieri a le dernier tour beaucoup moins puissant.

Quant aux dimensions du Gl. costellata void celles de la figure de Sandberger

:

Hauteur totale 55 millimetres, dont les
8

/ 8
donneraient 24 mill, environ pour la hauteur

proportionnelle du dernier tour ; or la figure lui en donne 26, mesure prise a l'ouverture

meme, et 26 represente le 0,47 au lieu de 0,38, qui correspondrait a 21 millimetres.

Etage. Oligocene. Calcaire de Bembridge; calc. a Paleotherium deMas Stes-Puelles-

(Aude).

Localite. Gerbaix pres Chambery, exemplaires peut-etre remanies dans le Miocene

inferieur a Helix ruguloaa. Musee de Chambery, communiques par M, Louis Pillet.

Uxplicatiam des figures.

PI, I, %. 2. Glandina costellata Sow. sp., de Gex*baix pres Chambery.

Glandina, sp.

Un Glandina de l'Eocene superieur du lac Ter (vallee de Joux) a quelques rapports

avec GL Cordieri Desh. sp., mais la forme generate est plus massive, plus irapue ; le

dernier tour est moins preponderant. Comme mon 6chantillon n'est qu'un mau\ais

moule interieur, auquel il manque le sommet, je ne puis risquer de determination quel-

conque, encore moins Tetablissement d'une nouvelle espece.

Collection. Musee de Lausanne; recueilU parM. leprof. Jaccard.
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Glandina inflata Reuss sp.

I. Type,

8YN0NYMIE.

1842. Bulimus aqutm&k, Matheron, CataL methodique, p. 207, pi. XXXIY, fig. 8, 9 et in specim.

1851. Achatina inflata, Reuss. Palaeontographica, voL II, p. 33, pi. Ill, fig. 14.

1852. Glandina ardiqua, Klein, Wurt. Jahreshefte, VIII, p. 162, pi. Ill, fig. 9.

1863. » cancellata, Sandberger, Mainzer Becken, p. 46, pi. V, fig. 2-2 h ; pi. VII, fig. 3-3 a,

1860-70. Achatma electa, Deshayes, Animaux sans vertebres II, p. 838, pi. IHI, fig. 10-12.

1875. Glandina inflata, Sandberger, Vorwelt, p. 408, pi. XXI, fig. 18-18 b.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la eoquille 24 mill.

Diametre proportionnel du dernier tour 0,42

Hauteur proportionnelle du dernier tour _ 0,75

Coquille ovale allongee, a sommet arrondi, a spire peu saillante, imperforee. Tours aa

nombre de cinq, bombes, s6pares par des sutures etroites, lineaires et mediocrement

profondes, legerement crenelles ; les deux premiers sont lisses ; les autres portent des

stries d'accroissement presque perpendiculaires, quelquefois reliees en faisceaux, et

croisees par dessillons longitudinaux qui s'attenuentavec I'&ge. Le dernier tour, d'abord

tres bomb6, s'aplatit vers 1'ouverture, et atteint les 7* de la hauteur totale.

Ouverture grande, droite, acuminSe en arriere, arrondie en avant, a bords simples et

tranchants. Columelle tres legerement arquee, tronquee obliquement.

Rapports et differences. Le Glandina inflata se distingue aisement de tous ses eon-

generes par sa forme generate presque regulierement ovolde, et par la preponderance du

dernier tour par rapport a la hauteur totale de la coquille.

Etage. Mollasse d'eau douce inf6rieure, Aquitanien et Langhien.

Locautes. Bords de la Veveyse au-dessous des Bains ; Aquitanien inferieur (Mus6e

de Zurich). Riant-Mont pres Lausanne ; Langhien (Musee de Lausanne, echant figure).

Zunggenflub, Jura soleurois (Musee de Strasbourg).
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Explication des figures.

PI. I, tig. 3 a, Glandirui inflata, Reuss 8p., de Eiant-Mont.

3 fr, Id. d'apr^s Sandberger, Vorwelt.

II. Varietas pohkecta, Gobanz sp.

(PI /, fig. 4.)

SYNONYM1E.

1854. Acliatina porrecta, Gobanz, Sitzungen der Wiener Akad. der Wissenscbaften; mathem.naturwiss.

Classe, Bd. Xin, p. 196, pi. HI, fig. 5.

1863. Glandim caticettata, Sandberger, Mainzer Becken, j), 46, partim.

1875. Glandim mfiata, Varietas porrecta, Sandb. Yprwelt, p. 605, pi. XXIX, fig. &2-S2 a.

DIMEN&IOHS.

Hauteur totale 30 mill.

Hauteur proportiounelle du dernier tour 0,80

Diam&re proportionnel > - 0,50

Comme on le voit, la variete porrecta differe du type par ses proportions ; cela ne

suffit point a 6tablir une nouvelle espece, vu que Ton observe tons les passages entre

respece type, du Miocene inferieur, et la variete speciale au Miocene superieur. La va-

riete porrecta a, en outre, une sculpture beaucoup plus accentuee, selon Sandberger; les

silions longitudinaux plus marques ferment un veritable quadrille en se croisant avec les

stries d'accroissement. Les echantillons bien frustes que j'ai sous les yeux ne portent plus

trace de cette ornementation,

Etagb. Tortonien et Oeningien.

Locautes. Bois de Raube, Jura bernois, des galets a Dinotherium (Musee de Stras-

bourg), 2 exemplaires. Baretschwyl, canton de Zurich, Messinien (Oeningien) superieur,

(Musee de Zurich), 2 exemplaires. Sandberger le cite en outre de Reuenthal, canton

de Zurich.

Explication des figures.

PL I, fig. 4. Glcmdma inflata var. porrecta, d'apr&s Sandberger.
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Oleacina eburnea, Klein sp.

SYNONYMIE.

1853. Achat ina eburnea, Klein, Wurttenib. Janreshefte, IX, p. 213, pi. V, tig. 10.

1875. Oleacina eburnea, Sandberger, Vorwelt, p. 606, pi. XXIX, fig. 33-33 b.

DIMENSIONS

Hauteur totale de la coquijle . 12,5 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour 0,40

Diametre proportionnel 0,52

Angle apical moyen 22°

Coquille a peu pres l'usiforme, a sommet obtus, mamillaire. Tours au nombre de cinq,

tres plats, separes par des sutures peu profondes, legerement crenelees, et ornes de

bandes d'accroissement 6troites, perpendiculaires, souvent reunies eQ faisceaux plus

saillants dans l'ige adulte. Le dernier tour atteint un peu plus de la moitie de la hauteur

totale. Ouverture piriforme allongee, presque droite, a labre un peu arque en avant,

tranchant, et a bord columellaire tronque obliquement.

Rapports et differences. Je crois qu'il n'est pas possible d'hesiter sur cette espece,

dont nos echantillons correspondent tres bien a la figure et a la description de Sand-

berger; sur les n&tres les bandes d'accroissement sont un peu plus marquees. Son dia-

metre plus considerable Teloigne A'Ol. Sandbergeri et d'OL producta, que nous allons dis"

cuter ci-apres. — Peut-etre pourrait-on confondre certains individus incomplets avec

Limmaea Jaccardi n. sp.; on les en distinguera par leur sommet obtus, des tours tres plans,

la forme generaie plus ovolde. II m'est du reste arrive a moi-meme de faire cette

confusion.

Etage. Oeningieu.

Locautes. Le Locle ; niveau des plaquettes de calcaire a fossiles siliceux et a len-

tilles de mSnilite. Nos individus ont leur test (coll. Jaccard et Mnsee de Lausanne)

5 echantillons.
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Explication des fyures.

PI. I, fig. 5, Qleuciw eburnea, Klein sp., da Locle, mus. Lausanne,

6, 7, » d'apres Sandberger.

Oleacina cf. producta Reuss sp.

(PL I, fig. SJ

SYNONYMIE.

1872. Achatina producta, Reuss in Palaeontographica, vol. II, p. 32, pi. Ill, fig. 15.

1875. Oleacma produeta; Sandberger, Vorwelt, p. 444, pi. XXIV, fig. 29-29 a.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille 8,5 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (4,5) 0,53

Diametre proportionnel * 0,23

Angle apical, environ 15°

Coquille de forme generate aigue, a somraet cependant obtus,mamillaire. Tours au

nombre de six, presque plans, separes par des sutures bien aceus^es mais etroites. lis

sont renforces de bandes d'accroissement bien prononcees vers les sutures, qui en de-

vienuent comme creuelees; ces bandes sont assez aigues, simples et non fasciees, presque

paralleles a I'axe de la coquille. Le dernier tour atteint dans la regie les */
7
de la hauteur

totale de la spire (dans mon 6chantiIlon eette proportion est de -g .= 0,53). Ouver-

lure allongee, tres etroite, anguleuse en arriere, arrondie en avant ; bords droits; bord

coluniellaire a peine arque.

Rapports et differences. Je dois rester sur quelque reserve vis-a-vis de ma determi-

nation, car' YQleamna producta n'a pas et6 cit6 du Miocene soperieur, d'oii provient

{'unique ecbantillon que j'ai eu entre les mains. Mais celui-ci s'aecorde si bien avec la

figure et la description qu
J

en donne Sandberger, que j'ai cru devoir passer sur cette con-

sideration stratigraphique. A vrai dire, les bandes d'accroissement sont uu peu plus fortes

dans notre exempiaire, comme nous 1'avons d6ja vu pour OL ebumea: La difference
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trouvee dans la proportion du dernier tour est bien faible, puisqu'elle atteint tout juste

mm
,3.— OL producta se distingue i'Ol. Sandbergeri par les stries d'accroissement, presque

invisibles sur cette derniere espece, qui est lisse et hrillante. L'&iquette originate de Grep-

pin porte cette mention : Achatina p?'oductQ^ Reuss ; et, plus bas : « n'est pas YOlearina

producta, Reuss mais plutot une espece nouvelle du genre des Ferussacia d'Algerie. » Une
autre Etiquette 6crite par Sandberger porte en t6te cette denomination : Achatina Sand-

bergeri, Thomas, de la main de Greppin, et elle est suivie de remarques de Sandberger

sur les analogues actuels. Je crois cependant devoir maintenir provisoirement ma determi-

nation, car mon echantillon a Wen plus de rapport avec Okacina producta qu'avec

Oleacina Sandbergeri.

Sandberger qualifie notre espece de pfriemenfdrmig, et son ouverture est appelee

riibenformig ; rien de mieux approprie que ces deux expressions, que je regrette de ne pas

pouvoir traduire d'un seul mot.

Etage, Oeningien inferieur marneux.

Locality. Vermes pres Del6mqnt> Jura Ber-nois (Musee de Strasbourg) ; un

echantillon.

Explication des figures,

PI. I, fig. 8, Oleacina cf. producta, Eeuss sp^ de Vermes, mus. Strasbourg.

Vitrina Slevica Sandberger.

(PI I, fig. 9.)

SYNONYMIE.

1875. Vitrina suevica, Sandberger, Vorwelt, p. 602, pi. XXIX, fig. 27-27 b.

DIMENSIONS.

Diametre maximum 6 mill.

Hauteur totale par rapport au diametre 0,42

Coquille presqije discolde, tres aplatie, a spire a peine proeminente. Tours au nombre



MOLLUSQU'KS TERK. ET FL. TEHTIAIRES DE LA SUISSE. 9

de trois, munis de bandes d'accroissement larges et obtuses, fortement arquees a la face

post6rieure, plus droites a la face antdrieure, jusqu'a TombiUc. Le dernier tour est aplati,

tres proiong6en avant, et se terraine en une large ouverture oblique, a bords tranchants;

Touverture parait 6tre trois fois aussi large que haute.

Rapports et differences. Cetle espeee est encore mal connue. Sandberger n'en a vu

qu
J

un exemplaire et je n'ai pas ete plus favorise; la forme generate 6tant tres caracteris-

tique, je n'ai pas besitS cependant a rattacher a ce type un individu de la collection

J. B. Greppin.

Etage. Oeningien.

Locality. Vermes pr&s Delemont, Jura Bernois (Mus6e de Strasbourg).

Explication des figures.

PL I, fig. 9 a, Vitrina suevica, Sandberger, de Vermes, mus. Strasbourg.

9 b Id. d'apres Sandberger.

Limax cf. crassitesta, Reuss.

(PL I, fig- 10U.)

SYNONYMIE.

1868. Limax crassitesta, Reuss, Sitzungsber. der K. Acad, der Wis senscba ften zn Wien, math.-natur-

wissensch. Classe, vol. LVII, p. 79, pi. I, fig. 1.

Id- Slavic, Arcbiv. fur naturwissensch. Landesdurcbforscbung von Bohmen, p. 261

.

1875. Id. Sandberger, Vorwelt, p. 426 et 453.

DIMENSIONS.

Longueur de la coquille .. 3,5 mill.

Largeur, par rapport a la longueur _ 0,71 a 0,73.

Coquille subquadrangulaire, plus longue que large, a angles arrondis; nucleus embryon-

naire postero-median, c'est-a-dire situe sur ia ligne mediane aut6ro-posterieure, mais en

arriere du milieu de la longueur, et tres pres du bord posterieur. Face sup^rieure 16ge-

rement convexe, travers^e par des bandes d'accroissement larges et bien accusees, mais

arrondies et s'attenuant sur le dos; face inferienre ou interne concave, lisse. Test epais.

K&f. 800. PAL. SUISSE, T. XVIII. 2
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Le cflte anterieur est uniform6ment ^rrondi; le posterieur, au contraire, subtronqyeet

m6me nn peu echancrS.

Reports et differences, Le Mus& de Berne possede de l'Aquitanien du Lauenen-

graben une dizaine d'echantillons d'un Lwtax, £tiquetes L. anHquus, Shuttleworth. U m'a

ete impossible de decouvrir dans la litterature que je pouvais consulted une seule citation

de cette espece. C'est pourquoij'inclineplut&t a donner a ces coquilles le nom plus connu

sous lequel Reuss a defini une espece qui me parait en tout cas tres voisine de la n6tre,

et a laquelle le nom propose s'applique parfaitement bien.

Etage. Aquitanien inferieur.

Locaute. Lauenengraben am Grusisberg, leg* W.Ooster 1852, (Musee de Berne).

Explication des figwres.

PI. I, fig. 10-13. Limax crass&esta, Reuss, Schantillons divers.

ARCELEOZONJTES SDBANGULOSUSv Benz sp.

(PIj; fig. U.)

8YN0NYMIE.

1830. Helix subangulosa, Benz, in Zieten Verst. Wurttemb., p. 41, pi. XXXI, fig. 2.

1845. • Id. Klein, Wurttemb. Jabreshefte II, p. 70, pi. I, fig. 11.

1875. Arch(BOZonitex subarigulQsux, Sandberger, Vorwelt, p. 463, pi. XXI, fig. 15-15 a.

DIMENSIONS.

Diametre - ~. 0,30 mill.

Hauteur totale de la coquille 22 mill. =0,73

Hauteur du dernier tour - 12,5 mill. = 0,42

Angle apical _ I03
p

Coquille epaisse, robuste, conique-aplalie, ombiliquee ; ombilic etroit, mais profond.

Tours au nombre de5 7,> aplatis, separes par des sutures 16geres, peu profondes, un

peu crenelees. Stries d'accroissement filiformes, fortes et bien marquees, 6troites mais

non trancbantes, raoins accuseesa la face anterienre, et passant dans I'ombilic; elles
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n'existent pas sur les deux premiers tours. Le profii des tours montre une carene obtuse,

encore bien accusee sur le dernier, mais se perdant tout a fait en approchant de Tou-

verture, pres de laquelle le dernier tour presente un leger ^tranglement. Ouverture en

large croissant, un peu oblique, a bords simples et tranchants ; peristome discontinu.

Rapports et differences. Gette esp6ce se distingue aussit6t de ses congeneres par ses

tours subcarenes et aplatis et son ornamentation bien accusee. UA. subvertieiBw a les

tours beaucoup plus arrondis, les stries raoins marquees ; VA.semiplatms du Miocene su-

p^rieur a une forme bien plus deprimee, et YA. subcostatus a un dernier tour plus voiu-

mineux. L'echantillon assez bien conserve que j'ai ea entre les mains me parait ne

devoir laisser aucun doute sur la determination que je propose.

Etage. Miocene inferieur, Aquitanien etLanghien?

Locautes. Corsier pres Lutry (Musee de Lausanne); La Gbaux pres Ste-Groix (m6me

collection) ; Brunnbacb, Emmenthal (meme collection).

Explication des figures.

PL I, fig. 14. Archaozcmitessitbangulasus, Benz sp., de La Chaux pres Sainte-Ooix, nius. Lausanne.

ARCHiEozoNiTES subverticijlkus, Sandberger.

(XI I> fig. 15

J

sraosmoE.

1842. Helix vertiettloides, A. Braun, Verhandl. der Naturf.Versamml.zu Mainz, 1642, p. 148.

1845. Id. . Thomas, Nassauer Jahrbuch II, p. 138, pi. IV, fig. 5.

1845. Helix increscens, Thorn®, ioc cit., p. 139.

1863, Helix subvert iciUics, Sandberger, Mainzer Becken, p. 14, pi. I, fig. 6-6 c.

Id. Id. var. increscens, p. 14, ibid., pi. I, fig. 7-7 b.

1875. ArdhaiQZcmites subverticHlus, Sandberger, Vorwelt, p. 403, pi. XXI, Hg. 16-16 a.

PBdOEXSIONS.

Diametre — ~ - 31 mill.

Hauteur totale — - ~ - - - 27 1X̂ L = °>87

Hauteur du dernier tour „~ — 10?5 ss=
:
°>^

Angle apical r
.... -

,
- - ^° * 1CM>



12 MOLLUSQUES TERR. ET FL. TERTIAIRES DE LA SUISSE.

Goquilla conique, un pett dfiprimee, a sommet obtus, a face ant6rieure aplatie; ombilic

6troit et profond. Tours au nombre de six, convexes, separes par des sutures profondes,

ornes de stries d'accroissement fines, inegales, et souvent reunies en faisceaux. moins

accusees a la face aut6rieure. Le dernier tour, un peu amplifie, atteint presque les */
8

de la hauteur totale, et se termine en une ouverture un pen oblique, elUptique, a bords

simples et trancbants, tr6s faiblement 6paissis interieurement, et r6unis par une tr6s mince

lamelle. Seion Sandberger, des esemplaires de conservation parfaite laissent encore aper-

cevoir, surtout snr la face anterieure, des sillons longitudinaux tres fias et tres rSguliers,

paralleles entre eux. ^

Rapports et differences. Les relations de cette espece avec ses cong&u&res out 6te

discutees ci-dessus. A la verite je n'ai obtenu que des echantillons trfes d&ormes, mais que

je crois pouvoir identifier a ce type, k cause de leur forme generate, et de roraementation

encore visible de quelques-uns d'entre eux. Nanina stenotrypta, Sandberger, ressemble

beaucoup aun Archwozonites, mais ila romementation beaucoup moins distincte, et un

ombilic bien plus etroit, une forme plus franchement conique.

Etage. Aquitanien et Langhien.

Locautes. Kienberg, Langhien II; Wolfliswyl (Argovie), (ou B&le-Campagne?), Lan-

ghien (Museede Zurich); un exemplaire de provenance inconnue, mais probablement,

a en juger par la gangue, de TAquitanien 'des bords de la Birse (Mus. de Stras-

bourg).

Explication des figures.

PL I, fig. 15 a, Archceozcmites suboertwUlus, Sandberger, de Hochheim, coll. Maillard.

15 6 et c, Id. d'apres Sandberger.

Arch^iozonites semiplanus, Reuss sp.

(FL. I, fig. 17.X

8YN0NYMIE.

1852. Helix semiplana, Reuss, Palaeontographica, vol. II, p. 20, pi, I, fig. 7,8.

1875. Archaoeonites semiplanus, Sandberger, Vorwelt, p. 442, pi. XXIV, fig. 25-25 b,
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DIMENSIONS.

Diametre de la coquille (moyenne) „,..,. _ 24 mill.

Hauteur totale, par rapport au diametre _ 10 mill, ~ 0,415

Hauteur du dernier tour, par rapport a la hauteur totale , 0,80

Coquille solide, conique, tr&s deprimSe, a sommet presque plan ; face awterieure con-

vexe, sa saillie delimits un ombilic etroit et profond. Tours au nombre de six, ires

aplatis, portant, sauf les deux premiers, des strias d'accroissement arqoees, filetees, bien

accusees, attenuees - sur la face anterieure; elles se fondeut presque completement les

unes dans les autres, pres de I'ouverture, c'est-Si-dire dans 1'Age adulte* Le dernier tour

mantre une carene assez aigue, qui s'aplatit sans disparaitre, pr6s.de 1'ouverture. CeHe-ci

est rtiomboldale, arrondie, a bords simples et tranchants,

Rapports et differences. Je n'ai de cette espece qu'un exemplaire 6crase, mais

laissant cependant voir qu'il est different A'Arch, subangulosus auquel j'avais 6t6 bien tent6

de le r6unir ; en effet la forme g6nerale est celle d'une ellipse tres aplatie, a pourtour

trapchant; tandis qu'Arch. subangulosus est plus franehement conique. l/ornement&tion

de la coquille est tres semblable dans les deux especes, mais moins aceuste sur celle-ci

;

surtput sur la face anterieure; enfin les tours sont ici plus aplatis. Je dois neanmoins

rester un peu dans le doute, car YArch. semiplanus n'est cite que de la Bohfeme et il est

encore inconnu dans le tertiaire de TEurope occidental; mon exemplaire ne permet

pas une determination absolument rigoureuse.

Etage. Aquitanien superieur.

LocautE. Hasten, canton d'Appenzell (Musee de Zurich), un exemplaire.

Explication des figures.

PL I, fig. 17, Archaozomtes semiplanus, Reuss sp., de Haslen, mus. Zurich.

ArchjEOzonites subcostatus, Sandberger.

(PL I fig. 16

J

SYNONYMIC.

1875. Archaotonites subcostatus, Sandberger, Vorwelt, p. 604.
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DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille, moius l'evasement de Pouverture 20 mill.

Hauteur proportiounelle du dernier tour - 0,43

Angle apical . 105°

Coquille conique, a sommet aplati, ombiliqu6e, a face anterieure aplatie. Tours au

nombre de 6 7t « aplatis. s6par6s par des sutures presque a niveau, etroites et lin6aires.

Stries d'accroissement tres fines, tres series, regulieres mais inegales, peu arquees et

reunies en faisceaux a la face anterieure. Le dernier tour ne montre aucune carene ; il

n'atteint pas la moitie de la hauteur totale de la coquille ; il s'6vase gradueliement et se

termine en une ouverture presque circulaire, sauf r^cbanerure produite par le retour de

la spire. Peristome simple, tranchant, discontinu. Ombilic assez large, atteignant le 7 5

du diametre et d61imite par un angle tres arrondi, mais bien visible, de la surface

du tour.

Rapports et differences. M. Sandberger n'a pas figure cette esptee, et n'en a donne

qu'une description tres sommaire; mais le Musee de Zurich a conserve les echantillons

d'apres lesquels elle a 6t6 etablie, c'est ainsi que j'ai pu m'en faire une idee. Ce qui la

distingue des autres c'est sa forme franchement conique, le profil parfaitement arrondi

du dernier tour, et la non-preponderance de celui-ci, qui n'atteint pas la moitie de la

hauteur totale. Les exemplaires etudiSs et d6nommes par M. Sandberger sont tres de-

forces, mais, par une comparaison attentive, j'ai pu leur associer d'autres individus

mieux conserves, ceux, entre autres, que J. B. Greppin avait 6tiquet6s HeUx insignis

Schubler, mais qui n'ont pas le moindre rapport avec cette espece, par leur forme et leur

ornementation.

Etage. Tortonien (marnes rouges) ; Messinien.

LocAUTfis. Botzberg en Argovie (Tortonien) ; Wurenlos en Argovie (originaux de

Sandberger), Wangen pres Oeningen, Raht pres Weiach, Baeretschwyl au canton de

Zurich (tons au Musee de Zurich) ; Bois de Raube pres D6i6mont, dans les galets vos-

giens a Dinothfrium (Mus6e de Strasbourg) ; Vermes pres Delemont (6tiquet6 H. insignis

par Greppin, meme collection) ; Traraelan, canton de Berne (collection Jaccard). Sand-

berger le cite en outre d'Oeningsn.

Explication des figures.

PL I, tig, 16, ArdHBQZoniUs mbcmt(itus
}
Sandberger, de Vermes, mua. Strasbourg,



MOLLUSQUES TERR, ET FL. TERTIAIRES DE LA SUISSE. 15

Patula cf. lunula, Thomae.

(PI. J. fig. 18.)

STOONYMIE.

1845. Helix lunula, Thoma, Nass&uer Jabrbucb, H, p, 146.

1863. Helix (Patula) lunula^ Sandberger, Mainzer Becken^p. 16, pi. II, figures 8-8 c.

1875. Patula lunula^ Sandberger, Vorwelt, p.' 407, non fig.

Coquille diseolde, oa tres aplatie, a sommet plat, iargement ombilique. Cinq tours

de spire, a peine 16g6rement convexes, separes par des sutures profondes, orn& de stries

d'accrolssement simples, 6gales et trfe nombreuses, et peu obliques, disparaissant en

partie sur la face anterieure pour renaitre pres de Tombilic aussi nombreuses que sur la

spire, Ouverture ovale allong6e.

Rapports et differences. Je n'ai de cette espece qu'un moule interieur pris dans le

gres grossier de Dettighofen pres Eglisau. 11 de moutre ni la face anterieure ni Pornemen-

tation et, quoique la forme generate corresponde assez bien a la figure de Sandberger,

jereste dans ledoute a regard de Tassimilation propose ; M. Mayer-Eymar aaussi eti-

quete rechantillon comme P. lunula, se basant, comme moi, sur la forme seule, mais

celle-ci varie si peu, dans les Patula, d'une esp&ce a l'autre, qull est bien difficile de

s'en referer uniquement a die. Je ne vois cependant pas d'autre espece k laquelle notre

individu pourrait gtre compare. Hyaiina orbicularis^ dont je vais parfer bientdt, a le

dernier tour plus ample et le sommet de la spire conslitue diflferemment

Etage. Helvetien II.

Locaute. Dettighofen pres Eglisau (Mus6e de Zurich).

Explication des figures.

PI. I, fig. 18 a. Patula lunula, Thomae, de Dettighofen, d'apr&s Sandberger.

18 6. Id,
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Patula (Charopa) euglyphoides, Sandberger.

(PI I, fig. 19.)

8YN0NYMIE.

Helix gyrorbis, Greppin, non Klein.

1875. Patula {CfiaropaJ euglyphoides^ Sandberger, Vorwelt, p. 583, pi. XXIX, fig. 1-1 b.

1875. Id. sdarldides, I<L id. pL XXYID; fig. 7-7 e (jeune).

Goquille tres petite, conique, d6primee, a sommet mamillaire, ombiliqute. Ombilic me-

diocre, profond. Tours au nombre de cinq, convexes, progressivement dilates, et orn&,

sauf le premier, de costijles trans^ersales au nombre de 65 par tour, separees par des in-

tervalles 4 fois aussi iarges et passant toutes sur la face ant^rieure, jusque dans rombilic,

sans perdre deleur relief. Le dernier tour atteint, a ce que dit ML Sandberger, Je 7* de

la hauteur totale, Ouverture &roite, en croissant; peristome simple et trancbant.

Rapports jet differences. Patula euglyphoides se distingue du P. euglypha de l'Aqui-

tanien par sa forme plus coniqae et son ombilic plus 6troit; ce dernier n'a, en outre, que

36 costules au lieu de 65. II se distingue de Tespece suivante en ce que ceile-ci a les cos-

tules beaucoup plus aombreuses et effac6es sur la face anterieure, et neuf tours au lieu

de cinq. Greppin avait assigne aux deux especes le nom de Helix gyrorbis, Klein.

Etage. Oeningien,

Locautes. Montovoo, Jurabernois;unexemplaire; Vermes presDelemont, 17echan-

tillons (Musee de Strasbourg).

Explication des figures.

PI. I, fig. 19 a. Patula euglyphoides, Sandb., d'apres Sandberger.

19 b. Id. de Vermes.
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Patdla (Janulus) supracostata, Sandberger.

(PL 7, fig. 20,)

SYN0N5TMIE.

1853. Helix gyrorbis, Klein, Wurttemb. Jahreshefte IX, p. 211, partim.

1875. Patida (Janulus) supracostata, Sandberger, Vorwelt, p. 584, pi. XXIX, fig. 2-2 c.

Coqaille petite, couique, tres aplatie, a sommet lisse et masaiMaira, a ombilic 6troil

et profond. Tours au nombr© de neuf, croissant lentement, aplatis, s6paarfe par des su-

tures profondes. lis portent de tres nombreuses costules transversales, que separent des

intervaUes de meme largeur; ces costules ne depassent guerele pourtour de la coquille

et ue se traduisent a la face anterieure que par de faibles rides d'accroissement. Le

dernier toar atteint les /» de la hauteur totale et se termine par uneouverture en forme

de croissant arrondi, a peristome simple et tranchant.

Rapports et differences. Patvia supracostata se distingue de P. gyrorbis, du miocene

infcrieur, par sa spire plus elev^e, ses costules moins nombreuses d'un tiers; de P. eu-

glyphotiletyvrTeffacement des costules sur la face anterieure, leur nombre beaucoup plus

grand, et leurs intervalles plus etroits.

Etage. Oeningien.

LocAut^s. Montovon, Jura bernois (Mus6e de Strasbourg) ; Vermes pres D&emont,

cite par Sandberger (Musee de Strasbourg), 6 exemplaires.

Explication des figures.

?L I, fig. 20, Patuia supracostata, Sandberger, d'apres, Sandberger.

M&C 80C. PAL. SCIS8K, T. XVIII.
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Hyalina orbicularis, Klein sp.

(PI. 1 fig. 21

J

8YK0XYMXE.

1844. Helix orbicularis, Klein, Wurttemb., Jahresli. I, p. 71, pi. I, fig. 13.

Id. id. IX, p. 208.

1853. Helix suimitens, Klein, id. IX, p. 120, pi. V, fig. 7 (jeune).

1875. Hyalina orbicularis, Sandberger, Vorwelt, p. 603, pi. XXIX, fig. 28-28 6.

1875. Hyalina aulmitens, Id. id. pL XXIX, 29-29 a (in tabula).

DIMENSIONS-

Diametre de la coquille - _ - _ 13 mill.

Largeur du dernier tour, par rapport au diametre (4 mill.) 0,307

Hauteur de la coquille, par rapport au diametre (5,5 > ) _ 0,42

Coquille couique, tres aplatie, presqae discoide, a sommet aplati, et a face anterieure

assez bomb6e, ombiliquee. Tours de spire au apinbre de 5 7,» aplatis, tr& faiblement

convexes, pourtour arrondi, subanguleux; le dernier a'atteint pas tout a fait le tiers du

diam&tre total ; ces tours portent des bandes d'accroissement, larges, aplaties, obtuses,

formees d'un faisceau de stries oufijets; slles sont arqu&s a la face posterieure, plus

droites a la face anteneure. Ouverture oblique, elliptique, echancree par le dernier tour;

peristome simple, tranchant, interrompu ; ombilic &roit, profond.

Rapports et differences. Mes exemplaires sont un pen plus aplatis que Techantillon

figure par Sandberger et le dernier tour est plus large, mais les differences sont peu con-

siderables ; la largeur proportionnelle du dernier tour est de 0,266 (4 mill, sur 15 de

diametre) ; la hauteur proportionnelle de 0,50. J'hesite a etablir une nouvelle espece et

je crois qu'il est plus logique de considerer mes individus comme varied du type.

Etage. Helv&ien; Galets vosgiens a Dinotherium, Marnes aMelanopsis (Oeningien

inferieur) ; Oeningien proprement dit.

Locality. Dettigbofen pres Eglisau, Helv&ien (Mus6e de Zurich) ; Bois de Raube,

niveau des Galets vosgiens (Musee de Strasbourg); Le Lode, roarnes a Melanopsis

(coll. Jaccard) ; Vermes pres Delemont, Oeningien (Musee de Strasbourg).
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Explication des figures.

PI. I, fig. 21 , Hyalina orbicularis, Kl. sp., de Dettighofen.

Nanina intricata Noulet sp.

(PL 11^.1,2.)

SYNONYMIE.

Helix serpmtinites
? Boub£e, Bull. soc. g6oL France, ser. I, tome I, p. 213.

1844. Id. Marcel de Serres, Annales des Sc. nat., tome n, p. 184, pi. XII, ftg. 15.

1854. Helix intricata, Noulet, Mem. coq. d'eau douce, premiere 6dit, p. 30.

Helix serpentinites, Noulet, loc. cit., deuxieme Edition, p. 51 (synon. exclus).

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille
, 18 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (11) 0,61

Angle apieal ..._ 122°

Coquille copique, aplatie, a sommet obtus, a face anterieure peu bombee, a peine om-

biliquee. Tours au uombre de 5, peu bombes, aplatis aux sutures, portant des filets ou

stries d'accroissement inegaux et obliques, qui passent sur la face anterieure. Le dernier

tour atteint les
5

/ 9
de la hauteur totale, ou meme un peu plus. Ouverture en forme de

large croissant ; peristome simple ; bord columellaire faiblement r6flechi.

Rapports et differences, Je reunis a cette espece un ecbantillon unique qui m'a

ete obligeammeot communique par ie Musee de Chambery, et dont les caracteres g6ne-

raux correspondent tres bien a la description de M. Sandberger. Malheureusement il

est un peu trop fruste pour permettre d'etudier les details de rornementation ; mais la

forme de la coquille, la structure de la bouche se rapportent de tres pr6s a Tespece. —
Un fragment du test, sur le dernier tour, laissevoir cependant des bandesassez larges,

aplaties, inegales, separees par des sillons tres etroits et peu profonds.

Etage. Oligocene.

LocautS. Gerbaix pres Chamb6ry (Savoie), avec Glandma costellata d6crit ci-dessus,

(Musee de Cbamb&ry).
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Explication de$ figures.

PI. II, fig. 1. Nomina intricata
y
Noulet, sp,, de Vilieneuve (Aude).

2. Id. de Gerbaix.

Strobilus unipucatus, Braun sp.

(PI 1, fig 22, 23.)

8YNONYMIE.

1842. Helix uniplicata, A. Braun, Verhandl. der Naturforscher Versammlung zu Mainz, p. 149.

1863. Id. id. Sandberger, Maimer Becken, p. 35, pi. in, fig. 7-7 c,

1858. Id. id. Reuss, Sitzungsberichte der K. Acad, der Wiasenschaften zu Wien.

vol. XLII, p. 68.

1875. Strobilus umplicatus, Sandberger, Vorwelt, p. 406, pi. XXTTT, fig. 24-24 b.

DIMENSIONS.

(D'apres la figure de Sandberger, « Vorwelt ».)

Hauteur ^otale (grossissement 4X1) - ~- 6,5 milL

Hauteur proportionnelle du dernier tour (3,5) 0,54

Diametre par rapport a la hauteur totale (10,00) _ _ _ 1,54

Coquille (maule) cpnique, d6prim6e, aplatie, largement ombiiiqu^e, k sommet obtus.

Tours au nombre de 4 7,» assez bombes, separes par des sutures profondes, at

croissant tres lentement «^ La coquille, quand elle est conservee, Jaisse voir une jolie or-

nementation, elle porte des costules transversales aux tours, filiformes, distautes, un pen

arquees, moins prononcees sur la face anterieure. •*— Dernier tour obtusement carene,

depamnt la moitie de la hauteur totale, faiblement coud6 vers Touverture, Ouverture

oblique, en croissant 6troit, Peristome evase, borde d'un filet interieur, lamelle spirale

epaisse, munie d'un pli perpendiculaire a Touverture et assez fort; bord superieur

reflechi.

Rapports et differences. Toute cette derniere partie de la description, conceroant

rornementation de la coquille, la forme et la structure de la boucbe, est faite d'apr&s

l'ouvrage de M. Sandberger : Land and Su&swaxser Conchylien der Vorwelt, car je n'ai eu



MOLLUSQUES TEBR. ET FL. TERTUIRES DE LA SUISSE. 21

qu'une empreinte exterieure que M. Mayer-Eyraar rapporte a cette espece, ea quoi je

Brois pouvoir Timiter.

Malheureusement Touverture n'est pas d6gag6e, ce qui me laisse dans rincertitude,

meme quant au genre, Cependant je peeonnais aueune forme d'Helix, ou des genres

qui s'y rattachent, qui rappelle ce que j'ai sous les yeux. Ce pourrait 6tre un Patula,

mais les esp6ces de ee genre onl, en general, les tours moins eonvexes et une forme

plus deprimee. C'est m6me en quoi le Strobilus mijMcatus differe du Patula supraeastata

qui est plat et qui a 9 tours. Le Strob. uniplicaius est une espece de I'Aquitanien.

Etage. Helv6tien, molasse marine,

Locality. Dettighofen pres Eglisaii (Mosee de Zurich), tres rare.

Explication des figures.

PI, I, fig. 22. Strobilus uniplicatus, Braun sp., de Dettighofen.

23, Id. d'ap. Sandberger.

Helix (Plebecdla) Ramondi, Al. Brongniart.

(PL U
% fig. 3-7.)

SYNONYMEE.

1810. Helix Bamondiy Brongniart , Annales du Musee d'histoire naturelle, tome XV, p. 378,

pi. XXIII, fig. 5.

1845. Id. Klein, Wurttemb., Jahresnefte II, p. 67, pi. I, fig. 5.

Helix rubra, Greppin, partim, tertiaire du Jura bernois, passim, nou H. rubra Nicolet.

1863. Helix Eaitimdi, Sandberger, Mainzer Becken, p. 41, pi. IV, fig. 11-11 c.

1860-70. Id. Deshayes, Animaux sans vertebres n, p. 806, pi- W, fig- 1-3.

1870-75. Id. Sandberger, Vorwelt, p. 382, pi. XXI, fig. 12-12 a.

1880. Id. Fontannes, Bassin de Crest (Dr6me), p. 150, pi. I, fig. 11.

1886. Id. de Lapparen^, Fossiles paracteristiaues (Jes terrains terfeires, pi, VIII, ^g. 35.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coqtuille ~~ - 20 k 22 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (15 & 17 mill.) ~ 0,68 k 0,77
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Coquille epaisse, conique, mais toujours plus ou moias globaleuse, a spire tres obtuse,

face anterieure faiblement aplatie sous l'ouverture, mais obtusement anguleuse pr&s da

la columella L'ombilic est entierement reconvert a I'&ge aduite. Tours au nombre de 6,

tres convexes, s6par& par des sutures etroites et profondes : a l'exception du premier ils

portent des rubans d'accroissement obliques, saillants, mais larges et aplatis, s6par6s par

des intervalles droits ; ces baudes se montrent quelquefois, mais rarement, dicbotomas.

Le dernier tour est renfle, mais un peu aplati sur les flancs, et quelquefois aplati vera la

suture ; cela determine entre ces deux m£plats la presence d'un angle obtus et arrondi.

OuYerture tres oblique, semi-elliptique ou subtriangulaire. Peristome interrompu, epaissi

etreflecbi; bord columeUaire comprime, tr6s 6pais, et leg&rement divise par un sillon

longitudinal ; bord parietal epais et calleux, montrant encore quelquefois un bord noir.

Rapports et differences. UHelix Ramondi est tres facile a reconnaitre d'abord a sa

forme plus ou moins globuleuse, ensuite au fades de ces rubans d'accroissement ; c'est

pour cela que la synonymie de Tesp&ee se reduit a la citation de quelques ouvrages.

Cependant Greppin a reuni a YH. Ramondi quelques-uns des Helix rubra Nicolet; c'est

a tort, car aucun des nombreux Helix que j'ai eus entre les mains provenant des marnes

rouges aquitaniennes, ne rappelle de pres ou de loin notre espece. II parait, de meme,

avoir donn6 dans sa collection le nom ftHeUx depressa, Klein, a des Hetix Ramondi ecrases

;

je n'ai pas cite cette synonymie parce que Greppin n'a pas donne a son opinion 1'appui

d'une publication. VHelix dioionensis, Martin, se rapproche beaucoup du notre, par sa

forme et par son ornementation, mais il est plus petit, et porte, en outre, sur la face in-

terieure du labre, dans Hntfrieur de la coquille, une pro6minence calleuse en forme de

dent, que je n'ai remarquee sur aucun de nos echantillons.

Etage. Aquitanien moyen et superieur.

Localite. Partout; fai eu des individus des endroits suivants

:

1° Jura bernois: Villeret pres St-Imier (coll. Rollier), 1 ex.; Fuet (Mus. Zurich), 22;

Undervelier (coll. Jaccard, Mus. de Berne), 20 environ ; Recollaine (Mus. de Strasbourg),

12; Bellelay (id), 5; Corban (id), 2; Saicourt (Mus. de Zurich), 4; Vermes (coll. Jac-

card), i.

2° Jura neuchatelois : Pontareuse (Mus. de Zurich), i ex.; Boudry (coll. Jaccard), 6;

Trois-Rods (coll. Schardl), 3 ex.

3° Plateaumolassique: JiuRpvesSchmiims, cant, de St-Gall (Mus. de Zurich), 1 ex.;

Bennwyl, Argovie (Mus, de Zurich), 9 ex.; Vannenfluh (Mus. de Berne) ; St-Martin pr&

Oron (Mus. de Berne) ; Semsales, canton de Fribourg (Mus. de Berne) ; Veveyse, au-

dessous des Bains (Mus. de Zurich), 1 ex.; Corsier sur Lutry (Mus. de Lausanne, Mus.

de Berne), nombr. ex.; Glerolles (Mus. de Lausanne), 7; Rivaz-Monod (Mus. de Lau-
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sanne), 3; Grandvaux (coll. Schardt) ; Paudex, mine Abetel (Mus. da Lausanne, Mus.

de Berne), nombreux ex.; Rochette pres Lausanne (Mus. de Lausanne, coll. Schardt), tres

nombreux; Belmont (Mus. de Lausanne), 4 ex.; Au Bois pr&s Porsel (Mus. de Lau-

sanne); Vuarrens (Mus. de Lausanne), 15 ex.; Vuarrengel, pres Pailly (Mus. de Lau-

sanne)4 ex.; Yverdon (Mus. de Lausanne), 4 ex.; Cossonay (Mus. de Lausanne) , 5 ex.;

Bougy pres Nyon (Mus. de Lausanne), 48; Vengerou pr& Geneve, Nant d'Avranchet

pr& Vernier, Ch6zery, (Mus. de Berne); Gr6sy sur Aix-en-Savoie (Mus. de Cbambery).

Explication des figures.

PL II, fig. 3, Hdix Ramandi, Brg. de Porsel, mus. de Lausanne.

4, 5, 6, Id. de Rochette, mus. Lausanne.

7, Id. de Rochette, coll. Schardt.

Helix olla, M. de Serres.

{PI. II, fig. S.)

8YNONYMEE.

1830. Helix jantftinoides, M. de Serres, De la Simultaneity des terrains, 1830, p. 39.

1844. Helix oOa, Id. Ann, du Museum, 1844, p. 186, pi. XII, fig. 17.

Helix jcmthinoides, Noulet, M&n. coq. d'eau douce, deuxieme edition, p. 57.

1875. Helix oUa, Sandberger, Vorwelt, p. 291, pi. XYII, fig. 2-2 c.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille 12 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (9,5 mill.) „ 0,80

Coquille ombiliquee, globuleuse, aplatie, a spire a peine saillante, a sommet mamillaire,

rentraot. Tours au nombre de 3
1

/s
ou 4. convexes, bombes, sepanfe par des sutures pro-

fondes, 6lroites ; ils portent, outre de fines stries d'accroissement inegales, des rangees de

papilles qui suivent ces stries, faisant saillie sur un fond tres finement chagrine ; le dernier

tour, tres ample, s'inflechit legerement a Touverture et atteint les 7 5
de la hauteur totale.

Ouverture en large croissant, presque reflechi, a bords evases
;
peristome discontinu

;

bord columellaire epaissi et aplati.

Rapports et differences. J'avais, a premiere vue, confondu lunique echantillon que

je possede de cette esp6ce avec H. lepidotricha. U Helix olla se distingue de ce dernier
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par .-on tourde mains, le dernier etaat plus ample, et par la sculpture toule diff6renteu &
Lepidoirieha a des follicules capillaires en creux, H. olfa des papilles en relief dont Tarran^

geraent est beaucoup mains regulier. Ge qui ra'avait d'abnrd deroufcS, e'esi que B. oik

est d*un niveau inferieur a celui auquel se rapporte le gisement de Lauenengraben : il

est du niveau a Poteatheriym de Villeneuve (Aude) et de Mas-Stes-Puelles, qui noua a

deja doone Glemdma eosteUata et Nanina intrieala. Mais mon echantillou est, par bonheur,

assea bim conserve pour permettre d'apprecier tous ses caracteres, et je crois 6tre dans

le vrai avec la determination que je propose,

Etagb. Tougrien, Oligocene inferieur.

Localite. Lauenengraben am Grusisberg, pres Thoune (Musee de Berne) 1 exempt

Explication des figures.

PL II, fig. 8 aj c, Helix olla, M. de Serres, d'apres Sandberger.

&, d, Id. du Lauenengraben, musee de Berne.

Helix (Campyuea) inflexa, Klein.

<Tl II, fig. 9.J

8YKONYMIE.

1845. Helix inflexa, Klein Wurttemb., Jahreshefte II, p. 71, pi. I, fig. 12, non Martens apud

Zieten.

1875. Helix (Camp.) inflexa, Sandberger, Vorwelt, p. 589, pi. XXIX, fig. 8-8 b.

DIMES610N8.

Hauteur totale _, _ 14 mill.

Diametre du dernier tour, par rapport a la hauteur totale 1,93-1,95

Hauteur » » ,.. 0;80-Q,85

CoqoiUe epaisse, de forme globuleuse, d6primee, subdiscoldale, a sommet mamiliaire

obtus -face anterieure presque plane; ombilic etroit, en partie recouverL Tours au nombre

de 5 1

/,, bombes, legerement aplatis aux sutures ; le dernier un peu &argi ; les deux

premiers portent des cotes rayonnantes (longitudinales) assez fortes, jrr6gulieres, bifides;

plus tard cm ornements deviennent plus reguliers et se transformed en striesi d'aecrois-

semeni obtuses, assez larges et in6gales, croisees par d'antres stries a la face inferieure.
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Dans les interstices se logent des fossettes capillaires arrondies. Le dernier tour, plus

ample, atteint les '/
s
et meme les */

5
de la hauteur totale, remonte un peu, et se termine

en une ample ouverture semi-lunaire. Peristome interronjpu ; bord columellaire evase,

simple et recouvrant la moitie de TombiHc, labre evase, non reflechi, un peu epaissi, bord

parietal mince.

Rapports et differences. L'H. inflexa ne peut se confondre qu'avec I'R, exstincta

Rambur, des faluns de Touraine. Celui-ci a un tour de moins et les deux premiers sont

lisses, Dans H. inflexa le dernier tour remonte progressivement, Tembouchure (ouver-

ture) est presque la meme. H. lepidotrieha de TAquitanien offre aussi quelques analogies,

mais le nombre des tours est moindre, Tornementation toute differente et beaucoup plus

r^gulifere. II va sans dire qu'en presence d'echantillons frustes ou incomplete la distinction

entre R. inflexa et exstincta est presque impossible ; la derniere espece est beaucoup

plus rare.

Etage. Oeningien (Messinien) inferieur et supfirieur.

Locautes. Bois de Raube (galets vosgiens), Corban, Jura bernois (Mus6e de Stras-

bourg; Somlier et Court, id. (coll. Rollier); Tramelan, id. (Musee de Zurich) ; Siggen-

thal, Wyla, Berligen, Raht pres Weiach (Messinien I et II) (Mus6e de Zurich). Mam-

mem (Musee de Berne) ; Engehalde (Schwendlenbad) : Intercalation dans la mollasse

marine (Musee de Berne).

Explication des figures.

PL II, fig. 9 a, b, c, Helix inflexa, Klein, du Wurttemberg, musee de Lausanne.

PL II, fig. 9 e, f, Id. id. details de la sculpture, e, sur I'avant-dernier

tour
; /, sur le dernier tour.

PL II, fig. 9 d, Helix inflexa, de Court, collection Rollier.

Helix (Gampyl^ea) exstincta, Rambur.

(PL II, fig. 10.)

SYNONYMIC.

1862. Helix exstmcta, Kambur, Journal de Conchyliologie, 1862, p. 172, pi. V, fig. 4-7.

1875. Helix (CampylaaJ exstincta, Sandberger, Vonrelt, p. 53X, pi. XXVI, fig. 20-20 b.

M&L 80C. PAL. SU188K, T. XVDI. ^
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Hauteur totale dela coquille 15 mill.

Hauteur proportionneUe du dermertour (13 mill.) 0,866

Diametre proportionnel (26 milL) 1,73

Coquille (moule) presque discolde, a sommet aplati, a face anterieure bombee, etroi-

tement ombiliquee. Faceposterieure (spire) bombee, en forme de calotte spberiqoe. Tours

au nombre de 4 7* aplatis, peu convexes, separ^s par des sutures assez profondes; ils

portent, a Texception du premier, des costules ou bandes daccroissement rugueuses,

larges et aplaties, parsemees (sur la coquille) de fossettes capillaires disposees en ordre

plus ou moins regulier; le dernier tour est tres bombe, legerement coude et etrangle vers

Touverture. Ouverture tres oblique, subelliptique, allongee; peristome largement evase

;

bords simples, le bord columellaire reftechi (et prolonge en arriere, d'apres Sandberger)

recouvre et cache une partie de rombilic.

Rapports et differences, UHelix exs&ncta a un tour de moins que VHelix inflexa,

quoique sa taille soit superieure ou au moins egale a celle de cette derniere espece; en

outre le profil se rapproche davaniage d'une ellipse reguliere, c'est-a~dire que la face

posterieure est plus nniformement bombee, moins scalariforme ; enfin le premier tour

est lisse sur la coquille, au lieu d'etre rugueux comme dans YH. inflexa, ou il pbrte des cotes

saillantes et dichotomes. Quoique je n'aie eu que des moules, la forme generate de ceux-ci

me decide a les rapporter a Tespece decrite ici.

Etage. Oeningien inferieur.

Locaute. Katzenstrebel, canton de St-Gall (Musee de Zurich), 2 exemplaires.

Explication des figures.

PL II, fig. 10 a-d, Helix exstineta^ Rambur, de Katzenstrebel. Musee de Zurich.

Helix (Campyl^ea?) subtilisticta, Sandberger.

PL U, fig. 11.)

8YN0NYMIB.

1875. Helix vubtilixtkta, Sandberger, Vorwelt, p. 459,
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DIMEH6ION8.

Hauteur totaie de la coquiUe - 16 mill.

Hauteur proportioajieUe 4u d^rniex tour {12 mill) . 0,75

Diam&tre proportionnel (22 mill.) ..." 1,57

Nucleus subhemispkaericus, apice $ubplatiay facie anteriore (quae basis dicitur apud Sand-

berger) cxterne convexa, circum infmdibulum vix excavata. Anfractus 5 •
1

/ a
vel 63 satis

convexi, angustis et profundis suturis disjuneti, dicuntur numerosis subtttissimisque crinium

foveolis (sub lente) ornalos esse ; ulttmus, ad suturam depressus, gradatim ascendens, delude ad

aperturam subito flex'itur, */
4

totius altitudinis adaequat. Apertura lata, subeliiptica ; peris-

toma disjunctum, vix reflexum elatumque, interne vix incrassatum. Infundibulum angustum,

profundum.

Coquille (moule) subhemispherique, a sommet aplati, a face anterieure bombee au

pourtour et legerement creusee autour de ltambilfc; ombilic etroit et profond. Tours au

nombre de 6 a 6 7*> a^2 convexes, separes par des sutures etroites et profondes et

portant de fines stries d'accroissement (filets), obliques, inegales et discontinues, qui

doivent etre en outre parsem6es de fossettes capillaires assez serrees et tyes fines. Le

dernier tour remonte d'abord progressivement, puis se coude bru&quemeoi tout pres de

Touverture en s'etranglant legerement ; il atteint les
4

/ 4
de la hauteur totaie ; son profil

est arrondi, legferement aplati vers la suture. Gurerture largement elliptique, echancree

par le retoir de la spire ;
peristome discontinu, legerement reflechi, paraissant borde

interieurement.

Rapports et differences. M. Sandberger a donne le nom de H. subtilisUcta, sans Tac-

compagD^; dedescriptio^xiatail^e ni de figure,. a
;
des IJelix, dont la forme gen&raJese rap-

proeM-d^i»/fea^mais qui; sont plus eleves,. moins discoides, et dont te fpssettes capil-

lairessont plus petites et plus nombreuses. Ce sigaaJemetUApplique bien, quanj k la forme

generate, aux individijs que j'ai rapportes a, cette espece, mais ceux-ci ne sont que des

ijioales et u'ont pa& garde trace des fossettes. ftL Sandberger ne donn§ que 5 tours a son

esp6ce, j'en trouve 6, ijiai&mes echaajillons sont compels ; lessiens ^el'etaient pas et ne

montr^iaat pas la louche,, de sorte que je crois que> cette, difference ne proyient qw A'an

pltts.ou moins bonetat de consecration. Le groupe auquel doit appartenir cette espece
:

est toes ^^caract^mtique, et mc^mpte qu'un petit nqmbre d'especes ,; ::

or m$s igdiyidus ne

peuvent s'identifier ni a H. infiexa qui est plus plat, ni a H. exstincta, pli^s plat et

co«l|)tafik caainsr de UHJfs;, ilja done tpute prob^biiit6 pour qu'ils, appartteweiit a
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R. subtilistieta. La discussion serait itablie sur des bases beaucoup plus s&res si je pouyais

iaire une comparaison directe avec les originaux, mais cela ne m'a pas 6te possible.

Etage. Langhien.

Locaut^. Jura bAlois ou argovien, Wolfliswyl ? (Musee de Zurich) ; Argovie (collec-

tion Schardt) ; gisement exact inconnu ; je n'ai pu trouver d'indieations plus precises

sur la provenance.

Explication des figures.

PL II, fig. 11 o~6, HeUx subtUisticta, Sandberger, de Wolfliswyl. Musee de Zurich.

Helix (CAMPYLiEA) Zelli, Kurr.

(Tl 1I
7 fig. 12J

8YNOHYMIE.

1856. Helix Zelli, Kurr, Wurttemb., Jahresbefte, XII, p. 42.

1875. Helix (Campyl.) ZeUi, Sandberger, Vorwelt, p. 591, pi. XXIX, fig. 9-9 b.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille _... - —

-

- - - 16 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (12) - 0,75

« Coquille epaisse, conique, globuleuse; spire courte, sommet obtus, mamillaire;

face anterieure bombee; ombilic a demi reconvert par le bord columellaire. Tours au

nombre de cinq, moderement bombes, separfe par des sutures 6troites, lineaires, simples;

ils sunt ornfo de stries inegales souvent dichotomes, peu apparentes, aplaties, croisees

obliquement par desfossettes assez grandes, espac6es, et par un ridement tres subtil;

le dernier lour, graduellement infltechi, est coup6 vers Touverture par un large etran-

glement; il occupe les */
4
de la hauteur totale. Ouvertnre tres oblique, tr6s large, en

forme de croissant; peristome faiblement epaissi, reftechi, complete par une lamelle

mince; le bord columellaire s'elargiten arriere en recouvrant la moitiede Tombilic »

(Sandberger).

Rapports et differences. UHelix Zelli est moins eleve de spire que VHelix insigms
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et plus globuleux, moins discolde, que las Belie inflexa et emtmcta, donl il se distingue

en outre par rornementation. La bouche aussi est plus large, le bord columellaire plus

droit que dans cette derniere espece.

Etage. Oeningien (Messinien I et II).

Locality. Herderen en Thurgovie, Ruti au canton de Zurich (cit. Sandberger, Mus6e

de Zurich) ; Bois de Raube, Jura bernois, dans les Galets Yosgiens (Musee de Strasbourg)

5 ex.; Kalofen pres Brugg (Mus6e de Zurich) 2 ex.; Engehalde (Mus6e de Berne).

Explication des figures.

PL II, fig. 12 a, b, Helix Ztlli, Kurr, d'apr^s Sandberger,

20 c, Id. grossissement d'aprfes Sandberger.

Helix (CampyljEa) insignis, Schiibler, vak. Steinbeimensis, Klein.

(PL II, fig. 13.)

SYNOHYMIE.

1845. Helix Steiriheimensis, IHein, Wurttemb,, Janresnefte, n, p. 70, pi. I, fig. 10.

1875. Helix (Cavvpyl.) insignis, var. Stemheimensis, Sandberger, Vorwelt, p. 650, pi. XXVIII, fig. 9-9 a.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille 22 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (IT™") „ 0,77

Coquille grande, 6paisse, conique, spire un peu bombee, a sommet obtus et aplati, a

base ombiliquee, Tombilic en partie reconvert par Tevasement du bord columellaire de

1'ouverture. Tours au nombre de cinq, d'abord presque plans, ensuite toujours plus con-

vexes, separes par des sutures lineaires etroites et profondes; ils sont ornes de stries d'ac-

croissement obliques, in6gales, et bien marquees, etroites, non fascines, mais souvent

dichotomes; les deux premiers portent, en outre, des rides irregulieres ; le dernier tour

s'infl6chit tr6s tegerement devant l'ouverture, et atteint un peu plus des 7* de la hauteur

totale. Ouverture oblique, a peine bordee interieurement, grande, semi-lunaire, non trans-

verse
; p6ristome a peine 6vas6, a bord simple, le columellaire un peu r^flechi, recouvrant

a moitiS rombilic, et Wuni au labre par une lamelle mince.
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Rappqrts et differences. Cette jolie espeee se distingue de nos autres types du group©

Campilaea par sa spire 61evee et convexe et 1

J

absence de papilles ou de fossettes, par son

ouverture non etrangtee, ni evas6e, et a peine bordee. A premiere vue, elle a plutftt Tap-

parence d'ua Galaetochilus et se rapproche du groupe des #, pmmUia et H, pomfamis.

Sandfoerger difc que les deux premiers tours sont lisses. J'aipu examiner qaetques excelieats

echaatillons dfi Steinheim, obligeamment communiques par le Musee de Lausanne, etj'ai

tres nettec&eptw que ces deux premiers tours portaieat des rides, plus grossieres et plus

irr6gulieres que les stries d'accroissement. Nos exemplaires suisses sont trop frustes pour

permettre cette constatation.

UHelix insignis a deux varietes : 1° var. major, Helix insignis, Schubler sensu sfripto;

var. minor steinheimensis, Klein.

Etage. Oeningien.

Localites. Locle, dans les marnes a Melanopsis (Oeningien inferieur), 1 empreinte (col-

lection Jaccard) ; Mammern et Berligen en Thurgovie (Musee de Berne) ; Gillieron (notes

manuscrites) cite egalement 1 exemplaire de Courtagnon, Jura bernois (Musee de Bile?).

Explication des figures.

PI. HI, fig. 13 a, 6, c, Helix insignis var. stmiheimerwis, de Steinbeim (Wurttemberg). Musee de

Lausanne.

Helix (Galactochilus) ehingensis, Klein.

(PI III, fig. 1, 2J

SYNONYMIE.

1845. Helix ehingwisk, Klein, Wurttemb., Jahreshefte II, p. 65, pi. I, fig. 3.

1875. Helix (Galaet.) Mngetisis, Sandberger, Yorwelt, p. 457, pi. XXIX, fig. 10,

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille 18 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (\2*m
)

0,66

Coquille 6paisse, conique, un pen globulease, a sommet obtus> a face anterieure apla^ie;
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ombilie a deau-recouvert par le bord colamellaare. Tours au nouibre de cinq, peu

bombfe, aplatis vers les sutures; sutures ^troites; striesd'accroissemeut in6gales, quelque-

fois fascines et croisees par de faibles sillons longitudinaux ; on distingue en outre une

bande noinitre; le dernier tour est un p#u plus bombe, inflechi vers Touverture: il

atteint les 7» de la hauteur totale, et s'etrangle legerement vers la boucbe. Ouverture

oblique, lunaire, transverse
;
peristome bord6 int^rieurement, faiblement evase, reflechi

;

bord coluraellaire etale en arriere, recouvrant a moitte Tombilic, el se reliant au labre

par une laxnelle assez £paisse.

Rapports et differences. UHelix ehingenm est d'un type tout different de ce que

nous avons vu jusqu'a maintenant et, comrae celui que je vais d6crire, il se rapproche

beaucoup du groupe del'Helix pomatia (H61icevigneronne) actuelle. Sa base ornbiliquee,

son ouverture largement ouverte en font un type a part ; il est peui-etre plus diflScile

a distinguer de YH. insignis par les caracteres de la forme; le fortevasement du peristome

dans YH. ehingensis peut nous donner un bon moyen de distinction.

Etages. Aquitanien et Langhien.

Locautes. Aquiimien : Hohe Rhonen, 3 ex.; Donnersbach pres Altstatten, 2 ex.

(Musee de Zurich).

Langhien: Francastel pr6s Ste-Croix (Musee de Lausanne), 1 ex.; Moulin de Champoz,

Jura bernois, 1 ex. (Mu*ee de Zurich).

Explication des figures.

PI. HI, fig. 1, Helix eliingensis, Klein, d'apres Sandberger.

PI. Ill, fig. 2 a, 5, Id. de Donnersbach. Musee de Zurich.

Helix (Galactochilus) pomiformis, A. Braun.

(PI. IU, fig. 3.)

8YHOHYMEB.

1842. Helix pomiformis, A. Braun, Verhandl. der NAturf. Versamml. zu Mainz, p. 149.

1845. Helix Brauniorum, Thornae, Nassauer Jahrbuch, II, p. 129, pi. II, fig. 1.

1863. Helix pomiformis, Sandberger, Mainzer Becken, p. 39, pi. m, fig. 1-1 a.

1875. Helix ( Galact.) pamiformis, Sandberger, Vorwelt, p. 387, pi. XXIII, fig 1-1 a.
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DIMEN8ION8.

Hauteur totale de la coguille _ ' 32 milL

Hauteur proportionnelle du dernier tour {21 mill.) 1 0,66

« Coquille grande, conique, un peu convexe, a sommet mamillaire, a base eonvexe,

a ombilic recouvert. Tours au norabre de 4 7, assaz convexes, scares par des sutures

profondement creusees, et ornes, sauf le premier, de stries d'accroisseraent obliques et

inegales, croisees par des sillons longitudinaux tres subtils et tres serr6s ; le dernier tour

faiblement inflechi vers Touverture, et un peu Strangle vers celle-ci, atteint environ les */
3

de la hauteur totale. Ouverture grande, en large croissant, peristome reflechi; le labre

est faiblement evase, le bord columellaire court et large porte extSrieurement une tegere

callosite, qui arrive a recouvrir totalement rombilic. » (Sandberger, Vorwelt)

Rapports et differences. Je ne connais de cette espece que irois fragments et un

6chantillon un peu meilleur, un moule ext^rieur, aplati sur la roche, et ne montrant que

le c6te de la spire. II est cependant assez net pour que j'aie cru pouvoir lui assigner un

nom; il me parait se rapporter a YHelix pomifarmis par sa grande taille, le nombre et

I'ornementation des tours et les caracteres apparents de Touverture. Ces quatre fragments

avaient ete attribues dans les collections du Musee de Berne a YHelix Rahti, Braun.

Celui-ci (Mere de notre espece en ce que les tours sont tres aplatis et fortement carenSs,

comme nous le verrons plus tard pour YHelix mamliensu, la carene faisant satilie sur la

suture.

UHelix pomformis aurait quelques rapports avec YHelix Beaumonti, Math., de TAqui-

tanien superieur d'Aix en Provence ; celui-ci a des tours plus anguleux, moins embras-

sants, et une ouverture moins large, moins dilatee. Je conviens cependant que ces

deux especes sont tres voisines. Matheron classe YHelix Beaumonti dans le sous-

genre Carocolla Lam., et Sandberger ne discute pas cette espece, dont il ne fait meme

pas mention.

Etage. Aquitanien inferieur (Oligocene).

Locaute. Lauenengraben au Grusisberg pres Thoune (Mus6e de Berne), 4 ex. (voir

Studer, Geologie der Schweiz, II, page 423).

Explication de la figure.

PI. HI, fig. 3, Helix pomifarmia, A. Br., du Lauenengraben. Mus6e de Berne,
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Helix (Fruticicola) lepidotricha, Braun.

(PL III, fa. 4.)

1840. Helix lepidotricha, A. Braun in Walclmer, Geognosie, 2«c edit, p. 1139.

1845. > Arnoldi, Thomae, Nassauer Jahrb. H, p. 136, pi. Ill, fig. 6.

1863. » lepidotricha, Saadberger, Mainzer Becken, p. 30, pi. m, fig. 4-4 d.

1852. » » Quenstedt, Petrefactenkunde, 2me edit., p. 483, pL XIY, fig. 9.

1875. Helix (Fruticicola) lepidotriclia, Sandberger, Vorwelt, p. 379, pi, XXII, fig. 21-21 c.

DIMENSIOKS.

Hauteur totale de la coquille ... 12 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (10,5) 0,875

Diametre proportionnel (21,0) ,

,

:
,- .,,..,..- 1,75

Coquille assez epaisse, presque discoide, a spire en gradins, aplatie, peu saillante au-

dessus du dernier tour, a faee aut6rieure bombee, 6troit£oaent ombiliqu6e; sommet ma-

millaire. Tours au norabre de 4 7, > convexes, portant des le sommet de fines bandes

d'accroissement aplaties, inegales et obliques, parsemees de fossettes capillaires ; celles-ci

paraissent, dans le jeune 4ge, situees au sommet de petites papilles, et, a rage adulte, en-

foncees au-dessous de la surface de la coquille; elles sont disposees en lignes r^gulieres,

courbes, obliques aux bandes d'accroissement, et plus r6gulierement en quinconce pres

de I'ouverture, ces fossettes couvrent de meme la fece anterieure jusque dans Tombilic.

Le dernier tour est legerement eoude vers cette face, un peu etrangl6 et largement evase.

Ouverture en large croissant, ires oblique. Peristome disjoint, a bords legerement epaissis

et retrousses, le columellaire, un peu enroule, ne recouvrant pas Tombilic; lamelle spirale

mince.

Rapports et differences. VHelix lepidotricha se distingue facilement de toutes les

formes voisines par sa face posterieure aplatie, son nucleus embryonnaire deja assez

ample, et par son ornementation tres caracteristique, si fortement accusee d'ailleurs,

qu'elle s'aperooit mfime sur des echantillons dont P&at.de conservation laisse beaucoup

a desirer.

V&VL. 80C. PAL. SUISSE, T. XVIH. 5
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Etage. Aquitanien.

Locautes. Au sud-est de Courendlin, Jura bernois, dans le grfes dSWmontien a feuilles

(Musee de Strasbourg). M. Sandberger la cite en outre d'Hohe-Rhonen, tres rare, dans

les couches a fossiles v6getanx (MusSe de Zurich)
; je n'ai pas eu entre les mains les

echantillons de ce gisement.

Explication des figures.

PI. Ill, fig. 4, Helix lepidotricha, A. Br. d'Hochheim, musee de Zurich.

4 a-b, Id. la coquille.

e, Id. details de Pornementation sur le dernier tour.

fy Id. details sur Pavant-demier tour.

Helix (Fruticicola) leptoloma, A. Braun.

SYHONYMTE.

1840. Helix leptoloma, A. Braun in Walchner Geognosie, 2°" edit., p. 1138.

1863. Id. Sandberger, Mainzer Becken, p. 20, pL II. fig. 7-7 d.

Id. Bottger, Jahrbuch K. K. geol. Beicbsanstalt, vol. XX, p. 289.

1858. Helix apicalis, . Reuss, Sitzungsberichte K. Acad, der Wissenscb., math.-naturw. Classe,

vol. XLII, p. 64, pi. I, ^g. 1.

1875. Helix (Frutic.) leptoloma, Sandberger) Vorwelt, p. 380, pi. XXIV, fig. 7-7 c (var. apicalis),

pi. XXI, fig. 8-8 b (var. subapicalis).

M. Sandberger rapporte avec quelques doutes a cette espece des moules internes d'Helix

de rAquitanien in&rieur (I, b) d'Aarwangen (canton de Berne)", qui lui furent commu-

niques par C. Mayer et P. Merian, et de Donnersbach (Musfe de Zurich). Je ne les ai pas

eus a examiner, L'Helix leptoloma, d'apres la figure du « Vorwelt, » presente deux varig-

tes assez differentes ; la variete apiealis, la plus petite, depasse a peine la taille de Y Helix

carinulata, dont il se rapproche beaucoup aussi par Fornementation de la coquille , la

variete mbapicaUs est plus grande et porte des papilies plus fortes et mieux circonscrites,

en outre le dernier tour est moins franchement car^ne a son commencement. Helix lep-

toloma type doit 6tre encore plus petit que la variety apicalis. Bottger et Sandberger ont

d'ailleurs trouve tous les passages d'une forme a l'autre ; ces distinctions me semblent

des lors bien difficiles a justifier.
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Helix (Macula kia) eckingensis, Sandberger.

(PL m, fig. 5.J

SYNONYMTE.

1875. Hdix sylmm var., Sandberger, Vprwelt, pi. XXIX, fig. 13 b m tabula.

1875. Helix (Macul.) eekingeusLs^ Sandberger, ibid., p. 457, pi. XXIX, fig. 13 b.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille Z~ _... . ^ ...... —. 12 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (8 mill.) ; _ 0,66

Coquille epaisse, conique, tres d^primee, a sommet obtus, a face ant^rieure assez

aplatie, imperfor6e. Tours au nombre de cinq, tres aplatis, presque plans, portant des

stries d'accroissement fines, serrees, inegales et plus ou moins marquees ; les sutures sont

etroites et superficielles ; le dernier tour porte au commencement une carene obtuse et

arrondie, qui s'6teint ensuite completement. On remarque parfois encore des bandes

brunitres. Ouverture tres oblique, presque horizontal, de forme semi-elliptique; peristome

evaseet reftecbi, labre tranchant, bord columellaire plus large et accole ; lamelle mince.

Rapports et differences. Cette espece se distingue de YHelix syhana, avec iequel

Sandberger Tavait d'abord confondue, par sa forme plus aplatie, le dernier tour qui ne

quitte pas Tequateur avant de se couder, et le bord columellaire du peristome non

fendu; de plus, la face anterieure est plus aplatie. Je rattache avec doute a cette espece

des individus du Lauenengraben au Grusisberg, du Pont de la Veveyse, dont les stries

d'accroissement sont beaucoup plus accentuees, et, avec plus de silrete, des individus de

La Chaux pres Sainte- Croix.

Etages. Aquitanien et Langhien.

Locality. Aquitanien : Bumbachgraben bei Schangnau, Saint-Martin pres Semsales,

Pont de la Yeveyse (Musee de Berne, cette derniere localite aussi au Mus6e de Zurich),

nombreux exemplaires un peu douteux.

Langhien : Chemin de La Chaux a Noirvaux, pres Sainte-Croix (Mus6e de Lausanne),

un bel exemplaire identique a ceux que j'ai pu etudier du Wurtemberg et du bassin de

Mayence,
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Explication des figures.

PL III, fig. 5 a-d
%
Helix eclcingemis, S&ndb., de Wiesbaden, rousee de Zurich.

Helix (Macularia) svlvana, Klein.

(PL 111, fig. 6, 7, 8.)

SYNONYMIE.

1853, Helix zylvana, Klein, Wurttemb., Jahreshefte IX. p. 205, pi. V, fig. 2 (minor).

1853. Helix silvestrina, Id. ibid, p. 66, pi. I, fig. 4.

1851. Id. Dunker, Palaeontographica I, p. 163, pi. XXI, fig. 3-5.

1875. Helix (MaeuL)tylvamr
&mdbergcr

y
Vorwelt, p. 592, pi. XXIX, fig. 13-13 a, 13 c, 13 d.rwi 13 b.

1887. Helix sylvana, Dollfuss, Tertiaire du Jura in Bull. soc. geol. de France, 3me serie,

t. XV, p. 188 et suiv.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquiile _ - - -.11 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (7-8 mill.) - 0,63-73

Coquille epaisse, conique, legerement globuleuse, tantdt plus basse, tant6t plus elevee,

a sommet mamillaire, aplati, a lace anterieure aplatie, non ombiliquee. Tours au nombre

de 4
1

/ 8
-5 aplatis, tres legerement bomb6s, separes par des sutures etroites ; sauf les deux

premiers, ils portent des stries d'accroissement obliques, in6gales, obtuses, souvent fas-

ciees, et de 1 a 5 bandes brun&res, sans autres ornements; le dernier tour, d'abord

carene, ensuite arrondi, quitte graduellement le pourtour de Tavant-dernier pour se por-

ter sur la face inferieure, en laissaot apparaitre l'equateur de Tavant-dernier ; il est par-

tiellement etrangle avant Touverture. Ouverture oblique, presqueen fer a cheval; peris-

tome disjoint, 6vase, legerement ref!6chi ; labre arque, bord columellaire subitement

epaissi, droit, comprime et divise par un sillon oblique plus ou moins accentue.

Rapports et differences. L'Helix sylcana est l'espece la plus caracteristique, la plus

commune et la plus generaJement rSpandue du Miocene superieur. Ses caracteres les

plus saillants sont : 1° la forme generate toujours assez d^primee ; 2° l'aplatissement des

tours; 3° le peu de predominance du dernier, et la carene distincte qu'il porte, qui
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s'attenue cependant sur le moule ; 4° ('incurvation graduelle de la derniere moitie dece

tour, qui laisse a nu la carene Squatoriale; 5° la conformity du bord columellaire de

I'ouverture; 6° Pabsence totale d'ornementation, ce qui distingue cette espece des Helix

subvermiculata, Leymeriana, tumiemis, loxost&ma, Christoli, dont la forme est assez semblable.

La non-predominance du dernier tour differencie Helix sykana d*Helix Larteti, qui se

trouve dans le Tortonien.

II va sans dire qu'en presence de mauvais echantillons la question deroraementation

de la coquille ne peut etre decidee; mais il est bien rare de ne trouver que des exem-

plaires complement depourvusde leur test. J'ai eu au moins 500 Helix des differentes

especes ci-dessus enumerees, dont au moins 300 etaienl d'une conservation tres suffi-

sante, et j'ai constat^ que r^ellement toutes, a I'exception d'H, sylvana et H. Larteti,

sont plutfit rares; ces deux dernieres se distinguent assez par leur forme generate, nous

diseuterons du reste leurs affinites a propos A
1

Helix Larteti, Dans de telles conditions, on

a plus de chance de rester daus le vrai, quand les autres caracteres eoncordent d'ailleurs,

en determinant les echantillons mediocres comme appartenant kYHelix sylvana.

Etagks. Helvetien, Tortonien (Helieiiwtnergel) et Qeningien (Messinieu I et 11).

Locautes. Plus ou inoins commune dans tous les gisements ; parait cependant plus

rare dans le Jura bernois, sauf au sud, a Tramelan, d'ou j'en ai vu de tres nombreux

echantillons; representee dans toutes les collections.

Gisements helvetiens : Ueken (Argovie); avec Melanopsis citharelk et Neritina crenata,

5 ex.; Dettighofen pres &glisau, 2 ex. (Musee de Zurich); Randenhaus ober Fuetzen

(Musee de Zurich), 2 ex.; Meierskappel, Lucerne (Musee de Zurich).

Gisements tormiens (marnes rouges suprahelveliennes) : Delemont (Musee de Zurich),

4 ex.; Le Locle (coll. Jaceard), 6 ex.; Kienberg, 9 ex.; Zeihen 15, Gansingen 43, Botz-

berg 20, Wolfliswyl 22 et Herznach % tous ces gisements en Argovie (Mus6e de Zurich).

Gisements oeningiens.

Jura : Biinerach pres Lauffen, Tramelan, Vermes, Delemont, Le Locle, La Chaux-de-

Fonds (Musees de Zurich, Strasbourg, Lausanne, Berne, coll. Jaccard, Rossel, Mathey,

Schardt), nombreux exemplaires, surtout de Tramelan et du Locle.

Plateau moltassique.

A. Thurgovie : Berligen, Miesenried, Stammheim, Hundsriick pres Frauenfeld, Steck-

born (Musees de Lausanne et de Zurich).

B. Sehaffhouse : Oeningen, Stein (Musee de Zurich).

C. Saint-Gall : Katzenstrebel (Musee de Zurich).

D. Zurich : Baeretscbwyl, Breitlandenberg, Brutten (Steig), EUg, la Faletsche a i'Uet-
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liberg, Goldbach pres Kiisnacht, Bfedingeo, Heisch, Kyburg, Raht pres Weiach, Riiti,

Schwammendingen, Sternenberg, Stockentobel, Waedensweil, Wald (tous au Musee de

Zurich).

E. Lucerne : Winikou (Musee de Zurich); Eugehalde (Musee de Berne).

F. Bdle : Rued (Musees de Lausanne et de Zurich), peut-etre d'un bloc isole.

G. Argovie : Wiirenlos, Lengnau, Siggenthal, Kalofen pres Brugg (Mus6e de Zurich);

Siggingen (Musee de Berne).

Explication des figures.

PL III, fig. 6 a-d. Helix sylvana, Kl. du Locle, coll. Jaccard.

7 id. (nioule) id.

8 a-d. id, variete, de Raht; musee de Zurich.

Helix (Macularia) Larteti, de Boissy.

CPl £1£
7 fig. 9, 10.)

sraoxmira.

1839. Helix Larteti, de Boissy, Revue Zoologique, Societe Cuvierienne, p. 75.

1839. Helix rubra, Nicollet, partim, Boll. Soc. des sciences de Neuchatel, tome II.

1844. Helix Larteti, Boissy, Descr. de plus. esp. d'Helix, in Revue et Magasin de Zoologie, p. 13,

pi. LXXXVII,% 7-9.

Nbulet, Mem, coq. du Sud-Ouest, p. 59.

TournouSr, Dep. du bass, de la Gironde, in Bull. Soc. Geol. France, 2me serie,

t. 24, p. 487.

Sandberger, Vorwelt, p. 529, pi. XXVI, fig. 17.

Bourguignat. Histoire malacolog. coll. de Sansan, p. 33, fig. 24.

Dollfuss, Tertiaire du Jura in Bull. Soc. Geol. France, Sme serie, tome XV,

p. 179 et suivantes.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la eoquille 18 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (13 mill.) 0,72

Coquille epaisse, conique, a spire elev6e, un pen ventrue, a sommet obtus, a face ante-

1852.
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rieure convexe, bosselee, anguleuse, non ombillquee. Tours au nombre de cinq, assez

fortement bombes, separes par des sutures lineaires, simples, profondes ; leurs fines stries

d'accroissement sont eroisees par de nombreuses rides longitudinales qui divisent la sur-

face de la coquille en champs irr^gulierement quadrangulaires ; on remarque en outre

3 a 5 bandes brun&res; le dernier tour a d'abord une car&ae obtuse qui disparait

ensuite; il est trfes bomb6 et se coude brusquement vers Touverture; il atteint environ

les 7 7
on les

%

/ t
de la hauteur totale de la spire. L'ouverture, tres oblique, est semi-ellip-

tique, pr6cedee d'un etranglement assez aigu; peristome brievement evase, reflechi a

l'exterieur; le labre est arque, coude vers la suture, le bord columellaire comprime, droit

ou un peu calleux, rejoignanl le labre par une mince lamelle.

Rapports et differences. Comme le dit d'ailleurs tres bien M. G. Dolfuss, VHelix Lar-

teli se distingue de tout le groupe sykana et moguntina par sa spire elevee, son dernier

tour assez gros et ses tours bombes. Nicollet avait compose son Helix rubra de tous les

HeUx des marnes rouges miocenes du Jura ou du pied de cette chaine; si Ton en distrait,

comme il convient de le faire, Helix rugulosa et Helix sylvana, le reste des Helix rubra

ceux du Tortonien, peuvent se rapporter tous a YHelix LartetL J
J

ai pu distinguer celui-ci

d'Helix sykana par les differences ci-dessus indiqu6es : spire plus 6Iev6e, tours plus

bombes, le dernier plus fort, et la base souvent bosselee. Le dernier tour se coude en

outre brusquenimt et non progremvement avant Touverture, au contraire de ee qu'on

trouve dans YH. sylvana. Quant aux ornements, je n'ai pu en juger, n'ayant eu que des

moules, sauf un test fruste et ecrase de Kapfnach.

Hoernes avait fait un Helix turonensis que Sandberger considere comme un Helix Lar-

teli, opinion que ne partage point M. Dolfuss, qui le rapproche des Helix nemoralis et syl-

oestrina. C'est assez dire combien ces determinations sont souvent delicates et difficiles

et de quelle prudence il faut se munir. Pour ma part, j'ai passe plusieurs journees a

separer mes Helix Larteii des Helix sylvana, avec lesquels on les avait confondus; je suis

revenu plusieurs fois et longuement sur tout ce groupe des Pentatamia-Macularia, et tou-

jours avec de nouveaux doutes, de nouvelles incertitudes. On observe en effet, dans ces

moules internes, toutes les transitions entre les differentes formes.

Etage. Tortonien (marnes rouges a Helix); peut-etre Oeningien ?

Locautes. Zeihen, Gansingen, Wolfliswyl, Botzberg, Dentschburen, Herznach pres

Frick, Lezi auf dem Hammel, canton d'Argovie; Delemont; Chaux-de-Fonds; Wynikon,

canton de Lucerne; Kapfnach et Le Locle dans l'Oeningien (douteux). Collections :

Musees de Zurich, Berne, Lausanne, Strasbourg, et celles de MM. Sehardt et Jaccard.
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Explication des figure*,

PI. Ill, fig. y a~b. Helix Larteti, de Boissy, de la Chaux-de-Fonds, mus6e de Zurich.

10 a. Id. du Locle, coll. Jaccard.

Helix (Macularia) subvermiculata, Sandberger.

(PI III, fig. 11-U.)

SYSONYMIE.

1875. Helix (Macula ria) mbwrtnieulata, Sandberger, Vorwelt, p. 591, pi. XXIX, fig. 11 (par erreur

in tabula, H. Zeym£rkma
y
Sandb. non Noulet).

bim^ksioss (2 individus).

Hauteur de la coquille r
.11..'.

,., 14 mill. -— 13 mill.

Diametre du dernier tour, par rapport a la hauteur totale 1,43 — 1,62

Hauteur du dernier tour , .

'._-.. 0,7i* — 0,77

Coquille assez grande, de forme hemispherique ou conique, plus ou raoins ventrue, a

sommet obtus, mamillaire, a face anterieure aplanie, subconvexe; ombilic recouvert.

Tours au nombre de 4 1

/«-5i ^es premiers presque plans, mais plus convexes des l'avant-

dernier; stries d'accroissement obliques, fines, inegales, regulieres et simples, croisees

par des rides tres tenues, visibles seulemeut a la loupe; 4 ou 5 bandes brunitres ornent

en outre souvent la coquille. Le dernier tour descend peu a peu vers I'avant et egale

les 7, ou les */
A
de la hauteur totale. Ouverture grande, semi-lunaire, oblique. Peristome

interrompu; bord columellaire epaissi, accole au dernier tour et recouvrant rorabilic.

Labre evase, borde interieurement. Lamelle spirale mince.

Rapports et differences. Cette espece ne pourrait etre confondue qu'avec VHelix syl-

vana et V Helix moguntim. Elle se distingue des deux par ses formes plus amples ; de la

premiere par les caracteres de reinbouchure (le bord columellaire est fendu chez VH. syl-

vam), de la seconde par une forme moins conique. Quant aux ornements, ils sont biea

difficiles a apercevoir sur nos echantillons suisses, vu le raauvais 6tat de ceux-ci. Ceux de

Corort, qui sont les raieux conserves, n'en laissent apercevoir aucune trace.
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H. Leymeriam Mere de aotre espece par les ornements de la coquille et la forme

generate, qui se rapprocbe beaucoup plus de YHelix sylvana.

Etagk. Oenmgien oa Messinien inferieuret sup6rieur.

Locality Vermes et Court {24 ex.), Jura bernois (Musees de Zurich, de Strasbourg,

eoll. Rollier); Oeningen pres Schaffhouse, Rath pres Weiach, Kapfnaeh, Schwammen-
diugen, Kateea$tr^el, Seoo, Siggenihal, Siernenherg prte Saint-Gall (Mus6e de Zurich);

? Engehalde(Mus<$ede Berne) (ou tLZdli, Kurr.).

Explication des figures.

PI. Ill, fig, 11 arc, Hdixsuboermkulata, Sandb-, de Court, coll. Rollier.

12, 13, Id.
*

a utres individus, m6me collection.

14» Id. Katzeustrebel, musee de Zurich.

Helix (Macula ria) Leymeriana, Noulet.

(PL III, fuj. 15-17.)

SYNONYAUE.

Helix Leymeriana, Noulet, Mem. coq. d'eau douce, 2"** edit., p. 146.

187&. fMix(Maeu2,J Leymerkma, Sandberger, Vorwelt, p. 546, mn pi. XXIX. tig. 11.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille 20 mill.

Hauteur proportioonelle du dernier tour (1& mill.) „ 0,60

Coquille epaisse, deprimee, conique, tres legerement bombee, a sommet obtus, a face

anterieure aplatie, non ombiliquee. Tours au nombre de 5 1

j 1
a 6, faiblement convexes,

aplatis aux sutures, qui soot simples, etroites et superficielles; outre les stries d'accroisse-

ment, aplaties et inegales, on observe, surtout pres de la suture, des sitlons longitudinaux

reguliers, espaces et paralleles ; le champ est de plus parseme d'une infinite de papilles

extr&nement petites, rondes, irregulierement disposes, quelquefois rangees en lignes

paralleles aux stries d'accroissement, souvent aussi en series obliques ; le dernier tour est

un peu aplati sur les flancs, ll attaint les 7, de la hauteur totale, et se coude legerement

avant Touverture. Ouverture tres oblique, semi-lunaire, allongee; peristome legerement

m£m. SO0. PAX. SUISSE, T . XYIII. 6
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evase, non reftechi; bord columellaire droit, faiblemeut calleux en son milieu, epaissi el

accole ; lamelle spirale mince.

Rapports et differences. Cette espece est la seule du groupe qui porte des papilles;

mais il faut, pour apercevoir celles-ei, de bien bons echantillons, ou, tout au moius, un

bon fragment de test avec Tepiderme, one forte loupe, un rayon de soleil et passablement

d'habitude, car leur exiguite est extreme ; seulement, quand une fois on les a vues, on les

reconnait facilement sur d'autres echantillons. C'est en passant en revue mes Helix syl-

vana pour en trier les Helix bxostoma qu'un hasard m'avait fait decouvrir, que j'ai trouve

cette espece parmi nos formes suisses. Depuis lors, craignant cTavoir mal vu, j'y suis

revenu a plusieurs reprises, j'ai fait examiner mes specimens par des non-inities, sans les

prevenir par des questions partiales, et ces inspections repetees ont confirme mon opi-

nion et leve tous mes doutes.

La forme generate de V Helix Leymeriana est un peu plus aplatie que celle des autres

especes du groupe; la compression du dernier tour constitue aussi une difference, et

I'aplatissement de la face ant6rieure est de merae un earactere a bien noter. Sandberger

avait confondu avec cette espece les formes dout il a fait plus tard YB. subvmniculata (voir

plus bas); c'est done que ces deux especes sonttres voisiqes; toutes deux ont les tours

aplatis aux sutures, mais VH. subvermiculata, qui aiteint d'ailleurs une tailte plus grande

et dont la spire est plus elev^e (Sandb., Vorwelt, pi. XXIX, fig. i 1), porte des rides au

lieu de papilles ; Touverture est en outre plus large.

On pourrait comparer I
3

Helix Leymeriana avec VHelix Delphinensis, Fontannes, dont les

tours sont cependant dilates et elargis, le dernier surtout; de plus, la coquille ne presenle

que de faibles stries d'accroissement et Touverture est plus transverse, le bord columel-

laire plus sinueux.

Etage. Oeningien (Messinien II).

Locautes. Tramelan, Jura bernois (Musee de Zurich), 9 exemplaires ou fragments;

Vermes (Musee de Strasbourg).

Explieatwri des figures.

PI. Ill, tig. 15, 17, Helix Leymeriana, Noulet, de Vermes, musee de Strasbourg.

16, Id. de Tramelan, musee de Zurich.
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Helix (Macularia) Renevieri, Maillard, 1891.

(PL III, fig. ISJ

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille 9 mi\\.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (6,f>)
, 0,72

Testa cmica, convexa, subglobosa, basi applanata, depressa, imperforate, apice obtuso.

Anfraclus 4 7 2
wl 5 eonvexiwtcuH, tutud rapid* sed regtdarit&r crescentes, suturis tenuibus,

linearibus hand profundisque separati, excepto initiaK striis increment* obtusis, talis, obliquis,

fasciculatis, ornali; ultimus 7 4
totius altitudinis vix cequat, ad aperturam gradalim incuroatus

est. Apertuia perobttqua; margine exterior
%

e reflexo, arcuate, colimellari cingulato
9 incrassato,

appresso, subrecto; callo tenuissimo.

Coquille petite, conique, deprimee, a spire convexe, subglobuleuse ; face ant6rieure

(base) aplatie, deprimee, non ombiliquee : sommet obtus. Tours au noinbre de 5 ou 4 7-.

convexes, mais non fortement boinbes,, croissant leniement mais regulierement, et sepa-

res par des sutures etroites, lineaires et superfieielles ; le premier excepte, ils portent des

stries d'accroissement larges et obtuses, obliques, reunies en faisceaux et s'affaiblissant

sur la face ant6rieure; le dernier atteint a peine les
a

/ 4
de la hauteur totale, est tegere-

meat comprime a l'gquateor, et s'incurve graduellement en approcbant de Touverture.

Ouverture tres oblique, presque en fer a cheval ; labre arque et reflechi, bord columel-

laire borde, epaissi, accole, plus droit; lamelle mince.

Rapports et differences. J'avais d'abord rapporte cette espece a YHelix deflexa

Braun, dont elle se rapproche en effet beaucoup. Ayant revu plus tard des echantillons

meilleurs, j'ai refait une etude qui ne me paraissait pas laisser des resultats satisfaisants,

et je suis arriY^ a la conviction que j'avais devant moi deux formes differentes, mais certai-

nement tres voisines, H. Renevieri etant probablement un derive de VH. deflexa, UHelix

Renevieri a une forme moins elevee, plus globuleuse; les tours moins bomb6s; les stries

d'accroissement sont moins accentuees; celles d'Helix deflexa sont aigues, nettes, bien

isolees, et non fascines comme dans Helix Renevieri. Enfin celui-ci ne porte pas la carene

equatoriale, tres visible encore sur le dernier tour de VHeUx deflexa. L'ouverture est moins
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allongSe, le dernier tour ne secoude pas brusquement et sous un angle assez conside-

rable; il est en outre comprint au pourtour. Enfln je n'ai remarqu6 des bandes brunes

dans aucun exemplaire.

Etages. Tortonien (mames rouges, Helicitenmergel) et Oeningien.

Locautes. ftete&tien : MariinsbrScke pres Saint-Gall (Musee de Zurich).

Tortonien : Zunggenfluh (Musees de Strasbourg et de Saint-Imier), abondant; Le Locle

(coll. Jaccard), 2 ex. douteux.

Oeningien : Vermes, Bois de Raube (8) ici dans les Galets vosgiens (Musee de Stras-

bourg); Tramelan (Musees de Strasbourg et de Zurich), 7 ex.; Court, Sorvilier, Corban

(Musee de Strasbourg), abondant; Sorvilier et Courtelary (coll. Rollier), nombreux exem-

plaires.

Explication des figures.

PI. Ill, fig. 18, Helix Bemvimy
Maillard, de Tramelan, musee de Strasbourg.

Helix (Pentat^nia) moguntina, Deshayes.

CPh III, fig. 19-21.)

SYNONYMIE.

1830. Helix moguntina, Deshayes, Encyclopedic methodjque, Vers, p. 252.

1845. Id. Thomae, Nassauer Jahrbuch II, p. 132, pi. II, fig. 6.

1845. Helix sylvestrina, Thomae, Id. ibid., p. 131, non Zieten nee Dunker.

1863. Helix moguntina, Sandberger, Mainzer Becken. p. 36, pi. IV, fig. 3-3 c. 5-5 &, ceteris

exelnsis.

1875. Helix (Pentat.J moguntina, Sandberger, Vorwelt, p. 499, pi. XXV, fig. 18-18 6.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille 15 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (10 mill.) - 0,66

Coquille epaisse, conique, a spire plus ou fl&olns 61ev6e, quelquefois legerement globu-

leuse, sommet obtus; face superieure faiblement aplatie, faiblement d6prim6e autour de
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la columelle, imperforee. Tours au nombre de cinq, convexes, separes par des sutures

legerement carenees et ornes de stries obtuses, obliques et serrees ; ils portent en outre

de 1 a 5 bandes colorees; le dernier, faiblement qourbe avant rouverture, subit en outre

un leger &rang!ement, et atteint les V, <te la hauteur totaled Ouverture oblique, semi-

elliptique; peristome interrompu, le bord spiral tranchant, les autres refl6chis, le columel-

laire plus large, comprint et accole.

Rapports et differences, Cet Helix fait partie du groupe si difficile des Pantatoma et

Macularia. II me semble cependant qu'il possede un habitus general qui permet de le

distinguer avee assez de surete des formes semblables. II differe :

De VHelix deflexa par sa forme plus robuste, le dernier tour plus grand, et par le

caractere des stries

;

De Y Helix sykana par le bord columellaire de Touverture, qui n'est pas divise, et par

1'absence de carene au pourtour
;
par la forme moins deprimee, les tours plus bombes;

De YHeHxLarteti par le dernier tour moins fort, la forme moins globuleuse et les tours

moins convexes.

Bien souvent cependant, malgre toutes ces differences, Thesitation est permise, et il

est probable que Ton a rapporte a cette espece beaucoup de types qui ne lui appartenaient

pas.

Etage. Aquitanien-Oeningien (Messinien I-II).

Locautes. Aqwtanien : Liesberg (Mus6e de Strasbourg), 9 ex.; Les Bridges sur Lutry

(Mus6e de Lausanne), 1 ex. douteux; Vengeron pres Geneve (Mus6e de Berne); Biine-

rach pres Lauifen (Musee de Berne).

Langhien : Engehalde pres Berne, Tunnel de la Barre, Riant-Mont et Moulin Creux

pres Lausanne, avec H Lausannmsis (Musee de Lausanne); Noirvaux pres Sainte-Croix

(Musses de Lausanne et de Berne), tres nombreux exemplaires.

Oeningien : Hedingen (Musee de Zurich), 4 ex.; Courtelary (colL Rollier).

J^phicption des figwes.

PL III, fig. l'J, Helix moguntina, Desk, de Courtelary, coll. Rollier.

20, Id. tie Hedingen, musee de Zurich.

21, Id. 4e kie&berg, musee de Strasbourg.
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Helix (l'ENTAiiENiA) loxostoma Sandberger.

(PL IV, fig. 1, 2.)

SYNONYMIE.

1875. Helix (Pentat.J loxob'toma, Sandberger, Vorweit, p. 593 (note additiouuelle a H. sylvana).

Hauteur totale de la coquille ....* :...... ... 19 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (13 mill.) _ 0,68

Testa solida, crassala, imperforate, cmica%spira parum cmvexa, apice obtmo, mbplatio.

Anfractus quinque conoexi, suturis linearibus, modice profundi* separati, lente sed regulariter

crescentes, 3-5 fasciis brunneis increment strik temiibus, obtusulis, ehtis, mpe fascieulatis,

etianK mlcxdu longitndinalibus tmuimnm, plttsmntisve confertis ornati; uliimus hand carina-

te, rotomdatus, '/* totms cdtUttdinis wqtmm.ad aperturam sutrito incurvalm, haud conslrictus,

Apertura obliqua
t forma ferri eqtiini; peristoma paullo masum, nan reftexum, marginibus

externis simplicibus; rnargo columllaris catbsus, Hulculo lata, obsoleto partitasy ad basin

apppesms ; callo tenui.

Coquille epaisse, solide, conique, a spire elevee et uo peu convexe, non ombiliquee;

sommet obtus, deprime; face anterieure peu bombee. Tours au nombre.de cinq, peu

convexes, separes par des sutures lineaires, simples, etroites, mais non superficielles; ils

portent de 3 a 5 bandes brunitres, des stries d'aceroissement fines, inegales, obtuses, le

plus souvent reunies en faisceaux, et crois^es par des sillons longitudinaux tres etroits,

reguliers, droits, separes par des intervalles d'environ quatre fois leur largeur; le dernier

tour ne porte point de carene, son pourtour meridian est arrondi ; il atteint un peu plus

des 7, de la hauteur totale; il s'inflechit assez brusquement a l'embouchure, sans se

retrecir. Ouverture oblique, a peu pres en fer a cheval ; le labre est arrondi, simple et

tranchant, un peu evase, non reflechi, legerement borde interieurement; le bord columel-

laire, au contraire, est droit, elargi, comprint et accote a la spire ; on remarque, vers le

milieu environ de sa longueur, uoe callosite obtuse, que limite du c6te de la region ombi-



MOLLUSQUES TERH. ET FL. TERTIAIRES DE LA SUISSE. 47

licale un sillon oblique donnam au bord columellaire un profil sinueux; ee bord est

reuni au labre par une lamelle tres mince.

Rapports et differences. M. Sandberger n'a donn6 de eette espece qu'une courte

diagnose, mais j'ai ete assez heureux pour pouvolr ['examiner a loisir d'apres d'excellents

^chantillons que ce savant m'avait obligeamment communiques autrefois, et j'en avais

pris un dessin suffisamment exact. La description que j'ai donnee ci-dessns est faite sur

des individus de Steinheim (Wurtemberg), que j'ai tri6s d'un lot d'ft syloana.

Vy

HeUxtoxostoma se distingue de l*fl. syloana, entre autres

:

1° Par sa forme plus francbement conique et sa spire plus elevee;

2° Par les tours plus bombes;

3° Par Tabsence de carene au dernier tour, lequel ne quitte pas Tequateur de l'avant-

dernier avail t de s'ineurver

;

4° Par Tembouchure plus large, le peristome non etrangle avant de s'evaser, et la

eallosite toujours plus ou moins marquee du bord columellaire;

5° Enfln par la presence des sillons longitudinaux qui croisent les stries d'accrois-r

sement.

Nous avons vn, a propos de Y Helix Larteti, quelles differences le separent de ce

dernier. Je ne vois pas dans notre faune d*au tres types pouvant amener une confusion.

Etage. Oeningien (Messinien I et II).

Locautes. Fischentbal, canton de Zurich, 2 ex.; Schwammendfrigen, id., 1 ex.;

Wadensweil, id., 1 ex., tous au Musee de Zurich.

Explication des figures.

PL IV, tig. 1. Helix loxostoma, Sandb., de Fischentbal, musee de Zurich. 1 a coquille; lfe dernier tour,

portion; 1 c test grossi; 1 d epaisseur du test.

2, Id. de Steinheim, musee de Lausanne. •

Helix Chhistoli, Matheron.

(PL IV, fig. 3.)

SYNONYMIE.

1842. Helix Christoli, Matheron, Catal. fossiles Bouches du Rbdne, p. 201, pi. 33, fig. 22, 23.

1875. Id. Sandberger, Vorwelt, p. 659, note au bas.
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DIMENSIONS

Hauteur totale de la coquille - 12 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (8 mill.) v 0,66

Coquille coaique, plus ou moios deprimee, noil omhiliqu6e, a spire quelquefois legere-

ment convexe, a sommet mamillaire, obtus* Tours au nombre de 5 a 5
1

/ s . convexes,

separes par des sutures crenelees, etroites et pea profondes ; ils scat orn&s, sauf le pre-

mier, de stries d'accroissement tres accentuees, mais non aigues, qui, emargeant sur la

suture, donnent a celle-ci son aspect crenele ; ces cfttes, non diehotomes, s'attenuent et

s'aplatissent sur la face ant6rieure, sans se souder en faisceaux ; outre cette ornementa-

tion, on remarque un chagrinage forme de rugules obliques, irregulieres, plus ou moins

longitudinales, que je trouve accompagnees sur quelques echantilions de sillons lon-

gitudinaux un peu sinueux, determinant entre eux des bandes surelevees et aplaties ; on

voit enfin de a 5 bandes brun&tres; le dernier tour porte le plus souvent une car6ne

plus ou moins prononc6e, quelquefois totalement arrondie, et qui va toujours s'att&iuant

du c6t6 deTouverture jusqu'a disparaitre entierement ; il s'inflechit legerement vers 1'ou-

verture, sans s'etrangler ni s'evaser. Ouverture tres oblique, large, peu allongee, en forme

de large fer a cheval; labre a peine 6vase, tres faiblement borde interieurement; bord

eolumellaire ua peu sinueux, s'etalant des le sinus en une lamelle mince qui reeouvre

Tombilic et se continue jusqu'au labre.

Rapports et differences. D'apres la description que je viens d'en donuer, il est

facile de voir que YHelix Christoli, bien conserve, doit etre ais6 a reconnaitre; mais, pour

des moules internes, on doit eprouver de grandes incertitudes, et il se pourrait que quel-

ques-uns des Helix sylcana que j'ai rencontres dans nos marnes rouges tortoniennes

soient plutdt des H. Chtistoli; ce sont les caracteres bien tranches du test qui m'ont

fait rattacher a cette espece un fragment du dernier tour recueilli dans TAquitanien de

Cossonay, qui, cependant, n'est pas le niveau de YH. Christoli. Je serais aussi porte a

classer ce fragment comme appartenant a YHelix cordumm, Noulet, que je ne puis

etudier que d'apres des figures, et non d'apres des echantilions. Les figures donnees par

Sandberger semblent indiquer un ridement beaucoup plus grossier, des rides a la fois plus

grosses et plus ecartees. En outre, il semWe que ce fragment de tour, par la courbure du

m6ridien, n'a pas pu appartenir a une espece globuleuse comme Test Y Helix corduenm.

Quoi qu'il en soit, la reserve s'impose jusqu'a de nouvelles trouvailles.

Je crois en avoir retrouve 2 exemplaires dans TOeningien du Locle, mai* tres incer-

tains. L' Helix Christoli est earacteristique du Tortonien de Cucuron ( Vaucluse).
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Etages. Aquitanien (douteux) et Geningien ; Tortonien (Marnes rouges) ?

Logalites. Cossonay (Musee de Lausanne), 4 ex.; Le Locle (Musee de Strasbourg),

2 ex.; peut-6tre des gisements tortoniens donn6s plus haul pour YHelix sylvana.

Explication des figures.

PI. IV, fig. 3. Helix Christoli, Math., de Cucuron, Vaucluse; musee de Lyon.

Helix (Cyrtochilus) expatstsilabris, Sandberger.

(PL IF, fig. 4, 5.

J

SYNONYMEE.

1863. Helix expansilabris, Sandberger, Mainzer Becken, p. 27, pi. II, fig. 12-12 c.

1875. Helix (Gyrtoeh.) expamUdbris, Sandberger, Vorwelt, p. 386, pi. XXII, fig. 27-27 a.

dimensions (d'apr&s les figures de Sandberger).

Hauteur totale de la coquille- ...~ 18 miU.

Hauteur proportionneUe du dernier tour (11 mill.) ..._ _ „ „0,61

Coquille globulo-conique, tres elevee, a spire convexe, obtuse, a face aaterieure bom-

b£e, a ombilic recouvert par la lamelle columellaire profondement enfoncee. Tours au

nombre de cinq, convexes, separes par des sutures etroites; a I'exception du premier, ils

portent des stries d'accroissement nombreuses, fines et obliques, crois6es par des Jtignes

courbes de papilles tres fines ; le dernier tour depasse la moitie de la hauteur, il est molle-

ment retreci a Touverture. Ouverture grande, evasee: peristome largement evas6, labre

tranchant, etalS, bord columellaire tres mince, reuni au bord spiral par une lamelle

tenue.

Rapports et differences. C'est avec beaucoup de reserves que, apres MM. Mayer-

Eyraar et Moescb, je rattache a cette espece aquitanienne deux moules internes des marnes

rouge* tortoniennes du Botzberg (Tortonien II. HeUcitenmergel). La forme generate repro-

duit celle de l'espfece, mais il manque, pour decider la question d'identite, les caracteres

si importants de Touverture. Ne voyant cependant pas d'autre esp6ce analogue, j'ai con-

serve, sous benefice d'inventaire, la determination faite par ces auteurs.

ME*. SOC. PAL. SUISSE, T. XVIII. 7
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Etage. Tortonien II (Helicitenmergel), avec Helix LartetL

Locality. Botzberg, Argovie (Musee de Zurich), 2 moules internes.

Explication des figures.

PI. IV, fig. 4. Helix expanstlabris, Sandberger, (Papres Sandberger.

5. Id. du Botzberg, musee de Zurich.

Helix gemculata, Sandberger.

(PL IV, fig. 6, 7

J

1875. Helix geniculate, Sandberger, Yorwelt, p. 629, pi. XXVI, fig. 23-23 b.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille ,.. ... „.„ „._ _ 15 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (10 mill.) .... ..„ 0,6G

Coquille conique, plus ou moins globuleuse, comprint, a spire elevee, a sommet

mamillaire; face anterieare deprimee, non ombiliqnee. Tours au nombre de cinq, pen

con vexes, separes par des sutures etroites, et converts de stries inegales; le dernier, plus

bombe, porte d'abordune car&ne obtuse et arrondie; il atteint les
a

/ 5
de la hauteur totale;

et se coude tr.6s brusquement et tres fortement avec 1'ouverture. Ouverture tres oblique,

comprim6e. semi-lunaire; peristome faiblement reflechi; bord columellaire comprime,

presque droit, large, et accote.

Rapports et differences. Plus petit et plus comprime, plus gobuleux que YHelix

Larteti, avec lequel il me parait avoir beaucoup de rapports, il peut se distinguer de celui-

ci par le coude beaucoup plus brusque que fait le dernier tour avant de former la bouche,

et par la structure de celle-ci. Je n'ai eu entre les mains que de mauvais moules internes,

mais, comme ils viennent du gisement meme d'oti le type est originaire, et que cette

espece est le seul Helix qui s'y trouve, je lui ai rapport6 mes specimens, par probability

Etage. Oeningien (Messinien II fr).

Locaut£s. Hoiieirtwiel (Hohgau), dans les marnes calcaires blanches assotitees aux
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phouolites (Musee de Zurich), 3 ex.; au Hohenhoven dans ies gypses caicaires de ineroe

%e (Sandberger, loc. ciL).

ExpliecUion des figures.

PL IV, tig. G. Helix gmlaulata, Sandberger, du Hohentwiel, musee de Zurich.

7. Id, d'apres Sandberger.

Helix Lausannensjs, Dumont et Mortillet.

(PL IV, fig. 8.)

SYNONYMIE.

1852. Helix Lausimni, Dumont et Mortillet, Histoire des mollusoues terrestres et d'eau douce vivants

et fossiles de la Savoie et du bassin du Leman. Description sommaire des

especes nouvelles etudiees dans Fouvrage (Annexe au prospectus).

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille _ ... .8 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (7 mill.) „.0,87

Testa imperforates, globoso-conoidea, depressa, apice subplano. Anfractus 5 vel 5 1

/ a
$w#-

plani, vix convexi, suturis simplicibus, superficialibus linearibusque separate Hneis incrementi

striati, et scepe duobus tribusve faseiis brunneis longitudinalibus ornati; stria tenuissimw, paullo

arcnatm. Anfractus ultimus, m principio carina obtusa rotundataque munitus, deinde ad aper-

turam perfects rotundatus videtur. Fades anterior (basis) subplana, depressa. Apertura forma

fm^ri equim, obliquissima, valde elongata; peristoma reflexum, evasum, marffine columella™

appresso, subrecto.

Coquille conique, tres deprimee, a profil meridian et a pourtour presque elliptiques, a

sommet presque plan, non ombiliquee. Tours au nombre de einq a cinq et demi
7
plans ou

tres peu convexes, peu embrassants, et croissant ientement; ils portent des stries d'ac-

croissement t&aues, fines, regulierement arqu^es, mais inegales entre elies, et souvent

deux ou trois bandes brunes longitudinales. Le dernier tour, qui montre au commence-

ment une carene obtuse et arrondie, mais bien prononc^e, est ensuite parfaitement

arrondi. Sutures superficielies (peu profondes) 6troites et lineaires. Face anterieure apla-
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tie. Ouverture en fer a cbeval, tres oblique, le dernier tour se coudant brusquement.

Peristome 6vase, fortement refl6chi, le bord columellaire accole, droit

Rapports et differences. La description de V Helix Lausannensis n'a 6\A donnee que

tres sommairement par Dumont et Mortillet (loc. dt.)9 comme suit : « Comme forme et

grosseur intermediate entre YH, expfamta, Mull., et YH. cariomto, Mich., striee, non

ombiliquee, carfene peu prononc6e sur le dernier tour, et disparaissant vers la bouche,

peristome fortement reflechi, bouche en ovale tres allonge comme YH. oxystoma, Thoraae.

»

J'ai pu 6tudier assez complement cette espece, dans laquelle je n'ai observe presque

aucune variation, et dont les caracteres sont done tres constants. Elle differe de YHelix

girondica en ce que le profil est plus elliptique, moins conique, le sommet toujours aplati,

et la base aplatie aussi. Ce caractere de la base, de m&me qu'une carene plus prononcee,

la distingue aussi A'Helix cadurcensis, dont les tours sont en outre beaucoap plus bomb<5s.

Les echantillons de Saicourt, ceux de Ch&tel-Saint-Denis et de Saint-Saphorin mon-

trent des stries plus fortement accuses que ceux de Lausanne; ces stries sont tres fines,

tres regulieres, mais inegales. Sur les individus de Lausanne elles soDt a peine visibles.

Les caracteres de la bouche, avec sa forme allongee et son bord columellaire droit, sont

tres typiques. Cette espece est Tune des plus faciles a reconnaitre. Dans tous les echantil-

lons que j'ai eus a examiner, le pourtour Equatorial etait elliptique; je ne puis attribuer

cette conformation, qui d'ailleurs revfit une grande regularity, a Teffet d'une simple action

dynamique qui aurait deforme ou Scrase les fossiles; je suis plut&t enclin a la considerer

comme un des caracteres de l'espece.

Etages. Aquitanien et Langhien.

Logautes. Aarwangen, niveau douteux (Mus6e de Berne), 3 ex.

Aquitanien : Cossonay (Lausanne), 2 ex.; entre Gresy et Epautaires (Musee de Lau-

sanne), 1 ex.; Chitel-Saint-Denis, dans les poudingues (Musee de Lausanne), 6 ex.;

poudingues de Chexbres, 14 ex., Saint-Saphorin, 15 ex. (Musee de Lausanne), a Saint-

Saphorin sous le gisement de feuilles (Bull. Soc. vaud. sc. nat., VI, p. 456); au-dessus

du pont de Belmont (Musee de Lausanne), 11 ex.; Vermes pres Memont (Musee de

Zurich), 6 ex.; Saint-Imier (Musee de Zurich), 29 ex.; Saicourt (coll. Rollier), 10-12 ex.

Lauenengraben pres Thoune, exemplaires douteux (Musee de Berne).

Langhim : Environs de Lausanne (Musee de Lausanne), soit : Carrieres du Maupas

(ech. fig.), 16 ex.; Riant-Mont, 20 ex.; Tunnel de la Barre, 15 ex.; la Borde, 8 ex.;

Moulin Creux, 10 ex.; Montmeillan, 5 ex.

Explication dot figure*.

PI. IV, fig. 8 a, d. Helix Lawcmnm&is, Bum. et Mort., de Lausanne, musee de Lausanne.
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Helix girondica, Noulet.

(B. IV, fig. 0, 10.)

SYN0NYM1K.

Helix girondica, Noulet, Mem. coquilles d'eau douce, 2m* edit., p. 129.

1840. Helix splmdida, Grateloup, Moll. terr. et fluviatiles de Dax, p. 18, pi. I, fig. 3, non Draparnaud.

1840. Helix &ubglobosa, id., ibid., pi. I, fig. 4.

1863. Helix moguntina var. minor, Sandberger, Mainzer Becken, partim, p. 36, pi. IV, fig. 4-4 d.

1875. Helix girondica, Sandberger, Vorwelt, p. 479, pi. XXII, fig. 2-2 c.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille _ _ 9 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (7 mill.) 0,78

Coquille conique, a spire legerement bombee, a sommet obtus, a face anterieure (ou

base) convexe, non ombiliquee. Tours au nombre de cinq, presque plats, separ6s par des

sutures tres superficielles et un peu crenelees; ils sont ornes de stries assez larges, arquees

et quelquefois de 1 a 5 bandes brunitres; le dernier porte une carene a pans bombes,

mais tres prononc6e et presque tranchante. Ouverture oblique en fer a cheval, mais

arrondie; peristome faiblement reflechi, borde int6rieurement; bord columellaire plus

large, epaissi, comprime, monIrani en avant une callosity dentiforme plus ou moins

marquee.

Rapports et differences. Cette description a ete faite d'aprfe de bons 6ebantillons

de Larrieg-Saucats, appartenant au Musee de Zurich. Nos individus suisses ne sont que

des moules, sur lesquels on pent, cependant, reconnaitre souvent meme les caracteres des

stries. V Helix girondica ressemble un peu a YH. Lausonnensis, mais sa forme est plus

conique, non aplatie, et la carene plus prononc^e, enfin Touverture est bien diflSrente,

semi4unaire, et le bord columellaire comprint et calleux. A Saint-Imier, dans la meme

couche, on trouve des individus totalement d6pourvus de carene, plus arrondis, plus glo-

buleux, a stries plus accusees, avec le dernier tour plus brusquement courbe, qui me

paraissent plutdt devoir 6tre assimiles a Tflto rugulosa, von Martens, esp6ce qui monte-

rait ici a un niveau assez 61ev6.
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Etagk. Aquitanien (Aquitanien I a Larrieg-Saueats).

Locautes. Courrendlin, lisiere de la foret (Musee de Strasbourg); Vermes pros Dele-

mout (Musee de Zurich), 1 ex.; Glovelier (MusSe de Strasbourg), 1 ex. (niveau a Helix

rugubsa type); Saiut-Imier (avec Helix rugulosa et Helix Lamannetms) (Musee de Zurich),

1 exemplaires.

ExpUcaiion des figures.

PL IV, fig. 9. Helix giroudica, Noulet, de Saucats, Giroude, musee de Zurich.

10. Id. de iSaiiit-Imier, meme collection.

Helix (Coryda) cbepidostoma, Sandberger.

(PI IF, fig. 11.)

SraQHYJfiE,

1875. Helix (Oorycla) trepidantoma, Sandberger, Yorwelt, p. 456, pi; XXI, fig. 10-10 a, type; fig. 9, 9 a,

var. quadrifasciata.

PBIENSIO^S.

Hauteur totale de la coquille - - 10 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour- (7 mill.) 0,70

Coquille epaisse, conique, a spire faiblement bombee, a sommet aplati, obtus, a base

faiblement aplatie, non ombiliquee. Tours au nombrede 5
1

/*> tres aplatis, a sutures tres

superficielles, legerement recouvrantes ; stries fines, nombreuses et inegales, obliques,

s'effacant un peu sur la face anterieure; quelquefois on distingue comme ornements 3

ou 4 bandes noirltres. Le dernier tour, plus haut que le reste, montre en commen<jant

une arete obtuse qui se perd totalement : il se coude faiblement mais brusquement avant

Touverture, en subissant un petit etranglement. Ouverture tres oblique, en fer a cheval,

le labre et le bord columellaire sont presque parallels; bords epaissis et bordes interieu-

rement, eyases et faiblement reflecbis, bord columellaire plus large et comprint; lamelle

mince.

Rapports et differences. UHelm crepidostoma a beaucoup de rapports avec YH.

girondica. 11 en differe par sa taille plus grande, sa forme plus conique, plus haute, sa
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carene beaucoup moins prononc^e et se reduisant le plas sauvent a im angle arrondi; la

bouche est differente aussi : tandis que chez Y&. gtrondica elle tend a une forme elliptique,

chez YB. crepidostoma lebord inferieur et le bord eolumellaire sont presque paralleles; ee

dernier, on outre, ne presente pas de cailosite. Le sommet est plus arrondi que chez

YB. girondica.

Etage. Aquitanien superieur, ou Langhien.

Logaute. Fuel, canton de Berne (Musee de Zurich), 3 ex.

iLxplication des figures.

PI. IV, fig. 11. Helix crepidasiOMa, Sandberger, d'u Wurternberg, musee de Zurich.

Helix (Cobyda) hugulosa, G. v. Martens.

(PI. IV, fig. 12,13,14, 15.)

SYNONYMIC

1830. Helix rugulosa, v. Martens apud Zieten, Verstein. Wurtterabergs, p. 38, pi. XXIX, fig. 5.

1845. Id. Klein, Wurttemb: Jahresheffce, II, *p. 67, pi. I, fig. 6.

1845. Ilelix wbsidcosa, Tlioma Nassauer Jal^bueli, n,;p. 130, pi. H, fig. 3.

Helix rugulosa, Greppin, Tertiaire du Jura bernois, p, 67, pi. Ill, fig. 2 a, b.

Helix rubra, Nicolet, partim.

1863. Helix mbsulcosa, Sandberger, Mainzer Becken, p. 38, pi. IV, fig. 10-10 b.

Helix eolorata, A. Braun in Walchner,: Geognosie, 2ma edit, p. 1137.

1863. Helix eolorata, Sandberger, Mainzer Becken, p. 391, pL XXXV, fig. 8.

1867. Helix rugulosa, Quenstedt, Petrefactenkunde, 2™ 6dit, p, 482, pi. XLV, fig. 5 (type).

1875. Id. Sandberger, Vorwelt, p. 381, pi. XXI, fig. 11-11 a, type
;
pi. XXII, fig 22-22 fc,

var. eolorata; pL XXII, fig. 23-23 fc, var. subsuleosa:

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille 9 10 13 12 {oar. mbsulcosa.)

Hauteur du dernier tour ~ 7^ 8 .. 9 9

Proportion 0,8 0,8 0,7 0,75

I. Type.

Coquille 6paisse, conique-globuleuse, ou conique, plus ou moins elev^e, a sommet
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obtus, imperforee. Face superieure faiblement aplatie. Tours au nombre de 5, faiblement

bomb&, a profit du reste, variable, Spares par des sutures enfoncees; ils portent des stries

d'aecroisseraent bien marquees, larges et obtuses, regulieres, assez egales entre elles; mais

variables, d'un individu aTautre, en force et en nombre, he dernier tour est brusque-

ment et fortement coud6, 6trangl6 et bordd. Ouverture tres oblique, un peu r6tr6cie,

subquadrangulaire ou plutdt presque circulate; peristome discontinu, borde, epaissi,

reflecbi; bord columellaire plus large etcomprime. Lamelle mince.

Rapports et differences. Dans quelques individus, principalement ceux de Glovelier,

la forme generate se rapproche beaucoup de YHelix crepidostoma. Seules, la netted plus

accusee des stries et la forme plus carree de Touverture peuvent les distinguer. Le der-

nier tour se coude plus brusquement, et devient mSme bossu. Cette distinction est sur-

tout difficile a faire pour les individus a spire peu elevee. Des que la forme devient plus

haute, il n'y a plus guere de confusion possible. Les raoules, que seuls on trouve a Mont-

cherand pres Orbe, montrent des tours beaucoup plus convexes, mais presentent d'ail-

leurs parfaitement la trace des caracteres du dernier tour et de l'ouverture. JPai un bel

echantillon a spire tres elevee (original de la fig, 43) de Vermes (Musee de Zurich) qui

laisse voir encore 4 bandes noir bleu, dont une a la face posterieure du dernier tour, une

sur le pourtour, et deux a la face anterieure.

" Etage, Aquitanien inferieur et moyen,

LocAUTfiS- 1° Dans le Jura bernois ; Recollaine, 3; Courrendlin, 6; Vignes, 13; Glo-

velier, 7 (Mus6e de Strasbourg). Bords de la Birse, marnes noires, 3; Saint-Imier, 4;

Vermes, 6 ; Fuet (variete), 2 (Musee de Zurich).

2° Plateau : Langenbruck, Argovie, 2 (Musee de Zurich). Trois-Rods pres Neuch&tel

(Schardt). Monruz pres Neuchitel, greve du lac exondee (Jaccard). Esserrines pres

Yverdon (Schardt). Saint-Martin pres Oron (Berne). Rochette pres Lausanne, 4 (Mus6e

de Lausanne); Montcherand pres Orbe, tres abondants (Musee de Lausanne). Hohe

Rhonen, 15 (Musfe de Zurich); Rufi prte Schaennis, 1 (Zurich).

Explication des figures.

PI. IV, fig. 12. Helix rugidosa, Mart.
;
de Montcherand, musee de Lausanne.

1S - Id. de Vermes, musee de Strasbourg.

14. Id. de Glovelier, musee de Strasbourg.

II. Vari&e subsulcosa.

Cette vari6t6 se distingue du type de Tespece par une taille plus grande, une hauteur
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raoindre proportionnellement au diametre. Les stries, plus accusees, sont devenues des

costules, bien marquees et souvent bifides, ermstes par des sillons longtiudinaux extreme*

meni fins et tres nombreux, dont je n'ai trou^6 de mention nulle part et qai m'ont paru

tres visibles sur de bons echautillons da bassin de Mayence. Les caracteres de la bouche

restent les m&nes. A ne considerer que quelques individus isoles, on serait tente d'etablir

deux especes, mais M. Sandberger dit avoir observe tous les degres intermediaires entre

les deux formes, et il conseille de les reunir.

Etages. Aquitanien et Langhien.

Localites. Biinerach pres Lauffen, dans les marnes a lignites (Musee de Berne), tres

nombreux exemplaires; Moulin-Creux pres Lausanne, avee H. Lawannensis et H. mogun-

tina (Musee de Lausanne, 2 ex. douteux; Gresy sur Aix, Savoie (Musee de Cbambery).

Explication des figures.

PL IV, fig. 15. Helix rugulosa var. subsuleosa, de Hochheim, musee de Zurich.

Helix (Coryda) Moroguesi, Brongniart.

SYKOKYMIE.

1810. Helix Moroguesi, Brongniart, Annales du Musee d'histoire naturelle, t. XV, p. 379, pi. XXIII,

fig. 7.

1824-36. Id. Deshayesj Coq. fossiles, t. II, p. 54, pi. VI, fig. 1-4.

1860-70. Id. Id. Animaux sans vertebres, t. IL p. 805, pi. XLIX, fig. 18-20.

Id. Noulet, Memoire Coquilles d'eau douce, 2me edit., p. 142.

1875. Helix (Coryda) Moroguesi, Sandberger, Vorwelt, p. 508, pi. XXII, fig. 1-1 b.

DIHEN8I0X8.

Hauteur totale de la coquille - - 10 mill.

Hauteur proportionnelle dn dernier tour (6 mill.) 0,6

Coquille conique, plus ou moins d^primee, a spire faiblement bombee, a sommet obtus,

imperforee. Tours au norabre de 5 V. a 6, tres faiblement convexes, et separes par des

sutures lineaires, superficielies; sauf le premier, qui est lisse, Us portent des stries d'ac-

MlbL SOC. PAL. SUISSE, T. XVIH.
°
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croissement plus ou moms fines et ohtuses; le dernier porte au commencement une

carene obtuse qui disparait totalement vers I'emboucbure, on le profil est tout a fait

arrondi; il atteint les '/« (0,6) de la hauteur totale, et, vers Touverture, ne se recourbe

que faiblement. Ouverture tres oblique, en forme de croissant; peristome reflechi, faible-

ment borde int6rieurement; le bord columellaire s'6tale en une large lamelle qui recouvre

complement rombilic-

Rapports et differences."Get Helix, du meme groupe que les deux precedents, s'en

distingue par ses tours plus aplatis, sa spire plus uniform&nent bombee, et les caracteres

de Touverture. C'est avec Y Helix girondlca qu'il pourrait le plus facilement Stre confondu,

du moins avec quelques grands individus de cette espece, il s'en distinguera toujours par sa

forme moins globuleuse, sa base plus aplatie. J'ai figure deux varices, ou, tout au moins,

deux formes differentes de cette espece : Tune a face post^rieure franchement convexe,

Tautre a spire plus conique; la premiere se rapprocbe de la figure 1 b de Sandberger,

Tautre de la figure 1. a du m&ne auteur; la figure 1 relie comme intermediaire ces deux

formes extremes, qu'on ne serait guere tente de r6unir.

Etages. Aquitanien superieur et Langhien.

Localises. Cormoret, Jura bernois, du Langhien (Rollier), 1 ex.; Fuet, Jura bernois,

calcaire d'eau douce moyen (Musee de Zurich), I ex.; Montcherand et Agiez pres Orbe

(Schardt).

JEz^ikaiion des figures*

PL IY,Hg. 16. Helix Moroguesi, Brongniart, de Fuet, musee de Zurich.

17. Id. de Cormoret, collection Rollier.

Helix comatdla, Sandberger.

(PI V, fig. 1.)

SYKONYMTE.

Helix c&rduensis, Noulet, partim. Mem. eoq. d'eau douce, 2™* edit., p. 59.

1875. Helix eornatula, Sandberger, Vorwelt, p. 350, pi. XVIII, fig. 17-17 k, voy. ibid., p. 351, note 1

a propos d'H corduensis.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille - 12 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (8 mill.) 0,66
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Coquille globuleuse, a spire convexe, a sommet obtus; la face anterieure (base) montre

une fente ombilicale courte, qui se traduit sur le moule par un orabilic etroit. Tours au

nombre de cinq, pea convexes, s6par& par des sutures profondes, orn6s de stries d'ac-

croissement obliques, in6gales (les unes assez fortes); le dernier tour atteint les V,

('/j apud Sandberger) #e la hauteur totale. DuverMare tres oblique^ en croissant large;

peristome a peine reflecbi, simple et tranchant.

Rapports et differences. L'Helix comatulat qui se trouve chez nous au mfime niveau

que YHelix rugukm, se distingue de cette derniere espfcce par une taille plus grande, une

forme plus evas6e, c'est-a-dire une spire moins 61ev6e par rapport a la largeur. Le test,

en outre, porte des cfites plus grossieres, mais nos moules n'en montrent point.

Helix comaiula a 6t6 detache par Sandberger A'H. cardumm, Noulet, avec H bulbulus,

Sandb, UH corduemisx Noulet sensu lato se divise done actuellement comme suit

:

4° Helix corduensis, Noulet sensu stricto, Tespece la plus grande, avec des rides gros-

sieres obliques aux stries d'accroissement;

2° Helix comaiula, Sandb,, espece moyenne, sans rides; cdtes plus fines;

3° Helix bulbulus, Sandb., dont la taille atteint le tiers de celle d'H corduensis; c6tes

grossieres.

J'ai decrit plus haut, avec reserve, sous le nom A'Hetix Christoli, un fragment de test

de TAquitanien de Cossonay, et j'ai discute les caract6res qui le distinguent A'HeMx cor-

duensis. L'examinant a uouveau maintenant, je ue puis que maintenir, proyisoirement,

et sous reserve de I'&ude d'echantillons meilleurs, ma premiere opinion.

Etage. Marnes rouges oligocenes (Aquitanien inferieur).

LocautES. Montcherand pres Orbe (coll. Schardt, Musee de Lausanne), nombreux

exemplaires; Agiez pres Orbe (coll. Schardt), 3 ex.; Monruz pres Neuch&tel, grave du lac

exondSe (coil. Jaccard).

Explication des figures.

PI. V, fig. 1. Helix comaiula, Sandb., de Montcherand, musee de Lausanne.
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Helix (Pakacmjloimba) oxystqma, Thoma*.

(PL IV, fig. 18, 19, 20.)

SYN0NYMIE.

1845. Helix oxystoma, Thomae, Nassauer Jahrb. II, p. 136, pi. Ill, fig. 1.

1845. Helix depressa, Klein, Wiirttemb. Jahreshefte, II, p, 08, pi. I, fig. 7 (pessime !) (non Martens,

nee Grateloup, Bauillefc et Eichwald, secundum Sandberger).

1863. Id. Sandberger, Mainzer Becken, p. 26, pi. IV, fig. 9-9 c.

Id. Noulet, M6m. coq, d'eau douce, 2m* edit., p. 124, var. caririata.

1875. Helix (Paradd.) oxystoma, Sandberger, Vorwelt, p. 385, pi. XXII, fig. 26-26 b, dextre; 26 c,

senestre.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille _ 15 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (7 mill.) _ 0,46

Coquille dextre ou rarement senestre, conique, plus ou moius obtuse, a sommet qbtus,

a base aplatie, imperfpree. Tours au nombre de cinq, aplatisoupeu convexes, separes par

des sutures aplaties, recouvrantes, et portant, sauf les deux premiers, des stries fines et

in6gales, souvent reunies en faisceaux et croisees par des sillons longitudinaux fins et tres

nombreux; le dernier tour, brusquement coud6 vers 1'ouverture, n'atteint pas la moitie de

la hauteur totale, et porte une carene qui tantot attaint Touverture, tant6t s'efface a la

moitie du tour. Ouverture tres oblique, allongee, acuminee au labre, evasee; peristome

faiblement r6fleehi, borde a Tint^rieur; le bord columellaire elargi et accole, s'etalant en

une lamelle qui recouvre rombilic; il ports* entre autres, une callosite dentiforme, et se

reunit au bord posterieur par une mince lamelle.

Rapports et differences. Le caractere le plus constant de cette espece reside dans la

courbure subite et brusque du dernier tour et la forme anguleuse, acuminee, de la bouche,

du c6te du labre. La forme est franchement conique. L'ombilic, qui parait exister dans le

jeune 4ge, est, a rage adulte, complement recouvert par l'evasement du bord columel-

laire. J'ai examine deux Helix de Montcberand pres Orbe, qui ne sont ni V Helix subsotuta

ni YH. hortulana, leurs tours 6tant trop aplatis, et qui paraissent appartenir a la varied

carinata de notre espece, la carene du dernier tour atteignant 1'ouverture, ce qui donne k
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celle-ci une forme encore plus acuminee, Je suis cependant encore un pen dans le doute

au sujet de ridentification de ces insuffisants echantillons.

Etages. Aquitaixien et Langhien.

Locality. Kienberg, Argovie, Langhien II (Mus6e de Zurich), 1 ex.; Monteherand

pres Orbe, Aquitanien (Musee de Lausanne, coll. Jaccard), 2 ex. (var. carinala), douteux;

Mamraern, Aquitanien (Musee de Berne).

Explication des figures.

PL IV, fig. 18. Helix oxystoma
9
Thomse, de Kienberg, musee de Zurich.

19. Id. var. carinata, de Montcherand, musee de Lausanne.

20. Id. omements du test, d'apres Sandberger.

Helix (Parachlor^ea) cf. cadurcensis, Noulet.

CPl. 7, fig. 2.)

SYNONYMIE.

Helix cadurcensis, Noulet, Mem. coq. d'eau douce, 2"*® edit., p. 48 et in specini.

1875. Helix (ParucMaraaJ cadurcensis, Sandberger, Vorwelt, p. 349, pi. XVHI, fig. 14-14 e.

CoquiJle (moule) imperfbree, conique, aplatie, a sommet obtus, et a face superieure

presque plate. Tours m nombre de 6, tres aplatis, separes par des sutures legerement

embrassantes, orn6s (sur la coquille) de sillcns longitudinaux tres fins; le dernier attaint

les 7 &
de la hauteur (0,40), il porte une carene tres obtuse et arrondie, et il se coude

brusquement Ouverture presque horizontal, en large croissant; peristome disjoint, bords

reflechis, bord columellaire legerement epaissi; bord parietal mince.

Rapports et differences. C'est avec beaucoup d'hesitation quej'associe acetteespece

un moule unique de la collection Schardt, provenant d'Agiez. 11 a la forme generate

decrite, et se rapporte assez bien a la figure donnee; mais il est incomplet, ne porte pas

d'ornementation, et ne xuontre pas Touverture. Je n'ai vu aucuue autre espece a laquelle

on puisse le rapporter, quoiqu'il ait du rapport a*ec Vffetix lawawmm. Je suis force

d'exprimer toutes mes reserves au sujet de ma determination.

Etage. Aquitanien iaferieur.

LocAum Agiez pres Orbe, cauttm de Vaud (coll, Scbardtj).
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Mvplkatim des figures.

PL V, fig. 2, Helix eadurcensis, Noulet, d'Agiez, coll. Schardt.

Helix (Paracblchmsa ?) Munieri, Deshayes.

(FlV.fig.S.)

SYNQNYMTK.

1860-70. Helix Humeri, Deshayes, Anim. sans vertebres, II, p. 809, pi. LI, fig. 22-24.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coguille _ - 8 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (5 mill.) 0,63

Coquille conique, un peu arrondie, tres aplatie, a face anterieure dSprimee, non ombi-

liquee. Tours au nombre de cinq, tr&s aplatis, separes par des sutures etroites, lin6aires,

superficielles; ils portent des stries d'accroissement inegales, tres fines, un peu arquees;

le dernier tour montre une carene mousse, mais bien prononcee, qui s'arrondit vers

Touverture. Ouverture prec^dee d'un coude assez brusque du dernier tour ; elle est pla-

cee tres obliqueraent, en forme de fer a cheval; peristome discontinu, labre evase et

quelque peu reflechi, borde interieurement, bord columellaire accole, un peu epaissi;

bord parietal mince.

Rapports et differences. Cette espece se rapproche beaucoup de YHelix Moroguesi,

mais elle est plus aplatie, et le dernier tour est carene; je l'avais d'abord confondue avec

YH. Nicolasi, Noulet (Sandb., Vorwelt, pi. XVIII, fig. 15-15 i), mais les tours sont plus

aplatis, de meme que la face anterieure, chez YH. Munieri, et Touverture parait moins

echancr6e au bord columellaire. Mes echantillons se rapportent assez bien a la figure que

donne Deshayes.

Etage. Aquitanien.

LocAUTE. Trois-Rods, lac de Neuchatel (coll. Schardt), 2 exemplaires.

Explication des figures.

PL V, fig. 3. Helix Munieri, Desh., de Trois-Eods, coll. Schardt.
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Helix (Leptaxis) facilis, Mayer.

CPlVt fig.4.)

SYtfONYMEB.

Helix facilis, Mayer, in Collections geoiogiques du Polytechnicum.

1875. Id. Sandberger, Vorwelt, p. 589 (note additionnelle a Helix nummulina).

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille ._...-....„ ....__. ,- ~ ...... tr 9 mill.

Hauteur proportionneUe du dernier tour (6 mill.) --......
: :vr;

.. 0,66

Testa conica, modiee convexa, apice mamillata, obtu&a, basi valde convexa, imperforate.

Anfractus quinque, convexiuscult, suturis tenuibus, Knearibus, hand profundi* disjuncli, strits

obtusis, planatis, talis, ad basin attmuatis ornati; uUimus principio acute earina&us, deinde

gradatm rotundatus, ad aperturam siMtow ovatis; peristoma

disjunctum, evasum, subreflexum, marginibm simplicibus, colutneltari appresso, callo tentussimo.

Coquille imperforee, conique, legeremetit ^p^rexe, a §ommet maopullaire obtus, a face

anterieure fortement bombee. Tours au nombre de cinq, faiblemeat mais distinctement

convexes, separes par des sutures fines, Uneaires, superficielles; stries d'accroissement

obtuses, aplaties, larges, plus faibles sur la face anterieure. Le dernier tour porte une

carene d'abord aigue, ensuife plus arrondie, plus mousse, inais toujours bien prononcee;

il se coude brusquement vers Touverture. Celle-ci est ovale, tres oblique; peristome

evase, legerement reflechi, discontinu ; bords simples, le columellaire acco!6, reuni au

bord exterieur par une mince lamelle (bord parietal).

Rapports et differences. L'Helix facilis fait partie du mfime groupe de formes que

VHelix Munieri et YH. Nicolwsi. 11 se rapproche plus de celui-ci que YH. Munieri, par ses

tours plus bombes, sa face anterieure plus convexe, mais il en differe par rornementa-

tion. C'est une espece facile a reconnaitre, el je n
J

en vois pas d'autre dans le Miocfene

avec laquelle on puisse la confondre.

Etage. Oeningien (Messinien II a).

Locautes. Baarburg pres Zug (Musee de Zurich), 1 ex. (original); Le Locle, dans les

marnes a Melanopsis (coll. Jaccard), 1 ex. douteux.
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Explication des figures.

PL V, fig. 4. Helix facUis, Mayer, de la Baarburg, mus6e de Zurich.

Helix (Gonostoma) lapicidella, Thomae.

m. V, fig, 5.J

SYNONYMIE.

1845. Helix lapicidella, Thomae, Nassauer Jahrbuch, II, p. 142.

Id. Braun in Waldmer {jeognosie, 2mo 6dit, p. 113$.

1863. Helix sublmtimrta, Sandberger, Mainzer Becken| p. 33^ pL in, fig. 12-12 c.

1875. Helix (Gonost.J sublenticular Sandberger, Vorwelt, p. 379, pi, XXII, fig. 20-20 b.

piMSaifiipHS.

Hauteur totale de la coquille 3 mill.

Hauteur proportdonneUedu dernier tour (2 mill.) ~ :,.:.,....:.. 0,66

Coquille lenticuliire, a |^ conique, convexe, tres surbaiss6e,

ombiliqri6e. Tours au nombre de cinq; carenes, croissant tres lentement, peu bomb6s,

ornes de stries serrees, fines et obliques; le dernier, qui atteint les 7» de la hauteur totale

de la spire, est brusquemeht coude a Fouverture; Guverture tres oblique, presque orbicu-

laire; peristome reflScbi, a bords tres Spaissis, et complete par une callosity saillante.

Ombilic 6troit et profond.

Rapports et MFraJR^NCES. UHelix lapicidella se distingue de YHelix massiliensis, qui

m'eo parait trfes voisine, par ses tours plus bombfo, plus etroits, sa base plus convexe, et

son peristome beaucoup moins 6paissi; la carene, en outre, n'est pas en forme de filet ni

saillante au-dessous de la suture.

M, Sandberger rejette le nom specifique de lapicidella, par la raison que cette espeee

appartient non pas au groupe de YHeUx lapicida actuel, mais a celui de Y Helix leniicula
$

F&v. de la province circummediterraneenne; d'ou le nouveau nom de subtentieula qu'il

donne a ce type. Cette raison ne me parait pas suffisante pour appuyer une d^baptisation

et pour meconnaitre une priority. Les loisde la nomenclature biologique ne portent pas

en ligne de compte Tappartenance d'un type a tel ou tel groupe plus ou moins naturel,
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qui n'a pas m&me la valeur d'un sous- genre. Que FUelix en question se rapprocbs de

YH. lapicida ou de r#. hmticula, je pense qu'il ne pent y avoir aucun inconvenient a lui

conserver le nom donne en premiere date, puisquil n'eogendre ni double emploi, ni con-

fusion, ni malentendu, C'est pourquoi je iai adopts.

Etage. Aquitanien inferieur (marnes rouges) et snpimeur.

LocAUTfis. Aquitanien inferieur : Monteherand pres Orbe (Musee de Lausanue, coll.

Schardt), nombreux exemplaires ; Monrua pr&s Nench&tel (greve du lac exondee, coll.

Jaccard); Lauenengraben au Gnisisberg pr6s Thourie (Musee de Berne); GMgnoz, can-

ton de Fribourg (v. GiUieron, Mat. carte geol., livr. XVIII, p. 380).

Aquitanien superieur : Sornetan, Jura bernois (Musee de Strasbourg), 1 ex.; Castel pres

Grellingen, vallee de la Birse (Musee de Zurich), 4 ex.

Explicatum des figures,

PI. V, fig. 5. Helix lapicideUa, Thorn., de Sornetan, nius6e de Srasbourg.

Helix massiliensis, Matheron.

(PL T, fig. 6, 7, 8J

8YN0NYMEB.

1842. Helix 'massiliensis, Matheron, Catal. met& foss. Bouches du Rhone, p. 200, pi. 33, fig. 20.

DIMENSIONS

.

Diametre 13 mill.

Hauteur totale proportionnelle au diametre (4 mill.) 0,31

Hauteur du dernier tour, par rapport a la hauteur totale (2,5) 0,62

Coquille lenticulaire, a spire convexe, tres d6primee, a sommet mamillaire; face ante-

rieure convexe, etroitemenl ombiliquee. Tours au nombre de cinq, convexes, aplatis

(deprim^s) vers le pourtour, tranchants a la peripberie, et portant des stries d'accroisse-

mentbien visibles, quoique un peu epAtees; souvent il y a imbrication inverse, c'esi-a-

dire que le dernier tour laisse saillir la carene du tour precedent; il ne subit, vers Tou-

verture, qu'une petite incurvation. Ouverture tres oblique, subanguleuse, elliptique, a

peristome continu, 6paissi, retrousse.

RAPPOR'rs et differences. Je m'etonne fort que M. Sandberger (p. 383, 532) ait

MEM. 800. PAL. SUISSE, T. XVIXI. 9
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compare cette esp^cea Y Helix Ramondi et Tail, de plus, attribute au groupe des Plebe-

eula; la figure de Matheron, qui repr&ente seulement la face spirale, est tres mauvaise,

raais sa description ne laisse aucun doute sur la forme et les caracteres de la cdquille :

H. testa orbiculari, ad peripheriam acute cartnatd, spird obtusd; anfractibus quinis obsolete

striatis; perutomate extus reflexo; voila qui nous 61oigne bien du globuleux et plut&t corn-

prime H. Ramondi et rappelle plutdt des GonoOoma ou des Tectula, tout au moins le

groupe vivant de V Helix lapicida.

L'/LmasflSuf^ par une taille plus grande, des tours plus

larges et un p&istome beaucoup plus epaissi, retrou$s6; la base est tres aplatie, quelque<-

fois conique, s'elevant graduellement de l'6quateur jusqu'autour de rombilic, mais jamais

convexe.

En resume cette espece est tres facile a reconnaitre, J'ai pu comparer mes echaniil-

Ions avec deux bons specimens de Marseille, apparlenant au Musee de Lyon, et obligeam-

ment communiques par M. DepereL

Etage. Aquitanien.

LocaxjtiJs. fiocbette, 1 ex.; Paudex, 1 ex.; Cossonay, 13 ex.; tous au Mus6e de

Lausanne.

Explicatioti des figures.

PI. V, fig. 6, 8. Helix mass&imm> Math,, de Cossonay, musee de Lausanne.

7. EL de Maraeille, mus6e de Lyon.

Hblix (Tectula) nummuuna, Mayer non Braun.

(Ft. F, fa 9.)

8YNONYMIE.

Helix nwmmulina, Mayer in Coll. Polytechnieum.

1875. Helix C^ectula) nummulina, Sandberger, Vorwelt, p. 588.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille 3,5 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (2 mill.) 0,57
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Coquille ombiliqu&e, lenticulaire, a spire tres aplatie, faiblement bomb6e, a sommel

aplati, a face anterieure aa contraire franchement convexe. Tours au nombre de 4
1

/„

plats, chevauchant I6gerement sur les sutures; munis de stries inegales, fines, arqu6es sur

la spire, droites a la face anterieure, et paraissant crois&s par des rides trte subtiles, en

reseau; on remarque, en outre, des papilles allongees, distantes, ranges en lignes courbes

et obliques, in6gaies entre eiles, plus fortes a mesure qu'elles s'approchent de la carene;

le dernier tour porte une carene aigue; il est brusquement coude et faiblement Strangle

vers l'ouverture, et atteint un pen plus de la hauteur totale. Ouverture presque horizon-

tale, arrondie; peristome reftechi, a bords faiblement epaissis. Ombilic etroit, profond.

Rapports et differences. La description ci-dessus est empruntee a M. Sandberger

pour tout ce qui concerne romementation de la coquille, que notre unique exemplaire ne

montre pas, mais que ce savant a pu 6tudier sur des individus de la Souabe, mieux con-

serves. Par la forme generate, YHelix nummulina rappelle vaguement YH. lapicida vivant,

mais plus encore des especes de Madfcre; c'est un type bien accuse, et cet Helix ne peut

se confondre avec aucune autre forme miocene. Braun a cre6 un autre Helix nummulina,

que je ne connais ni de vue, ni par une description ou figure quelconque; je ne la trouve

cit6e nulle part, et je ne puis dire si YH. nummtdma, Braun est synonyme d'une autre

espece admise, ou si le nom donne par Mayer, et, je crois, plus recemment, doit etre

chang6.

Etage. Oeningien (Messinien I).

Locality. Berligen en Thurgovie (Musee de Zurich), 1 ex. (original); Bois de Raube

(Musee de Strasbourg), 1 ex.

Explication des figures.

PI. V, tig. 9, Helix uunmiLiluia, Mayer, de Berligen, musee de Zurich.

Helix (Gonostoma) phacodes, Thomae.

(PI. V, fig. 10.)

SYNONYJkOB.

1845. Helix phacodes, Thomas, Nassauer Jahrbuch, II, p. 142, pi. Ill, fig. 8.

1862. Helix PetersL, Reuss, Paleontographica, II, p. 23, pL II, fig. 3.
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1867. Helix Peter&i, Quenstedt, Petrefaeteukunde, 2"^ edit., p. 483, pi. XLV, tig. U.

1868. Helix $ihacodesy Saudberger, MaiuzeivBecken, p. 83, pi. ni, %. 11-11 e.

1875. Helix (Gonost.) phacades, S&ndberger, Vorwtelt, p..378, pl.'.XXII, fig.'.lO-lDc.

Id.'. U. Id. Ibid. p. 586 (citation).

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille 5 mill.

Hauteur proportiounelle du dernier tour (3 mill.) 0,60

Coquille lenticulaire, plus bombee sur la base que sur la face spirale, a ombilic recou-

vert. Tours au nombre de 5 7*> separes par des sutures lineaires, et forfcement carenes au

pourtour; ils portent, en outre, des stries arquees, reguli&res, assez distantes; le dernier

tour est brusquement cbude et etrangl6 vers rembouchure, Ouverture tres oblique, petite

et en forme de croissant etroit
;
peristome epaissi, sauf au labre; bords externe et sup6-

rieur r^flechis, le bord columellaire recouvrant en partie l'ombilic, lamelle mince.

Rapports bt differences. U Helix phacodes differe de YH. lapicidella par sa spire moins

elev6e, sa face anteirieure (base) plus bombee, et surtout par Tombilic recouvert en partie

par le bord columellaire de l'ouverture. Ce dernier caractere est presque impossible a pre-

ciser sur les moules^ qui, en outre, ne portent pas d'orneinents ; on est done oblige de

s'en tenir k la forme generate.Tai longtemps pench6 a ranger dans cette espece les petits

Helix aplatis de Montcherand; Texamen minutieux de bons echantilions m'engage main-

tenant a les r6unir a YH. lapicidella.

Etage. Aquitanien.

Localite. CMtillon, ravin de la Suze a Saint-Imier (coll. Rollier), 1 ex.

Explication des figures.

PI. V, fig. 10, Helix phacodes, Thomae, d'apres Sandberger.

Helix (Gonostoma) osculum, Thomae.

(Ph V, fig. 11, 12.)

8YN0NYMIE.

1845. Helix oaeulum, Thorn®, Nassauer Jahrb., II, p. 137, pi. Ill, fig. 4.

1852. Id. Reuss, Paleontograph., U, p. 127, pi. Ill, tfg. 2.
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1845. Hdix gietujensis, Krauss, Wurttewl). Jahresh., II, p, 69, pi. I, fig. 9= var. gieugeHsis.

1854. Id. Gobanz, Sitzungsber. der K. Aead. d, Wissensckaftea zu Wien, inath.-

naturw. Classe XIII, p. 193 = var. giengemis.

1863. Helix osculum, Sandberger, Maiiwer 'Beckon,- p, 19, pL HI. fig. 13b-13 d> type,

Id. pi, IV, fig. l-l c var. intermedia.

1875. Bdix (Gonast) osculum, Sandberger, Vorwelt, p. 377, pL XXII,. fig. 13-18 {type); XXV, fig. 20-

20 a (var. intermedia)) XXIX, fig. 4-4 6 (var. yiengensis).

» Helix (GcmostJ osculum, var. giengensis, Sandberger, ibid., p. 585, pi. XXIX, fig. 4-4 &,

1886. Hdix osculum, de Lapparent, Foss. caract. terr. tert, pi. VIII, fig. 25.

)B1ENSI0N8.
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Explication des figures.

PL V, fig. 11. Helix oscidum, Thomae, de Dettighofen, musee de Zurich.

12. Id. var. giengensis^ d'ap. Sandberger; 12 c, details du test.

Helix (Gonostoma) vibtula, Mayer.

(Tl V, fig. 13.)

SYNONYM2E.

Helix vietula, Mayer in Coll. Polytechnician.

1875. Helix (Gonostoma) viettda, Sandberger, Vorwelt, p. 586.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquiUe 7 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (3 mill.) 0,43

Testa conica, depressa, apiee obtuso, subplano, bad comexa, haud perforata. Anfractus

quinque coweximeuli, suturas tegentes, ad carinam modiee depress* ; ullimus principm carim-

tus, deinde et gradatim modiee rotundatus, ad aperluram incurvatus. Apertwra obUqua, semi-

lunaris
} paullo elongata. Peristoma disjunetum, interne subcingulalum, marginibus paullo eoasis,

haud reflectis, margine columellari appresso, wnbMcum tegente.

CoquiUe imperforee, conique, deprimee, aplatie, a sommetobtus, aplati, a face ante-

rieure convexe. Tours au nombre de cinq, faiblement bombes, chevauchant un peu sur les

sutures, et un peu aplatis au pourtour; le dernier porte une carene d'abord trte aigue,

mais qui s'arrondit graduellement en approchant de Touverture, vers laquelle il se coude

legerement. Ouverture oblique, semi-lunaire, un peu allongfo. Peristome discontinu,

paraissant bord6 interieurement, a bords legerement evases, non reflechis, le boni colu-

mellaire accote et recouvrant Tombilic.

Rapports et differences. Plus 61evee que YHelix Munieri, cette forme tient le milieu

entre cette demise espece et Y Helix faeiUs. La face ant6rieure, de mfime que les tours,

sont aussi plusbomb6s. Le seul fohantillon que j'aie entre les mains est trop fruste pour

laisser apercevoir Tornementation de la coquille. M. Sandberger rapproche cette espece
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de YBelix phaeades, Thomas; elle s'en distingue par sa taille plus grande et sa spire plus

elevee.

Etage. Oeningien (Messinien U a).

Locaut£s. Hundsruck pres Frauenfeld (Musee de Zurich), 1 ex. (original); Mam-

mern, Thurgovie (Musee de Berne), I ex,

Explication des figures.

PL V, fig. 13. Hdix vietula, Mayer, du Hundsruck, musee de Zurich.

Helix (Monacha) coarctata, Klein.

(Fl.Vf fig.W

1853. Eelix coarctata, Klein, Wurttemb. lahreshefte, IX, p. 206, pi. V, fig. 3.

1875. Helix (Mm.) coarctata, Sandberger, Torwelt, p. 586, pi. XXIX, fig. 5-5 ft.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille .................. ...._._. ......... _...„„_ ....„,.. 7 mill.

Hauteur proportioniielle du dernier tour (4 mill.) _ „_._ _„.,. „ 0,57

« Coquille non ombiliquee, conique, a spire peu elevee; sommet obtus, mamillaire; face

anterieure peu bombee, creusee (enfoncee) autour de la columelle. Tours au nombre

de 5 7,> faiblement bomb^s, separes par des sutures etroites; stries d'accroissement obli-

ques, aplaties, de largeur inegale; les tours portent en outre des papilles innombrables,

tres fines, rangees en lignes courbes et oMiques; le dernier tour est d'abord faiblement

carene, ensuite tout a fait arrondi; il atteint presque la moiti6 de la hauteur totale.

Ouverture oblique, semi-lunaire; peristome faiblement epaissi, largement reflechi, com-

plete par une lamelle (bord parietal) mince. » (Sandberger.)

Rapports et differences. Cette espece se distingue des suivantes par Tabsence de

Tombilic et par I'extrfime finesse de ses papilles. Pour le rapport du dernier tour a la hau-

teur totale, Sandberger fixe 0,50 a peine; je trouve, d'apres les figures donn&s par cet

auteur, 0,57 fort. V Helix carmutata, que nous verrons tout a rheure, a les tours plus
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bombds et les papilles beaucoup plus grandes, masquant presque totalement ies stries; sa

taille est, en outre, bien inferieure, et elle est ombiliquee.

Etage. Oeningien inferieur.

Locaut£. Bois de Raube, dans les Sables a Dinotherium (Musee de Strasbourg), un

fragment.

Explication des figures.

PI. V, fig. 14. Helix coarctata, Klein, d'apres Saudberger.

Helix (Zenobia) carinulata, Klein.

(JPL V, fig. 15.)

SYNONYMEE.

1853. Helix carinulata, Klein, Wurttemb. Jahresbefte, IX, p. 208, pi. Y, fig. 5.

Helix candidukrides, <*reppin, Tertiaire du Jura, p. 68, pi. Ill, fig. 4 a, b.

1875. Helix (Zmob.) carinulata, Sandherger, ¥orwelfc, p. 587, pi. XXIX, fig. 777 b.

Hauteur totale de la coquille .—. 4 m^V-

Hauteur proportioiinelle du dernier tour (2,5 mill.) 0,62

Coquille conique, a spire aplatie; sommet mamillaire, obtus; face anterieure (base)

bombee; ombilic a demi recouvert par le bord columellaire. Tours au nombre de 5 7 8 ,

convexes, aplatis a la suture, et separes par des sutures simples; outre les stries d'ac-

croissement, fines et tres nombreuses, ils portent des papilles allongees, grandes, tres ser-

rees et masquant presque totalement les stries; le dernier tour, d'abord franchement

carene, ensuite arrondi, atteint les 75
de la hauteur totale. Ouverture oblique, en crois-

sant etroit (flachmondformig)', peristome complete par une mince lamelle; labre tranchant,

non evase; bord columellaire 6vase en avant, puis refl6chi vers la columelle et recouvrant

en partie Torabilic.

Rapports et differences. Plus conique que V Helix osculum type et varies, VHelix

carinvlata est plus petit aussi; les papilles sont plus grandes, elliptiques et tres serr&s, an

lieu d'etre arrondies et plus laches. Je me suis assure, d'aprfes les 6chantillons originaux,

que V Helix candidubrdex, Greppin, &ait identique et devait Sire reuni a cette especa.
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Etage. Oeningien (Messinien I et II).

Logautes. Baarburg pres Zug (Musee de Zurich), 1 ex. ; Vermes pres Delemont (cit.

Sandberger, pas vu moi-meme); Tramelan (Musses de. Strasbourg at de Zurich, coll,

Rossel), tres commune dans le calcaire.

Explication des figures.

PL V, fig. 15. Helix earinulata, Klein, de Tramelan, musee de Strasbourg.

15 e. Id. details du test.

Helix (Zenobia) sparsipustclata, Sandberger.

STOONYMIE.

1875. Helix sparsipustulata, Sandberger, Vorwelt, p. 588 (note additionnelle a H. earinulata).

M. Sandberger cite de TOeningien de Mammem (Thurgovie), sans le figurer, un Helix

tres voisin de YH. earinulata, recolte par Schenk au gisement ci-dessus, de mfime que par

Gumbel a Schonbrunn pres Eichsteedt (Baviere). Gomme je n'ai pas retrouv6 cette

espece dans nos collections, je suis reduit a la citer seulement, et a donner, pour la faire

connaitre, la courte diagnose de Sandberger.

« Helix trfes voisine d'H. earinulata; elle s'en distingue par des stries d
J

accroissement

rugueuses et dichotomes, entre lesquelles sont disseminees des papilles assez grossieres. »

II est fort a regretter que Tunique echaDtillon de cette espece trouve en Suisse n'ait pas

pris le chemin d'une de nos collections, ou il aurait ete plus a portee de nos recherches.

Quoi qu'il en soit, la forme de cette espece peut se deduire facilement d'apres celle de YH.

earinulata, que nous connaissons ; et, quant a la sculpture de la coquille, le signalement

donn6 ci-dessus me semble assez pr6cis pour permettre de distinguer ce type.

Helix Rutimeyeri, Mayer.

(PI V
7 fig. 16.)

8YNOKYMIE.

Helix Rutimeyeri, Mayer in Coll. Polytechnicum federal.

1875. Id. Sandberger, Vorwelt, p. 249, pi. XIV, fig. 22-22 b.

mj£m. SOO. PAL. 8UISSB, T. XVIII. 10
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Coquille conique. a spire plus ou moins apiatie; face ant6rieure peu bombee, ombili-

quee. Tours au nombre de cinq, aplatis, ornes de slries d'accroissement obliques, fines,

inegales, que croisent des rangees arquees de fossettes capillaires allongees, presque rhom-

boldales et serrees. Ouverture et peristome inconnus.

Rapports et differences. L' Helix Rutimeyeri se distingue de toutesles autres formes

par ses fossettes... quand on peut l$s voir, Sowerby a decrit un Helix globosa de TEoeene

(niveau a Limn, longiscata) de Tile de Whight (Sconce), dont la forme rappelle fort notre

Helix Rutimeyeri, mais chez lequel ni lui ni Edwards ne signalent de fossettes (v. Min.

Conch., 1818, pi. 170; Edwards, Eocene Moilusca : 1852, Paleontogr. Society, vol. 7,

p. 63, pi. X, fig. 2). Je me demande si ces deux especes ne sont pas identiques.

.['incline a joindre a cette espece (/?. Rutimeyeri jusqu'a plus ample inform^) des echan-

tillons de Zanfleuron (Diablerets) et de \'$ntree de la Grand'vire (Dent de Morcles) qui,

comme forme generate, rappellent assez un des echantillons originaux de M. Mayer. La

figure donn6e par M. Sandberger de YHelix globosa ne ressemble pas du tout a celie

d'Edwards (v. Vorwelt, p. 291, pi. XVII, fig, 3).

Etage. Parisiea (niveau alpin a Limnm kngiscata).

LocAiiTES, Ralligstocke pres Thoujie (Musee de Zurich), 4 ex. Zanfleuron, 1 ex.,

Grand'vire, 3 ex, (Mus6e de Lausanne).

Explication des figures.

PI. V, fig. 16. Helix Butimeyeri, Mayer, des Ralligstocke, musee de Zurich.

16 c. Id. details du test.

Buumds Matheyi, Maillard, 1891.

(PI. V, fig. 17, IS.)

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille . 15 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (5,1 mill.) 0,34

Angle apical _ _ 28°

Testa (nucleus) conica, elongata, sublurrita, riwata, apice mamiUato. Anfractus septeru

compressiusculi, ad suturas angulati, sub angub acuta regulariter crescentes ; ultimus
1

/ 3
totiu&

attitudinu percequam, ad peripheriam rotundatus, ad basin depressus. Apertura verticalis,
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elliptica, postice angulata, marginibus paulfo evasis, columeUari appresso, recto; peristoma

ignotum.

Coquille (moule) conique, allongee, presque turricul6e, portant une fente ombilicale et

un sommet
7

mamillaire. Tours au nombre de sept, assez eleves, pea bombes, aplatis aux

sutures, la capiat determinant un angle saillant peu prononc6 ; ils croissent reguliere-

ment, lentement, sous un angle assez aigu; le dernier, depassant legerement le */» de la

hauteur toiale, est arrondi a la peripheric; la base est deprimee obliquement. Ouverture

vertical^, elliptiqae, $ngutease en arriere; bords legerement 6vases, le eolumellaire droit

et accote. Peristome incoanu.

RAPPOirrs et differences. Cette espece n'est pas te B* filocinciw, Reuss, de Tuchoric

en Bofatae (Aquitanien), comme je Pavais era tout d'abord ; les tours sont plus eleves, le

dernier tour plus grand proportionnellement au reste de la spire; ils paraissent, en outre,

u*ok*$ bombes et moins nombreux (7 au lieu de 8 ou 9); Tangle apicial parait un peu

plu&ouvert chez B. Malheyi% mais ceci peut provenir de reerasement; il est plus forme

que dans tous les autres Bulimes dtf Mioc&iique.

Etage. Oeningien.

Locautes. Aarwangen (Musee de Berne), 1 ex.; Kalofen pres Brugg (Mus6e de

Zurich), 3 es.; Vermes (eolt Rollier); 1 ex.

Explication des figures,

PL V, fig. 17. BitMrnus Matheyi, MaiU., d7Aarwangen, musee de Berne.

18. Id. de Kalofen, musee de Zurich.

Pupa (Torquilla) Schubleri, Klein.

(PI. V, fig, 19, 20.)

SYtfOXYMIE.

1830. Pupa antiqua, Schubler [ncm Matheron) in Zieten, Yerstein. Wiirttembergs, p. 39, pi. XXIX,

fig. V.

1845. Pupa Schubleri, Klein, Wiirttemb. Jahreshefte, H, p. 74, pi I, fig. 18.

Pupa nov. sp. ? Klein, ibid., IX, p. 216.

1875. Pupa (Tvrquitta) subfusiforniis, Sandberger, Vorwelt, p. 598.

> Pupa (Torquilla) antiqua, Sandberger, Vorwelt, p. 653, pi. XXYIII, fig. 12-12 c.

Pupa Schubleri, Gillieron, in notU manu&eriptis.
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DIMEN8ION8.

Hauteur totale de la coquille -... _ 8 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (2 mill.) 0,25

Largeur proportionnelle » » » (3 mill.) 0,375

Coquille subcylindrique, ou subfusiforme, acumin6e; sommet obtus; base portant une

large fente ombilicale. Tours au nombre de huit, tres aplatis, s6par6s par de larges

sutures lin&ures superficielles, et ornes de stries obliques, distantes ; le dernier tour

atteint le 7* de la hauteur totale. Ouverture en fer a cheval, a bords externe et columel-

laire presque paralleles ; le peristome un peu 6paissi, 16gerement evase. Plis aperturaux,

ou dents, au nombre de sept, situes comme suit : 1° a Tangle posterieur externe (celui

que forme le bord externa avec la paroi aperturale), un pli eleve, etroit, court, sinueux,

qui part du bqrd meme du peristome; 2° a droite (interieurement a ce pli) et un peu en

arriere, naitune lamelle bien accus6e qui disparait dans la gorge; 3° et 4° sur la colu-

melle deux dents courtes et obtuses, dont Finferieure est la plus forte ; 5°, 6° et 7° dans

la gorge, c'est-i-dire sur le bord anterieur, trois plis courts, le superieur etant le plus

long; ces trois plis peuvent 6tre quelquefois reduits a deux; en outre, le bord externe,

legerement sinueux et epaissi en son milieu, peut quelquefois simuler une dent obtuse.

Rapports et differences. Le Pupa Schableri est du groupe vivant du P. frumentum et

du P. secede, par sa forme et par sa dentition. 11 n'a pas d'analogue dans le Miocenique, si,

comme je me suis decide a le faire, on lui reunit le P. subfusiformis. Celui-ci n'en dif-

fers que par Yabsence probable des plis de la gorge (palais, bord- anterieur), et par la pre-

sence d'un pli obtus au bord externe; e'est la diagnose de M. Sandberger, mais cet auteur

avoue n'avoir pu degager Touverture d'une maniere suffisante; les plis du palais sont

tres faibles, et peuvent fort bien passer inapergus. J'ai examine d'excellents individus de

Steinheim, et je me suis assure qu'il faut degager complement la boucbe, et regarder les

plis contre le jour, les faisant se detacher en noir sur le fond translucide de la coquille.

M. Sandberger (p. 653) est aussi d'avis que ces deux especes sont tres semblables, peut-

6tre mfeme identiques; si ce n'est pas le cas, je ne sais a laquelle des deux rapporter nos

individus d'Oeningen, qui ne laissent pas voir les plis aperturaux.

Le nom specifique aniiqua ayant ete employe par Matberon pour une autre espece,

anterieurement a Schtibler, j'ai adopts le nom donne par Klein, a Texemple de M. Gil-

lieron.

Etage. Oeningien.

Locality. Oeningen (Mus6e de Zurich), 2 ex.
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Explication des figures.

PL V, fig. 19. Pupa Schubleri, Kl., de Steinlieini, musee de Lausanne.

20. Id. d'Oeningen, xnusSe de Zurich.

19 c\ Id. details de l'ouverture.

Pupa (Leucochila) Nouleti, Dupuy.

(PL V, fig. 21.)

8YNONYMIE.

1850. Pupa Nouletiarui, Dupuy, Journal de Conchyliologie, p. 309, pi. XV, fig. 6.

Id. Noulet, Mem. coq. d'eau douce, 2m« edit, p. 154.

Pupa Bucftwalderi, Greppin, Tertiaire du Jura, p. 68, pi. HI, fig. 5.

Id. Heer, Urwelt der Schweiz, 2me edit., p. 375, fig. 235.

1875. Pupa (Leucoch.) Nouletiam, Sandberger, Vorwelt, p. 549 pi. XXIX, fig. 22-22 b (lapsus calami

in tabula : Pupa Larteti).

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille 1 _ 2,50 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (1 mill.) 0,40

« Coquille elliptique, a flancs comprimes ; sommet obtus, fente ombilicale tres etroite,

mais profonde. Tours au nombre de $ix, convexes; sutures profondes; stries souvent

dichotomes, peu ecartees ; le dernier, etrangle avant l'ouverture, atteint les */
5
de la hau-

teur totale. Ouverture subtriangulaire, proeminente, a bords etales; les plis sont : 1° un

tres fort, en lamelle, a Tangle posterieur externe, qui avance jusqu'au bord de l'ouver-

ture; 2° un autre plus faible, a Tangle posterieur interne, recourbe; 3° un tres petit,

obtus, a Tangle anterieur interne ; 4° enfin trois au labre, dentiformes, de force decrois-

sante a partir du pli anterieur; quelquefois on n'en voit que deux. » (Sandberger partim.)

Rapports et differences. Un excellent individu de cette espece, Toriginal mfime du

P. Buchwalderi de Greppin, m'a permis une 6tude complete. P. Notdeti differe de P. Lar-

teti par sa dentition, le pli posterieur externe n'etant pas bifide, le posterieur interne etant

beaucoup plus faible; par sa forme plus cylindroide, moms ventrue; et par la presence

d'un tour de plus.

Etage. Oeningien superieur.
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Locautes. Tramelan, Jura bernois (Musee de Strasbourg), 1 ex. (original du Pupa

Buchwalderi); Vermes (mfime collection), debris (touteux.

Explication des figures.

PL V, ^q. 21. Pupa Nouleti, Dupuy, de Tramelan, mus6e de Strasbourg.

Pupa cf. (Leucochila) turgida, Reuss.

(PI V, fig. 22.)

SYNONYMIE.

1852. Pupa turgida, Reuse, PaleoatagrapMca, yoL II, p. 30, pi. HI, fig- 8.

1863. Pupa lameMidens, Sandberger, Mainzer Becker p- 55, pi. V, fig. 8-8 e.

Id. Bfittger, Jahrbuch der E. K, geoL Reicnsanstalt, vol. XX, p. 295.

1875. Pupa (LeucoeftJ. lamtllideiis, Sandberger, Vorwelt, p. 398, pi. XXIII, fig. 14-14 6.

dimensions (d'apres les figures du a Vorwelt »).

Hauteur totale de la coquille (grossie : 13 mill.) _ _ _ 3 mill.

H&nteur proportionnelle du dernier tour (1,14) .....' fr,38

« CoquiUe petite* ovale, bombee, a sommet obtus; fente ombilicale tres prononcee.

Tours au nombre de six, peu bombes, aplatis, presque lisses, separes par des sutures pro-

fondes j le dernier, qui atteint presque les V* de la coquille, se retrecit graduellement

vers l'ouverture. Ouverture en fer a cheval, plutdt subtriangolaire, a bords largement 6va-

ses, 6paissis; le labre, anguleux, portant une impression au milieu de sa largeur; plis :

1° au bord parietal (poslfrieur) un large pli bi-mamelonne, qui masque la plus grande

partie de Touverture ; 2° dans la gorge du labre est un autre pli tres enfonc6; 3° au bord

anterieur, uu petit mamelon. » (Sandberger.)

R>pbobts et differJCNces, Ma determination, 6tablie sur des fragments, est tres dou-

teuse, et ce n'est que la for©* gMerale qui m'a fait assimiler provisoirement ces individus

au Pupa turgida. Cette forme orale- bombee, ne se rencontre, a ce que je crois, chez

aucone autre espece aquitanieune; mais ce n'est pas la un caractere suffisant, et, pour se

decider, il faut attendre de pouvoir 6tudier l'ouverture. Dans un bon ^chantilion, le large

pli double qui masque l'ouverture doit faire faeilement reconnaitre cette espece.
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Etage. Aquitanien.

Locaute. Bougy prfe Nyon (Musee de Lausanne), 2 fragments.

Explication des figures.

PL V, fig. 22. Pupa turgida, Beuss, d'apr£s Sandberger.

Pupa (Leucochila) Larteti, Dupuy.

(PI. V, fig. 24.)

SYNONYMIE.

1850. Pupa Larteti, Duyuy, Journal de Conchyliologie, p. 307, pi. XV, fig. 5.

1875. Pupa (LeucoelO Larteti, Sandberger, Vorwelt, p. 548, pi. XXIX, fig. 21-21 b (lapsus calami in

tabula : Pupa Nouleti).

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille ._ 2,75 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (1 mill.) 0,37

« Coquille dextre, ovale-bombee, a sommet obtus, a fente ombilicale etroite et pro-

fonde. Tours au nombre de cinq, bas, convexes, separ6s par des sutures profondes, et

ornees de stries fasciculees, obliques; le dernier se retrecit devant Touverture, et laisse voir

au dehors une impression assez large. Ouverture evasee en trompette, cordiforme, a Lords

simples et tranehants, a peine evases ; elle contient plusieurs plis int6rieurs ; le plus fort

part du bord parietal (posterieur), il est bifide, et se continue a Pinterieur sous la forme

d'une forte lamelle; un autre part de Tangle posterieur interne, au bas du bord columel-

laire; deux ou trois autres sont situes sur le labre, le superieur etant le plus fort, et s'en-

foncent dans la gorge. » (Sandberger.)

Rapports et differences. Vu le mauvais etat de mes echantillons, j'ai eu quelque

peine a distinguer cette espece du Pupa Nouleti, Dupuy. L'ouverture, engag6e dans du

calcaire, ne pouvait pas laisser voir la dentition. Le P. Larteti difffere cependant par une

forme plus renftee, moins cylindroide, et des tours plus bas ; Timpression de Touverture

n'existe pas chez le P. Nouleti.

Etage. Oeningien inferieur (Marnes a Melanopsis) et superieur (calcaire).
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Locality. Le Loele, dans les Marnes (coll. Jaccard), i ex., et dans le calcaire (coll.

Schardt), 3 ex.

Explication des figures.

PL V, fig. 24. Pupa Larteti, Dupuy, du Loele, coll. Schardt.

24 c. ouverture, d'apres Sandberger.

Pupa (Leucochila) quadridentata, Klein.

SYNOKYMIE.

1853. Pupa quadridentata, Klein, Wurttemb. Jahreshefte, IX, p. 216. pi. V, fig. 13.

1875. Pupa (LeucocJi.) quadrideritata, Saudberger, Vorwelt, p. 599. .

M. Sandberger cite cette espece de I'Oeningien de Vermes pres Delemont. N'ayant pas

eu rechantillon entre les mains et ne trouvant pas la figuration de Tespece, je me con-

tenteraide traduire, pour rorientation du lecteuiy la diagnose du « Vorwelt. »

« Coquille petite, ovale-conique, a sommet obtus, a face anterieure munie d'un ombi-

lic etroit. Tours au nombre de cinq, assez bombes, separes par des sutures profondes et

laissant apercevoir a la loupe de tres nombreux petits filets obliques, transverses; le der-

nier, qui atteint presque le
4

/ 3
de la hauteur totale, se retr&sit un peu en avant. L/ouver-

ture est perpendiculaire, ample, de forme ovale: elle laisse apercevoir, dans Tint6rieur,

quatre plis ; le plus fort, qui se termine en deux dents obLuses, se trouve sur la paroi

suturale; un second, assez fort, est sur le bord columellaire, et les deux cfttes du labre en

portent chacun un petit. Peristome refl^chi. »

Pupa (Vertigo) cf. Novigentiensis, Sandb.

(PL F, fig. 23.)

SYNONYMEE.

1875. Pupa (Vertigo) Nwigmtiwms, Sandberger, Vorwelt, p. 231, pi. XIII, fig. 22-22 b.
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DIMENSIONS.

Hauteur totale ..... 3 mm #

Hauteur proportionnelle du dernier tour „0 33

Petite espece de forme ovale, renfl&, portent 5 tours lisses, Guverture inconnue.

J'assiuiile avec doute a ce type un petit Pupa de rEocenique supfrieur (calcaire a Lim-

ma kmgweata) du iac Ter, valleede Joux, qui en pr&ente bien les caracteres g6neraux,

mais sans permettre d'etudier la dentition.

Etage. Tongrien d'eau douce (niveau a L. longiscata).

LocAiiTfi, Lac Ter (Le Lieu), vallee de Joux (Musee de Lausanne), 1 ex.

Explication des figures.

PL V, fig. 23. Pupa Novigentiensis, Sandb., d'apres Sandberger.

Clausitja (Triptychia) Escheri, Mayer.

(PL YI, fig. 1,2J

SYKOITOHK.

1830. Clausilia antiqua, Schubler partim, in Zieten, Yerstein. Wurttemb., p. 41, pi. XXXI x
, fig. 3 excl. 4.

1875. Clausilia Escheri, Mayer, in Coll. Polytechnicum.

Id. Sandberger, Vorwelt, p. 461.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coouille _ 32 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (8 mill.) „ „..- - 0,25

Largeur au dernier tour (5 mill.) ~ .. 0,156

Coquille s^nestre, tres allongee, subfusiforme ; sommet obtus ; fente ombilicale etroite.

Tours au nombre de quinze a seize, croissant tres lentement, et portant, sauf les deux

1 M. Sandberger cite pour la vraie CI. antiqua la planche XXXI de Zieten, fig. 4 nan 3, et pour

GL antiqua synonyme de CI. Escheri la planche XXI, fig. 3 non 4 du mtoe ouvrage. H y a Svidemment

ici une erreur typographique, mais comme je n'ai pu avoir entre les mains Fouvrage de Zieten, je ne

sais lequel de ces deux nombres, XXXI ou XXI, est Fexact. II importe, du reste, assez peu ici.

M£H. BOC. PAL. SUISSE, T. XVIII. 11
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premiers, des cdtes trausverses, verticales, simples, tranchantes, tres distinctes, tres ser-

rees vers le milieu de la spire, plus laches vers rembouchure; elles se divisent seulemenl

sur le cote superieur. Ouverture piriforme, petite, bord superieur sinueux. Longueur,

forme et disposition des plis inconaues.

Rapports et differences. Clausilia Esckeri se distingue des congeueres par sa graade

taille, sa forme tres alloagee, tres eievee (j'ai meme un echautilloa franchement conique),

ses c6tes serrees et biea aetles. Ua iadividu, doat j'ai pu aettoyer la bouche, moatre

uae lamelle arquee au c6t6 sutural, et une petite, obtuse, a Taagle auterieur, a moias que

ce ae soit le bord du siaus qui caracterise rembouchure des Clausilies.

Etage. Aquitaaiea.

Localities. Rufi pres Schaeaais, canton de Saint-Gall. 3 ex. (origiaaux); bords de la

Veveyse au-dessous des baias (ces deux loealites au Musee de Zurich), 6 ex.; Bruunbach

(ou Bumbach?) Emmealhal (Musee de Lausaaae), ;

1 ex.; Laueneagraben pros Thoune,

avee Helix olla (Mus6e de Berae), ires aombreux exempiaires; moatagne du Rossberg

(meme collection).

JExplicatiofL des figures.

PI. VI, fig. 1. Clausilia JEscheri, Mayer, de la Vevejse, musee de Zurich. 1 b
7
dernier tour, grossi.

2, Id. de Brunnbach, musee de Lausanne.

Clausilia (Tkiptychia) Helvetica, Mayer.

(PI VI, fig. 3, 4.)

8YHONYMIE.

Clausilia (Tript.J helvetica, Mayer, in Coll. Polytechnicum.

1875. Id. Id. Sandberger, Vorwelt, p. 598 (note additionnelle a CI. grandis).

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille 48 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (8 mill.) 0,17

Largeur au dernier tour (15 mill.) - - 0,32

Testa sinislrorsa, rnagm, conica, mediae corwezu, solida, apice ubluao. Anfractus 10 appla-

nali, costulali; coslulit verueales, uuequales, ad suturaui passim nodosa; uUiuuis ad uperluram
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angustatus. Apertura piriformis, amice sinuom, margimbus evasis, simplicibas; Lamella cqIu-

mellari solida, aliis ignotis.

Coquille senestre. allong^e, conique, un peu ventrue, Spaisse, a somraet obtus. Tours

au nombre de dix, bas, aplatis, peu bombes, costules; cdtes transversales presque verti-

cals, inegales, plus ou moins fines, renforeees par places, vers la suture, d'un petit

nodule allonge, tres etroit; le dernier tour s'etrangle un peu vers l'ouverture. Ouverture

allongee, piriforme, portant au bord anterieur un sinus qui se traduit sur le dernier tour

par un renfleraent en cordon: bords evases, simples, trancbants. On distingue une forte

lamelle sur le bord columellaire; je n'ai pas vu les autres.

Rapports et differences. Cette espece, par sa forme conique, large, ses tours bas, ses

c6tes inegales, constitue un type bien tranche parmi les Clausilies mioceniques. Je n'ai vu

figurer dans les ouvrages aucun autre groupe qui s'en rapproche. M. Sandberger range

cette espece dans les Clausilies a trois lamelles buccales (Triptycbia).

Etages. Helv6tien, Oeningien inferieur (Sables a Dinotheriurn) et Oeningien sup6-

rieur.

Locautes. Dam VHelvHien: Saint-Gall (MusSes de Zurich et de Berne), 3 ex.

Dans les sables a Dinatherinm: Courfaivre, Jura bernois (Musee de Strasbourg), \ ex.

Dans VOeningien: Sitzberg pres Wyla,,2 ex.; Rosenberg pres Saint-Gall, 3 ex.; Ruti,

X ex.; Durnten, 2 ex.; Hombrechtikon, I ex.; Baretschwyl, 4 ex.: Baarburg prfe Zug,

3 ex., tous au Musee de Zurich; Katzenstrebel (Musee de Bale, Gilli6ron in manuscr.).

Explication des figures.

PL VI, fig. 3. Clausilia helvetica, Mayer, de Baeretschwyl, mus6e de Zurich.

4. Id. de Rati, meme collection.

Crausilia (Triptychia) grandis, Klein.

(PL VI, fig. 5-7.)

8raONYMEE.

1845. Clausilia grandis, Klein, Wurttemb. Jahreshefte, n, p. 73, pi. I, fig. 16.

1853. Id. Id. ibid. IX, p. 215; non Gobanz.

1875. Clausilia (TriptJ grandis, Sandberger, Vorwelt, p. 597 nan pi. XXIX, fig. 18, 18 a (18 = CI.

ubnmsis; 18 a = Cl. sumca).
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DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille S3 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (8 mill.) , 0,25

Iiargeur du dernier tour (S mill.) _...„-„ 0,25

c Coquille fusiforme, a sommet obtus, saillant, preeminent, a fente ombilicale tres

marquee. Tours au nombre de quatorze, presque plats, separes par des sutures cr6ne-

16es; les deux premiers Usses et brillants, les autres portant des cdtes transversales, je

dernier atteignant le */
A
de la hauteur totale. Les c&tes, d'abord espacees et fortes, s'affai-

blissent avec 1'age en croissant en nombre, en mfime temps qu'elles se resserrent toujours

plus. Quverture piriforme, sinueuse an <#t6 anterieur; bord sutural courbe en S ; bord

columellaire presque parallele au labre; il porte une forte lamelle arquee, resultant de la

fusion en une seule des lamelles parietale et columellaire; une autre lamelle, qui n'atteint

pas le peristome, est fix6e sur le bord anterieur; une troisieme, s'avangant parallelement

a celle-ci jusqu'au borddu labre, est soudee sur le bord exterieur; peristome tres faible-

ment 6paissi et refleehi. » (D'apres Sandberger.)

Rapports et differences. Je n'ai eu de cette espece que des echantillons tres impar-

faits, dont aucun ne laissait voir les plis deTouverture ; par la forme et Tornementation,

ils repondent assez bien aux caracteres du ClausiHa grandis pour que je me hasarde a les

lui rapporter; tout ce que j'ai pu voir est une forte lamelle arquee reposant sur le bord

columellaire.

Etages. Helvetien et Oeningien.

Logautes. Dans VEehitim : Schwendlenbad, lit d'eau douce intercale dans la mollasse

marine (Mus6e de Berne), 1 ex.

Dans rOemngien : Bois de Raube, dans les sables a Dinoiherium (Musee de Strasbourg),

12 ex. environ; Bunerach, Baie-Campagne (Musee de Berne), dans le calcaire surmontant

les marnes a lignites, 6 ex.

Explication de* figures.

PL VI, fig. 5. ClausUia grandis, Klein, du bois de Raube, muse> de Strasbourg.

6, 7. Id. dernier tour, meme provenance, meme collection.
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Clausilia (Triptychia) aff. sutu kalis, Sandberger.

(PI. VI, fig. S.J

1845. Clausilia antiqua, Klein (non Schubler), Wurttemb. Jahreshefte, II, p. 74, pi. I, fig. 17.

1875. Clausilia suturalis, Sandberger, Yorwelt, p. 652, pi. XXVIII, fig. 11, 11 a.

dimensions (d'apres Sandberger).

Hauteur totale de la coqullle - - _ 28 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (5,5 mill.) 0,20

Largeur proportionnelle » » » (7 mill.) 0,25

Celte espece a une forme plus etroite, plus franchement conique que Clausilia grandis.

Je ne fais que la raentionner, n'ayant vu que des fragments des premiers Lours. Les tours

sont aplatis, les Irois premiers lisses, les autres traverses par des costules fines et regu-

lieres, pas tres serrees; les sutures sont longees par un sillon creux qui parcourt le bord

posierieur (sutural) des tours. OtiYerture piriforme, sinueuse; bord sutural arqu6 en S.

Trois lamelles : une pari&ale, forte, provenant de la fusion de deux autres, et deux fixees

sur le bord columellaire, et n'atteignant pas le peristome; peristome simple, tranchant,

non evase. Fente ombilicale tres etroite. (Resum6 d'apres Sandberger.)

Etage. Oeningien.

Locaute. Vermes (Musee de Strasbourg), 5 ex. (fragments).

Explication des figures.

PL VI, fig. 8. Clausilia saturates, KL, d'apres Sandberger.

Clausilia crenata, Sandberger.

(PI VI, fig. 9.J

8YNONYMXE.

1875. OaasUia crenata, Sandberger, Vorwelt, p. 231, pi. XIII, fig. 19-19 a.
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Coquille dextre, conique, petite, a tours bas, tres aplatis, separes par des sutures cr6-

nelees, les cr6nelures provenant de la saillie des efites. C6tes transverses un peu obliques,

espacees, fines, 6gales, peu saillantes. Ouverture inconnue; a une place ou le test

manque, on voitTirapression de trois lamelles fines, paralieles, fixees sur le c6te exterieur.

L'6tat des individus ne permet ni une description plus d&aillee, ni des rapprochements.

Etages. Parisien alpin (niveau a Limrima longiscata) et Tongrien du Jura (niveau a

Plan, pseudammonius).

Locautes, Hobel, canton de Soleure (Musee de Strasbourg), 4 ex,; entree de la

Grand'vire, sous la Dent de Morcles (Musee de Lausanne), \ ex.

Explication des figures.

PI. VI, fig. 9- ClausUia crenata, Sandb., de Hobel, musee de Strasbourg.

Clausiua vulgata, Reuss.

SYNONYMIE.

1852. Clausilia vulgata, Reuss, Paleontographica, vol. II, p. 34, pi. IY, fig. 1.

1858. Id. SitzuBgsber. K. K* AcadV d. Wissensclu, matb.-naturw. Classe,

yoL LVD, p. 74, pi. n, fig. 10.

1875. Id. Sandberger, Vorwelt, p. 434, pL XXTV, fig. 13-13 b (copies d'apres Reuss).

Jen'ai pas eu cette espece entre les mains. GilliSron Ta citee, dans les notes raanus-

crites qu'il a laissees, de l'Aquitanien du Grusisberg pres Thoune, peut-ttre au ruisseau

marque d?un * sur la feutlle XIII de la Carte gfokgique federate.

La coquille, en fuseau allongS, est formee de treize a quatorze tours presque plats, a

sutures &roites; sauf les premiers, ils portent des cfites transversales aigues, le plus sou-

vent simples, raais s'attenuant oase geminant sur le dernier tour. Ouverture perpendicu-

laire, piriforme, a bords continus. Une lamelle pari&ale presque perpendiculaire s'unit a

une lamelle columellaire et penetre profond&nent dans l'intdrieur; la lamelle du bord

supSrieur ne se voit gu&re et n'atteint pas le peristome; on voit, plus faibles, un pli

lunaire (Mondfalie) au-dessus duquel est situ6 le pli de la gorge (Schlundfalte), le plus inte-

rieur; ceux-ci sont peu accentufe (Sandberger, trad, libre).
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Clausilia densicostolata, Sandberger.

(PL VI, fig. 10.)

SYNONYJ0E.

1875. Clausilia densicostulata, Sandberger, Vorwelt, p. 231, pi. XIII, fig. 20-20 6.

Coquille senestre, conique, svelte, petite, a tours bas, tres aplatis. Tours en nombre

ineonau, ornes de stries egales, tres denses, fines et faisant saillie sur la suture. Ouver-

ture et autres caracteres ineoanus.

Etage. Tongrien (niveau a Ptanorbis pseudammottim et a Limnwa tongiscata).

Locaute. Hobel, canton de Soleure (Musee de Strasbourg), un fragment.

/ Explication des figures.

PL VI, fig. 10. Clausilia densicostulata
7
de Hobel, musee de Strasbourg.

Stenogyra (Sdbdlina) minuta, Klein sp.

(PL VI, fig. 11.)

SYNONYMIE.

1853. Bulimus minutus, Klein, Wurttemb. Jahreshefte, IX, p. 212, pi. V, fig. 9.

1875. Subulina minuta, Sandberger, Vorwelt, p. 5JJ6, pi. XXIX, fig. 16-16 6.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille _ _ ~ 6 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (2 mill.) _ 0,33

Largeur » > > » (2,25 mill.) 0,37

Coquille petite, conique, lurriculee, a soromet obtus ou mamillaire, a face anlerieure

portant uue fente ombilicale a peine distincte. Tours au nombre de six, Ires convexes, bas,
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separes par des sutures &roites et profondes, legerement crenelles; sauf le premier, ils

portent des stries d'accroissement peu arqu&s et presque verticales, assez fortes, ine-

gales; le dernier, qui atteint presque les 7* de la hauteur totale, se termine par une

ouverture ovale allong^e, a peristome contin u; bord columellaire a peine reflechi, les

autres simples et trancbants.

Rapports et differences. Dans notre faune, cette espece est seule de son genre, et

celui-ci bien distinct de tous les aulres; il n'y a done pas de confusion possible. A Tins-

tar de M, Fischer (Manuel de Gonchyliologie), je reunis les Subulim aux Stenogyra,

corame sous-genre.

Etage. Oeningien.

Locaute. Le Locle (coll. Jaccard), 1 ex.

Explication des figures.

PI. VI, fig. 11. Stenogyra minuta, Sandb., de Hansen, Wurttemberg, musee de Lausanne.

116. Id. toura grossis.

Succinea brevispira, Deshayes.

(PL 71, fig, 12.)

SYKONYMIE.

1860-70. Succinea brevispira, Deshayes, Animaux sans vertebre6, II, p. 794; pi. Ill, Hg. 33-36.

1875. Id. Sandberger, Vorwelt, p. 277 (note addit. a Succ. imperspicua, Wood).

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquilie 7,5 mill

Hauteur proportionnelle du dernier tour (6,2 mill.) 0,83

Largeur » » » » (5 mill.) 0,66

Coquilie oYale-oblongue, renftee, att£nu6e ant^rieurement; spire tres courte, a peine

saillante, aigue au sommet. Tours au nombre de trois, le premier tres petit, le second

plus large et convexe, le dernier tres grand et embrassant les
5

/ c
de la hauteur totale; ce

dernier tour est r^gulierement ovalaire, un peu attenue en avant, r6gulierement convexe

en dessus, et tegerement inftechi avant de se terminer, ce qui fait paraitre plus convexe
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l'avant-denuer tour. Ouverture tres grande, tr&s oblique, ovale/ oblongue, ISgerement

acuminee en arriere; columelle mince, filiforme, contourn6e. Stries d'aceroissement

fines, in^gales, et inegalement distantes. (D'apres Deshayes.)

Rapports et differences. II parait exister dans TEoc6nique deux groupes bien dis-

tinets de Suecinees : 4° Tun, a spire longue et saillante en dega do dernier tour, a forme

allong6e, et eomprenant Suecinea sparnacenm et S. imperspieua; 2° Fautre, de forme plus

trapne, a spire moins saillante, forme par Suecinea brevispira et Suecinea Boissyt, Desh.

C'est done entre ces deux dernieres esp^ces que nous pourrions hfeiter. Suecinea Boissyt

est plus allonge, plus elliptique; la spire est plus saillante que dans & brempira, qui est

plus renfle, surtout dans le jeune Age-

Etage* Parisien.

LocautS. Blocs dans le Ralligholz prfe Merligen, pres de Tancienne mine de char-

bon (Musee de Berne), 2 ex.

Explication des figures.

PL VI, fig. 12. Suecinea bre&lspira, Desh., des Ralligstoacke, musee de Berne.

Succinea Rollieri, Maillard, 1890.

(PL VI, fig. 13.)

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la spire - - - 9 m^-
Diametre proportionnel du dernier tour (5 mill.) - - 0,55

Hauteur proportionnelle » » (6 mill.) _ — 0,66

Testa ovate-acute, imperforate Spira brevis. Anfractm tres valde mwexi, suturis profundis

(Usjuneti: ultimus ampltts, sed non ebtus. Basis obliqua, depressa. Apertura obliqua, superne

rotunda, inferne acuta. Peristoma inlevrupturn, margimbus aculis, simplicibw, mlumellari

appresso.

Coquille ovale aigue, non ombiliquee. Spire courte, pen saillante. Tours au nombre de

trois, assezconvexes; le dernier ample, mais non elargi, e'est-a-dire ne faisaat pas beau-

coup de saillie sur les deux autres, ce qui donne a la coquille une forme assaz r6guliere.

Face aiUerieuro (basis) oblique. Ouverture oblique, arropdie en avant, acuminee en

UtVL. SOO. PAL. SUISSE, T. XYIH. Xw
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arriere. Peristome interrompu, bords simples et tranchants, le columellaire applique contre

la columella

Rapports et differences. Cette espece tranche bien nettement sur les autres Succi-

nees 6pc6nes, qui ont, ou bien la spire plus saillante (S. sparnaeensis in Sandb,, Vorwelt,

pi. IX, f. 46), ou le dernier tour beaueoup plus epanoui (S. palliotum, Rouis, in Sandb,,

ibid., pL 'XIII, f. 23, & imper&pwa* ibid., pU XIV, fig. 26, S. brmspira, Desh.). Elle se

rapprocberait plutdt de 5. minima, Klein, de I'Oeniogien de Courtelary, mais ici le der-

nier tour est aussi plus renfte, la spire plus aeuminee.

Etage. Eoc6nique sup6rieur (Tongrien); niveau a Limnwa longiaeata.

Locality. La Charrue pres Moutiers, Jura bernois (coll. Rollier).

Explication des figures.

PL VI, fig. 13. Succinea Bollicri, MailL, de la Charrue, coll. Rollier.

Succwea (Amphibina) minima, Klein.

(Tl. VI, fig. U.J

SraOOTMEE.

1853. Sucdnea minima, Klein, Wurttemb. Jahreshefte, IX, p. 205.

1875. S. (AmphiUna) minima, Sandberger, Vorwelt, p. 601, pi. XXIX, fig. 26-26 b.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille 7 mill.

Diametre proportionnel du dernier tour (5 mill.) 0,71

Hauteur proportionnelle du dernier tour (6 milL) 0,86 (extreme).

Coquille assez epaisse, irreguli&rement ovale, a spire peu pro6minente. Tours au

nombre de trois, a sutures tr6s fines, les deux premiers couvexes, le dernier aplati d'un

c&te, et atteignant (et mfime depassant) les V* de la hauteur totale. Stries d'accroissement

trfe fines (le premier tour est lisse), croisees par des sillons longitudinaux tres tenus,

plus ou moins distants. Ouverture oblique, ovale-oblongue, subacuminee en arriere;

bords simples et trancbants; columelle tres peu arqu6e.

Rapports et differences. Je ne crois pas me tromper en rapportant a cette espece les

deux dchantillons que possede M. Rollier de 1'Oeningien de Courtelary. On ne pent, il est
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vrai, distinguer sur eux rornementation que signale Sandberger, mais la forme et les pro
portions concordent bien. Une seule esp&e, vivante, y ressemble de Join, c'est S. Pfeif-

feri, Rossmassler, mais un examen meme superficiel I'en fera distinguer immediatement.

Etages. Oeningien (Messinien); Langhien ? ?

LocautEs. Courtelary (coll. Rollier); 1 echantillon douteux de Tramelan (coll. Rossel);

1 echantillon douteux dOberhof (Argovie) du Langhien inferieur (Musee de Zurich).

Explication des figures.

PI. VI, fig. 14. Succinea minima, Klein, de Courtelary, coll. Rollier.

Auricula Grateloupi, Tournouer.

(PL VI, fig. 15.)

8YN0NYMTE.

Auricula ovata, Grateloup non Deshayes nee Lamarck.

1871. Auricula Grateloupi, Tournouer, Journal de Conchyliol., t. XI, p. 360.

1872. Id. Tournouer, ibid., t. XII, p. 95, pi. IV, fig. 1.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille 9 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (7 mttl.) 0,77

Largeur proportionnelle » » » (5 mill.) - 0,55

Coquille ovale aigue, assez epaisse, imperfor6e. Spire conique, a sommet aigu, compo-

see de huit a neuf tours tres aplatis, croissant lentement, couverts de legeres stries obli-

ques, aplatis aux sutures, et separes par des sutures marginees; le dernier, beaucoup

plus grand que le reste de la spire, est fortement att6nu6 en avant Ouverture allongee,

anguleuse post&rieurement; peristome 6pais, les deux bords externe et interne r6unis par

une callosite; labre tranchant, epaissi interieurement par un bourrelet mince, eleve,

sinueux, s'attenuant a partir du tiers posterieur; bord columellaire portant un fort pli

sinueux, descendant; deux plis pari&aux, le sup6rieur plus fort, Tinferieur situe en

arriere et dentiforme. (D'aprfcs Tournouer.)

Rapports et differences. Tournouer inclinait, en 1872, a consid^rer cette espece,
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creea par lui rann6e precedeate, comme une simple vari6ie locale d'Auricula (Alexia)

pisoHna. Je n
J

ai pas las mai6riaux necessaires pour di&cuter cetie question, mais ii me

semble que chez Alexia pisolina la spire est plus allongee, la forme generate plus svelte,

le bourrelet du labre moius prononc6.

Las individus que j'ai en vue ici out ete classes au Musee de Zurich comma Auricula

oblonga, Dash. sp. non Tournouer (A. Deshayesi in Vorwelt, pi. XXVI, fig. 11-14 6). La

figure donn6e par Sandberger ne rappelle en rien celle de Tournouer, et je ne vois qu'un

lapsus calami de ce dernier auteur qui puisse expliquer pareille divergence. La fig. 10 de

« Vorwelt, » que M. Sandberger n'explique ni ne decrit, rappellerait uu pen notre espece,

qui est cependant plus bi-conique, et qui differe aussi de VAuricula oblonga, Tournouer non

Deshayes, par la m6me particularite; je conclurais que VAuricula oblonga, Tourn. non

Desb. est Tespece figur6e par Sandberger, loc. cit. % pi. XXVI, fig. 10, mais quel est son

nom? Auricula oblonga, Desh. non Tourn. (la veritable) est elliptique, etroite, lisse, et ne

rappelle en rien notre Auricula Grateloupi.

Etage. Helvetien III.

LocAUTtf. Carriere pr&s Saint-Gall (Musee de Zurich), 2 ex.

JBapplication des figures.

PL VI, fig. 15. Auricula Grrateloupi, Tourn., d'apres Tournouer.

Alexia pisolina, Deshayes sp.

(PL VI, fig. 16.)

SYHONYMEE.

Auricula pisoliruz^ Deshayes, Encyclopedic methodique, II, p. 90.

1872. Alexia pisolina> Tournouer, Journal de Conchyliol., p. 93, pL III, fig. 9-9 d (caeteris exclusis).

1875. Id. Sandberger, Vorwelt, p. 527, pi. XXVI, fig. 13.

mmmsow.

Hauteur totale de la coquille 11 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (6 mill.) „ 0,56

Largeur » » » » (5,5 mill.) 0,50
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Coquille ovale, acuminee, legerement renflee, subombiliquee. Spire aigue, composee

de huit a dix tours presque plats, croissant r6gulierement ; sutures simples ou bordees

;

le dernier tour depasse legerement la hauteur du reste de la spire. Ouverture ovate, acu-

minee en arrtere; peristome entier, les deux bords reunis par une faible callosiie; le bord

columellaire porte troisplis : 4° un pli anterieur columellaire, fort, sinueux, dirig6 poste-

rieurement, et deux lames parietales plus faibles, dirig^es en sens inverse, la mediane

6tantla plus forte, Labre simple, non reflechi, un peu 6paissi, avec un bourrelet interieur

qui va en s'affaiblissant vers Tangle de rouverture.

. Rapports et differences. Tournouer a distingue, dans XAlexia pisolina, un type et

trois variety. Le type est celui que nous venons de decrire d'apres lui; U distingue

ensuite une variete gradata (loc. cit., 9 c) a spire courte, a tours convexes en gradins;

une deuxieme vari6te edentula, a spire plus aigue, plus allong^e, a dents plus faibles

(loc. cit., 9 d-e); enfin une troisx^me vari&6 pseudo-myotis (loc, cit, 9 f~g)3 caracterisee

par deux dents au labre comme dans Auricula myitis du Pliocenique d'ltalie. M. Sand-

berger s^pare de Fespece cette derniere variety, et nous pensons que c'est avec raison.

Celle-ci parait se rapprocher d'Alexia palyodon, SandEerger (Vqrwelt, p. 598, pi. XXVI,

fig. "14). Les autres Alexia du Miocenique moyen ont des dents moins nombreuses :

Alexia Tournoueri n'a qu'une lamelle columellaire et une dent parietale, A. acuta n'esi

arme que de sa lamelle columellaire (voir Sandb;, loc cit., fig. 12 et 15). Notre forme

suisse se rapporte au type de Tournouer.

Etage. Helv&ien moyen (II 6, Mayer).

Locality Carriere pres Saint-Gall (Musee de Zurich), 2 ex.

Medication des figures,

fh VI, fig. 16. Alexia pisolincL, Deshayes sp., d'apres Tournouer.

Cassimjla umbilicata, Deshayes sp.

(PI VJ, fig. 17.)

8YHONYMIE.

Auricula umbilicata, Deshayes, Encyclopedic methodique, Vers., t. II, p. 89.

Id. Dujardin, Mem. Soc. geol. France, 1" ser„ t. II, p. 276, pi. XIX, fig. 20.

Plecotrema umbilicata, Mayer, in Coll. Polytechnicum.

1872. Cassidula umbilicata, Tournouer, Journ. de Conchy!., p. 99, pi. IV, fig. 3.

1875. Id. Sandberger, Vorwelt, p 524, pi. XXVI, fig. 9-9 c.
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DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille _ 11-13 mill.

Hauteur proportiounelle du dernier tour (6 mill, pour 11) 0,54

Largeur » > » » » _„ _ 0,54

Coquille epaisse, ombiliquee, lisse ou presque lisse, ovale, renflee. Spire assez courte,

conique, a sommet obtus ; l'ombiiic est entour6 d'une carene arrondie, irr^guliferement

noduleuse. Tours au nombre de six, convexes, croissant regulierement, et separSs par

une suture bordee; le dernier tour, plus grand que le reste de la spire, est renfle a la

suture et retreci en avant. Ouverture plus grande que le reste de la spire, arrondie en

avant, anguleuse en arriere; peristome epais, entier, les bords externe et interne reunis

par une callosity ; bord interne muni d'un pli columellaire basal dirige en arrive, d'un

pli parietal droit, fort et bien accus6, et, en outre, d'une forte dent pari&ale dirigee en

avant, situ6e plus exterieureinent que les deux autres plis precedents et presque a Tangle

posterieur de Touverture ; bord externe tres epais, pr&entant sur les
f

/ 8
anterieurs un

bourrelel large, plat, non reflechi en dehors, et arr&6 posterieurement par une dent

obtuse, a partir de laquelle il s'attenue sensiblement. (D'apres Tournouer.)

Rapports et differences. Cette espece presente tons les caracteres du genre Cam-

dula tel que M. Fischer le delimite actuellement, et ne me parait pas pouvoir rentrer dans

les Pleeotrema ou M. Mayer I'avait classee : le pli columellaire anterieur n'est pas bifide,

la columelle elle-meme n'est pas plissee a la base.

Par tous ces caracteres, surtout par sa forme bi-conique, le dernier tour etant forte-

ment r6tr6ci en avant, — et par le bourrelet calleux du labre, Cassidula umbiUcata est

facile a distinguer des autres Auriculides de THelvetien. Les figures donnees par Tour-

nouer et par Deshayes sont un peu diflferentes. Dans celle de Tournouer, la spire est

moins elevee, le dernier tour plus retreci, les tours plus convexes; dans celle de Sand-

berger, la spire est plus allongee, les tours plus plats, le dernier plus cylindrique; les

autres caracteres concordent d'ailleurs.

Etage. Helvetien HI (superieur).

Locaute. Carriere pres de Saint-Gall (Musee de Zurich), 4 ex.

Explication des figures.

PI. VI, fig. 17. Cassidula umbilicata, Desh. sp., d'apres Tournouer.



MOLLUSQUES TERR. ET FL. TERTIAIRES DE LA SUISSE. 95

Ancylus Lyelli, Mayer.

(PL VI, fig. IS.)

SYNONYMIE.

Ancylus Lyelli, Mayer, in Coll. Polytechnicum

.

DIMENSIONS.

Longueur totale de la coquille „ 5 mill.

Largeur proportionnelle, maximum (4 mill.) „ 0,80

Distance proportionnelle du nucleus au bord anterieur - 0,90

Testa conica, paullo elevata, basi subtrapezoi'dea, apice valde excentrico. Latera carMis

obtusis delimitata, carina illoe ab apice usque ad peripheriam extenduntur. Striae concentrica?

obsolete; alia inconspicuce. Margines simplices, acutu

Coquille conique, basse, a base trap6zoidale, les c6t6s un peu arques, l'anterieur plus

long que le posterieur. Flancs divises par deux carenes obtuses et arrondies partant du

sommet et allant atteindre les angles anterieurs du trapezolde, en s'attenuant. Stries

concentriques a peine visibles, larges, obsol6tes; on n'apergoit pas de stries radiales.

Sommet tres excentrique, incline a droite. Bords simples et tranchants.

Rapports et differences. La forme trap&oidale de la base, le peu d'elevation de la

coquille, la carene qui divise les flancs, constituent les caracteres les plus saillants de cette

espece et la rendent tres facile a reconnaitre.

Etage. Aquitanien inferieur.

Locaute. Rochette pres Lausanne (Musee de Zurich), 1 ex. (original de Tespeee).

"Explication des figures,

PI. VI, fig. 18. Ancylus Lyelli, Mayer, de Rochette, musee de Zurich.
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Ancylus deperditcs, Desmarest.

(PI VI, fig. 19J

SYKONYMTE.

Ancylus deperditus, Desmarest, Bull. Soe. philomatique de Paris, t. IV, p. 19, pi. I, fig. 14.

1830. Id. Zieten, Verstein. Wurttemb., p. 49, pi. XXXVII, fig. 4.

1845. Id. Klein, Wurttemb. Jahreshefte, II, p. 65, pi. I, fig. 1 non Ziegler.

Id. Bourguignat, Spicileges, j>. 188.

? Ancylus Orbignanus
r

Id., ibid*, p. 189.

1875. Ancylus deperditus, Sandberger, Yorwelt, p. 682, pL XXVIH, fig. 28-28 b.

DIMENSIONS.

Longueur totale de la coquille ..;.._ „ 3,5 mill.

Largeur proportionnelle de la coquiUe (2,5),.., - 0,71

Distance proportionnelle du nucleus au bord anterieur 0,71

Coquille non spirale, conique, assez elevee, a base elliptique, comprimee lateralement,

a sommet aplati, legerement excentrique et incline a droite. La surface est couverte de

lamelles ou stries d'accroissement, croisees qnelquefois au bord par des shies rayon-

nantes. Bords tranchants, minces. Interieur lisse et brillant.

Rapports et differences. La forme conique3 61evee, lateralement comprimee, de cet

Ancyle, permet de le distinguer aisement de ses congeneres ; les deux bords lat^raux de

la coquille sont presque paralleles ; le flanc droit plus incline que le flanc gauche par suite

de Texcentricite du sommet. La figure de Sandberger ne montre pas cette excentricite,

d'ailleurs plus ou moins accentuee selon les individus. La face anterieure est plus ou

moins convexe, la face posterieure, sous le sommet, un peu concave.

Etage. Oeningien.

Locautes. Tramelan (Musee de Strasbourg), 5 ex. ; Haesithal dans la valine de la

Toss, 1 ex.; Schloss Rued, Argovie, 2 ex. (Mus6e de Zurich). Le Locle, Verger (coll.

Schardt), 2 ex.

Explication des figures.

PL VI, %. 19. Ancylus deperditus, Desm., du Locle, coll. Schardt
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Ancylus Dogei, Maillard, 1891.

(PL VJ, fig. 20.)

DIMENSIONS.

Longueur totale de la coquille 3 mill.

Largeur proportionnelle (2,25) 0,75

Distance proportionnelle du nucleus au bord anterieur (2,25) 0,75

Testa conica, depressa, apiee excentrieo, bm *egufariter elltplica. Latera subplana, paullo

convexa, striis creberrimis concentricis et costulis radianHbm ornata. Margines simplices, aeuti.

Coquille petite, conique, pen elevee, a sommet exc&ntrique, incline a gauche (?), a base

r^gulierement elliptique. Flancs aplatis, tres peu oonvexes. concaves en arrtere sous le

sommet; lis portent des stries coucentriqnes tr£s serrees, assez bien marquees, que croi-

sent, a partir du milieu de la hauteur, des costules rayonnantes tr6s fines, 6gales, regu-

lieres. Bords simples et tranchants.

Rappobts et differences. Cette espece se distingue des deux precedentes par sa

base regulierement elliptique et ses c&tes rayonnantes bien accusees. Le sommet parait

avoir, en outre, une direction opposee; ee fait serait singulier, mais je n'en suis pas stir.

UAncylus Dutemplei, Desh., du calcaire grossier, ressemble a YAncylus Dogei, mais Tel-

lipse de la base est moins large proportionnellement au grand diametre ; la coquille est

en outre plus elevee.

Etage. Aquitanien.

Locaute. Rochette pres Lausanne (Musee de Lausanne), i ex.

Explication des figures.

PI. VI, fig. 20. Ancylus Dogei, Maillard, de Rochette, musee de Lausanne.

MiM. SOC. PAL. SUISSE, T. XVIII. ***
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Limn^a longiscata, Brongtiiart.

(PL VI, fig. 21-23.)

SYNONTMIE.

1809. Lynmee effilee, - Brard, Annates, dji Museum, t, XIY, p. 432, pL XXVII, fig. 15-16.

1810. Limneus longiseatus, Brongniart, ibid-, t, XV, p. 372, pi. XXII, fig. 9.

1823. Limruea longiseata, Sowerby, Miner. Conchoid, t. IV, pi. 343.

1824-36. Lymntea longiseata, Deskayes, Co^uilles fossiles, II, p. 92, pi. XI, fig. 3, 4.

1824. Id Id., Encyclop, method., Vers., II, p. 356, n° 1.

1829. Limnaa longiseata, Lyell et Murcliisoij, Depots lacust;re& tju Cantal.
'

1838. Id. Grateloup, Catal. debris foss. Bassin Giroude, pi. 33, n° 100.

1852. Id. Edwards, Eocene Mollusea, p. 85, pi. XII. fig. 3 aJi.

1860-70. Id. Deskayes, Anini. sans vertebres, II, p. 722.

1875. Limneus longlscatub; Saudberger, Vorwelt^ p, 270, .pi*. XV, fig. 18-18 a;;' pi. XIV, fig. 20

(varietas).

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille . .,
..':. ..:..-, ..... _:,!..- .38 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (18 mill.) „ ,_ ... - ?47

Largeur > * » » (13 mill.) > ...:0,34

Angle apicial ,~~ ...... , ..- ,... ,,..::..:,.:..,.....„_ .....„.,.. 28°

Coquille conique, effilee, aIlong6e, aeuminee. Tours au nombre de 7-8, peu eleves,

peu bombfe, separes par des sutures peu profondes; le dernier tour n'egale pas tout a fail

la
i

j %
de la hauteur totale; surface des tours couverte de fines stries d'accroissement.

Ouverture ovale allongee, aeuminee en arriere, presque verticale ; bords simples ; pli

columellaire peu saillant, petit; eolumelle tres peu tordue.

Rapports et mff&iences. Le Lirnnwa longiseata comprend deux varietes : 1° une forme

presque regulierement conique, a tours aplatis, a sutures peu profondes, e'est celle de

Saint-Ouen, que Deshayes a figuree dans Coquille* earactiristiques des terrains et dans

Coquilksfomles; Edwards (fig. 3, a, b, c9 d, g, h) a aussi represents cette variete; 2° dans

TEoc^nique aJpin apparait une autre forme moins reguliere, a tours bombes et a sutures

profondes, on la retrouve en dehors des Alpes, dans les dep6ts d'Eocene lacustre du lac

Ter (valine de Joux).

Umnwa longiseata est Tune des especes les plus facile* a reconnaitre: sa taille fiancee,
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son angle apicial pen ouvert la distingueut des autres especes, et, particulierement, de

Limnwa fusifortius.

Etagks. Parisien inferieur et Toagrien (?) (dans le Jura).

Locautes. Raltigstocke pres Thoune (Musees de Berne, Lausanne, Zurich), 30 ex.;

Diablerets, Alpes vaudoises (Mus6e de Lausanne), couche n° 7 (mine) et couche a Lim-

nees, H ex.; Le Lieu, lac Ter, valleede Joux (Musee de Strasbourg, coll. Jaccard), nom-

breux exemplaires (une trentaine); la Charrue pres Moutiers (coll Rollier)-

Explicaticm den figures.

PL VI, tig. 21. Limtuea lotufiscata, Brongu., de la Charrue, coll. Rollier.

22. Id. des Diablerets, musee de Lausanne.

23. Id. de Ralligstcecke, musee de Zurich.

LiMNiEA Jaccardi, Maillard, 1891.

(PI. VI, fig. 24,25./

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille 18 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (9 mill.) 0,50

Largeur > » » » (6 » ) 0,33

Testa turrita, valde elongate, imperforate; spira acuta. Anfractus 7 vel 8 convexiuseuli,

suturis hand profunde impressis separati; ultimas, aliis non amplior, vix dinddiam partem

Mites altitudinis ctquat; strice obsolete, fasciculate. Apertura parvula, angusta, antice vix

rotundata; marginibus simplicibus, columellari bistorto, haud calioso.

Coquille turricul6e, tres allongee, non perforee; spire aigue. Tours au nombre de sept

ou huit, peu convexes, separes par des sutures lineaires, superficielles; le dernier n'est

pas plus renfle que les autres, et atteint a peine la moiti6 de la hauteur totale; les pre-

miers sont lisses, le dernier est orne de stries faibles, fasciculees, aplaties. Ouverture

petite', etroite, tres acumin^e en arriere, a peine arrondie en avant; bords simples, le

columellaire tordu, reflechi, non calleux.

Rapports et differences. Limncea Jaccardi est une espece trfes interessante, parce

qu'il differe totalement des types mioceniques habituels, et se rapproche des especes
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eocenes, surtout de Limnwa tongiscata, par sa forme tr&s allongee, la non-predominauce

du dernier tour et la petitesse de Touverture. C'est un type qui relie les especes 6oc&riques

au Limncea Bmlleti, Michaud, d'Hauterives (Dr&me) et au Limnwa palnstris actuel; il res-

terait a decouvrir, pour completer la serie, une forme analogue dans rAquitanien; le

Limnwa Jaceardi reste (Tune Mile beaueoup plus petite que ses congeneres du meme type.

Le Lmnwa Bouilleti du Pliocenique est beaueoup plus efflanque, i! a les tours plus

effiles vers la suture, atosi que fai pu m'en assurer sur des 6chantillons gracieusement

communiques par M. le professeur Deperet.

Etages. Helvetien ? et Oeningien.

Locality. Le Locle, marnes a rognons de Melinite et marnes a Melanopsis (coll.

Jaccard), tres nombreux exemplaires; Tramelan (coll. Mathey, Rossel), tres commun.

Dans THelvetien : Dettighofen (Musee de Zurich), douteux.

Explication des figures.

Pi. YI, tig. 24. Liinn&a jacmrdh MaiiL, de Trameian, musee de Zurich.

25. Id, du Locle, musee de Lausanne.

Limnwa pseudomelania, Sandberger.

SYNONYMEE.

Melania bulimaides, Klein, Wurttemb. Jahresh., p. 81, pi. II, fig. 2

Limneus psetidomelania, Sandberger, Vorwelt, p. 582 (note additionnelle a L. turritus).

Cite de Rath pres Weiaeh, canton de Zurich. Je ne l'ai pas vu. II est, dit Sandberger,

du groupe de Limncea elongata, Drap. non Marcel de Serres. Ne serait-ce peut-etre point

le Limncea Jaceardi decrit ci-dessus? M. Sandberger n'ayant donne ni description ni

figure, je n'ai pu etablir de comparaison. Dans tous les cas, pour r6clamer Tadoption

d'un nom specifique, il faudrait Pappuyer d'une diagaose et d'une figure.
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LmsMA pyramidalis, Deshayes.

(PL VI, fig 26*28.)

SYNONYM1E.

1810. Lymnee pyramidale ? Brard, Ann. du Museum, XV, p. 407, pi. XXIV, fig. 2.

1824. Lymiu&a pyramidalin, Deshayes, Coquilles fossiles, II, p. 95, pi. X, fig. 14, 15.

1825. Limtuza pyramidalis, Sowerby, Mineral Conclioiogy, VI, pi. 528, fig. 4, 5.

1852. Id. Edwards, Eocene Mollusca, p. 84, pi. XIII, fig. 2, 3.

1860-70. Id. Deshayes, Anim. sans vertfcbres, p. 719.

1875. Id. Sandberger, Vorwelt, p. 228 (note additionnelle a L. Midt&lini), uon

pi. XV, fig. 17.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la eoquille ~ _ S3 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (20) 0,606

Angle apicial ,

41°

Coqailte conique, un pea bomb6& Tours au nombre de six oa sept, convexes, separes

par des sutures profondes, etrdtes et Uneaires; le dernier est plus bomhe qm les prece-

dents, et depasse un peu la moitie de la hauteur totale. Ouverture ovale-acuminee, lege*

rement indinee sur l'axe, un peu effitee vers la suture; pli columellaire bien marque,

assez epais, columella peu tordue; bords simples et tranchants.

Rapports et differences. La forme bombee et les tours convexes de cette espece la

distinguent facilement des L. Umgiscata et ftmfortnis. Lmnma Michelim, auquel Sandber-

ger compare L. pyramidalis, est plus effile et compte un tour de plus.

Etage. Parisien.

Locality. Ralligstocke pres Thoune (Musee de Zurich), 6 ex.

Explication des fig arts.

PI. VI, iig. 26. Limntea jjyramidulus, Desk., des Diablerets, musee de Lausanne.

27. Id. des Ralligstcecke, musee de Zurich.

28. Id. d'apres Sowerby.
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LmsMA fusifoemis, Sowerby.

(PL VL, fig.^ 30J

SYNONYMIE.

1818. Limnaa fusiformis, Sowerby, Mineral Conchology, II, pi. 169 (CLXIX), fig. 5, 6.

1852. Id. Edwards, Eocene Mollusca (in Memoirs of the palaeoutograpkical Society),

p. 90, pi. XIII, fig. 8<*-9.

1875. Id. Saadberger, Vorwelt, p. 270, pi. XV, fig, 17 (in tabula : L. pyramidalis, lap-

sus calami).

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille 36 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (18 mOL) 0,50

Angle apicial 37°

Largeur proportionnelle du dernier toar 0,42

Coquille r6guli6rement conique. Tours has, au nombre de huit, separes par des sutures

caren6es; le dernier, egal a la 7, de la hauteur totale, est un peu plus comexe. Ouver-

ture ovale, acumin6e en arriere, un peu oblique; paroi aperturale 16g6rement 6paissie;

columelle assez epaisse, non divisee, peu tordue.

Rapports et differences. Le Limncea fusiformis a un angle apicial plus ouvert, ane

forme plus regulierement conique que Limncea longiscata; c'est ce qui le distingue de la

variete reguliere de cette derniere espece. Les echantillons des Diablereis out un angle

apicial moindre que celui des figures de Sowerby et se rapportent mieux a la figure de

Sandberger.

Etage. Parisien, avec Ltmtuea longiscata.

Locautes. Ralligstocke (Musees de Berne et de Zurich). 5 ex.; Diablereis (Musee de

Lausanne), coucbe n° 7 (mine) et couche a Limnees, 45 ex.

Explication des figures.

PI. VI, fig. 29. Limncea fusiformis, Sow., des Kalligstficke, musee de Berne.

30. Id. Id,, nms6e de Zurich.
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Limn^a caudata, Edwards.

(Fl. VII, fig. 1J

SYNONYMIE.

1852.' Limnasa eaudata, F. Edwards, Eocene Mollu&ca, p. 83, pi. XII, fig. 2 arc.

1875. Limnarus caudatus, Sandberger, Vorwelt, p. 272, pi. XV, fig. 20 (jeune).

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille ~ - _ _ 30 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (20 milL) .0,66

Angle apicial _ _„ „ „ 47°

Largeur proportionnelle du dernier tour (17 mill.) - 0,56

Coquille conique, acuminee, large. Tours au nombre de sept a huit, pen convexes,

sauf le dernier, et portant des stries d'accroissement aplaties et in6galement espacees,

croisees par des rides longitudinales assez distantes ; sutures marginees, superficielles ; le

dernier tour, brusquement bombe pres de la suture, s'effile ensuite assez rapidement; il

atteint les */
a
de la hauteur totale. Ouverture grande, arrondie en arriere, effilee mais

non acuminee en avant; pli columellaire (d'apres Edwards) comprime, saillant, tr6s

oblique.

Rapports et differences. Limnoea caudata est bien caracterise par son angle apicial

beaucGup plus ouvert que celui des autres especes de ce groupe, et par la forme acuminee

de l'ouverture, qui reduit sa forme generate a deux cones d'egale hauteur soudes par la

base.

Etage. Parisien, avec L. longiscata, fusiformis et pyrawidalis.

Locality. Merligen (alter Kohlenstollen) pres Thoune (Musee de Berne), 1 ex.; Dia-

blerets, couche n° 7 (Mus6e de Lausanne), 1 ex.

Explication des figures.

PL VII, fig. 1. Limntea caudata, Edw., de Merligen, musee de Berne.
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Limn^ea elon<*a?a, M. de Series nan Draparnaud.

(PL Til, fig. 2.)

synonyms.

1844. Limneus elongatus, M. de Serres, Asnales des Sciences naturelles, p. 179, pi. XII, fig. 7.

Limneus ore longo, Boubee, Bull. Soc. geol. de France, 1*° ser., t. I, p. 213.

Id. Noulet, Mem. coq. d'eau douce, 2me 6dit, p. 77.

1861. Limneus longiscatus, var. F. Edwards in litt. et specim.

1875. Limneus elongatus, Sandberger, Vorwelt, p. 287, pi. XVI, fig. 6-6 b.

DIMENSIONS.

Hauteur totale dela coquille (completee-par le dessin) _.. 27 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (15 mill.) 0,55

Largeur » ,»...»» (11 mill.)... 0,407

Angle apicial . ,... .'.,.;„: . I -
35°

Coquille conique, acuminee, allongee. Tours aunoinbre de sept, peu bombes, separes

par des sutures simples, ctroites et Imeaires, superficieHes ; le dernier depasse la moitte de

la hauteur totale; il est plus convexe que Jes precedents. Ouverture alIoDg£e, arrondie en

avail t, acuminee en arriere, a bords simples et tranchants; columelle tres faiblement

tordue.

Rapports et differences. Cette espeee, qui n'est peut-6tre qu'une varied de Ltmnaa

langiscata, se distingue de celui-ci par une forme plus trapue et des tours plus bombes;

le dernier tour est, en outre, proportionnellement plus puissant : cbez LimncBa longiscata

il n'atteint pas la moitie de la hauteur totale.

Etages. Parisien superieur et Tongrien? dans le Jura.

Locautes. Ralligstocke pres Thoune (Musees de Lausanne et de Zurich), 4 ex.; lac

Ter, vallee de Joux (Musee de Lausanne), 4 ex.

Explication des figures.

PI. VII, fig. 2. Zdmruea elongata, M. de Serres, du lac Ter, musee de Lausanne.
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Limn*;a acuminata, Brongniart.

(PI. VII, fig. 3.)

SYNONYMIE.

1810. Limnea acuminata, Al. Brongniart, Annales du Museum, XV, p. 373, pi. XXII, fig. 11.

1824-36. Lymnaa id. Deshayes, Coquilles fossiles, II, p. 95, pi. XI, fig. 10, 11.

1860-70. Limncta id. Id., Animaux sans vertebres, H, p. 723.

1875- Limneus acumitiatus, Sandberger, Yorwelt, p. 271, pi. XV, fig. 19.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille *
..., 15 mill.

Hauteur propartiQBnelle du dernier tour 0,53

Largeur > » » > „_ .„.._ _ 0,42

Angle apicial 47°

« Coquille ovaie, a£umin6e, mucronee ausommet. Tours au nombre de sept, peu con-

vexes, separes par des sutures peu profondes, ornes de stries d'accroissement faibles et

inegales; le dernier tour, plus bomb6 pres de la suture, s'attenue lentement en avant; il

atteint pres des 7 a
&& la hauteur totale. Ouverlure presque verticale, ovale, 16gereraent

anguleuse en arriere, arrondie en avant; la paroi aperturale est reeouverte d'une lamelle

peu prononcee; eolumelle large, deprimee, sillonnee en son milieu, a peine tordue. »

(D'apres Sandberger.)

Rapports et differences. La preponderance marquee du dernier tour par rapport au

reste de la spire distingue aisement cette espece de ses congeneres eocenes; son angle

ouvert la difference du Limnwa elongate, avec lequel elle a ete souvent confondue.

Etages. Parisien superieur et Tougrien? dans le Jura.

Logautes. Ralligstoeke pres Thoune (Musee de Zurich), 2 ex.; entr6e de la Grand'-

vire (Dent de Morcles) (Musee de Lausanne), i ex. douteux; lac Ter, vallee de Joux

(Musee de Lausanne), 4 ex.

Explication des figures.

PL VIE, fig. 3. Limiuea acuminata, Brongn., du lac Ter, musee de Lausanne.

Mj£M. SOC. }*JLL. SUISSE, T. xvm. 14
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LiMNiEA Briarensis, Deshayes.

(PI VII, fig. 4

J

SVNONYHIE.

186070. Limruea Briarensis, Deshayes, Animaux sans vertebres, II, p. 713, pi. XLV, fig. 11-14.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille (d'apres Deshayes) 20 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (14 milL) - 0,70

Angle apicial ~ ..-.,_..... . - 74°

Coquille ovale-acuminee, renflee, sommet mucrone. Tours au nombre de six, con-

vexes ; sutures lineaires et profondes ; dernier tour tres ample, atteignant les
7

/ i
de la

hauteur totale, renfle, dilate, Ouverture ample, anguleuse en arriere, arrondie en avant,

presque perpendiculaire a l'axe. Columelle tordue, pli oblique, fort, 6pais, bien accuse.

Bonis simples.

Rapports et differences. Je ne connais de cette espece qu'un fragment D'apr&s la

figure de Deshayes, Limnma briarensis differerait completement du type conique-allonge

des Limuees Eocenes, et se rapprocherait beaucoup plus du type miocene des Limnma

pachygaster et dilatato, auquel L. pyramidatts parait faire deja transition. Le Limncea

briarensis est, du reste, tangrien, soit oligocene inferieur; rien d'etonnant alors qu'il rap-

pelle des formes miocenes.

Etage. Ligurien superieur (Mayer : Ligurien 116).

Logaute. Therwil pr6s Bale (Musee de Zurich), 1 ex.

Explication des figures.

PI. VII, fig. 4, Limncea Briurensis, Desh., d'apres Deshayes.
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Limnj2A fabula, Brongniart

1810.
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LiMNiEA Bertschingeki, Maillard, 1891.

(PI VII, fig. 5.)

SYNONYMIE.

Limneux d dilatatus, in Mus. LausaunensL

BIMENSIONS APPROXIMATIVE*.

Hauteur totale de la eoquille : - 55 mill.

Hauteur proportioiiiielle du dernier tour (45 mill.) _.._ 0,82

Testa magna, perampla, ovato-acuminata. Spira hand valde prominens. Anfractus nvmero

ignoto, suturis linearibus profundisgue separati, slriis increment* Iransoersalibus, tenuibm, ince-

qualibus ornati; ultimus amplus, ad suturas angulatus,
4

/3
totius altitudinis percequat. Aper-

tura ampla, ovata, antice rotundata, postice acuminata, columella paullo cantorta, depressa,

plica columellari crassa, prominentia

Coquille de grande taille, ample, ovale-aeuminee, a spire peu saillante. Tours en

nombre inconnu, a sutures lineaires et profondes, et portant des stries transversales fines

at inegales; le dernier tour est tres ample, anguleux a la suture, et atteint plus des */* de

la hauteur totale. Ouverture grande, ovale, arrondie en avant, largement acuminee en

arriere; columelle peu tordue, deprim6e; pli columellaire epais, solide, pro6minent.

Rapports et differences. Je ne connais aucune espece, dans TEocenique, rappelant

celle que je viens de decrire. Le Umnwa BerUcMngeri se rapproche d'un Limtuta auricula-

ria qui serait tres allonge. La forme de Tespece est, en tous cas, d
J

un type tres peu

repandu dans TEocenique. Les caracteres tres particuliers et bien definis de ce type

m'ont engage a donner un nom a cette espece, bien que le seul echantillon que j'en aie

vu ne suffise pas a la faire connaitre entieremenU

Le Limnwa dilatata, auquel avail ete rapport6 cet individu, en differe par une ouver-

ture beaucoup moins large et un dernier tour moins comprime; il est, en outre, special

au Mioc&aique superieur.

Etage. Parisien (Bruxellieu, calcaire d'eau douee).

Locaute. Les Martinets (Dent de Morcles) (Mus6e de Lausanne), 4 ex.
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Explication des figures.

PI .VII, iig. 5. Idmntta Bertsclmigen, Maill., des Martinets, niusee de Lausanne.

LlMNiEA PACHYGASTER, Thoime.

(PL VIE, fig. 0, 7.)

8YNONYMIE,

1845. Limmm pachygaster, Thqmae, Nassauer Janrbuch, II, p. 135, p}. IV, fig. 1,

1852. Id. Beuss, Pal»ontographica, n, p. 37, pi. IV, fig. 22, non D linker nee

Koulet.

1863. Id. Sandberger, Mainzer Becken, p. 67, pi. VII, fig. 1, 1 a, 4.

1860-70. Umnata dilatata, Deshayes, Animaux sans vertebres, II, p. 704, pi. XLTV, fig. 3, 4; non

Noulet.

1875. Limneus padiygaxter, Sandberger, Vdrwelt, p. 494, pi. XXV, fig. 13-13 a.

Id. Bcettger, Nene Conehylien des Mainzer Beckens, p. 45, pL IX (separ.

p. 11, pi. II).

1880. Limtuea pachygaster, Fontannes, Bassin de Crest, p. 151.

Id. de Lapparent, Cours de geologie, passim.

1886. Id. de Lapparent, Fossiles caxacter. des terrains tertiaires, pi. VIII, fig. 17.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille .,._ . 40 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour _ _ 0,75-0,80

Coqaille ovale, bombee, a spire courte, acumin6e, et a fente ombilicale. Tours au

nombre de six, pas tr6s bombes, s6pares par des sutures simples et Strokes; le dernier,

plus ample, rfigulierement arroadi, attaint des
d

/ 4
&ux 7 3

de la hauteur totale; stries

larges, en rubans, croisant de faibles costules longitudinales, aplaties. Quverture oblique,

large, ovale, acuminee en arriere; columelle tordue, fendue, bord columellaire r6flechi.

Rapports et differences. Plus trapu que Limnwa subovala, il differe, par le meme

earactere et par la fente de la columelle, de Limnma dilatata; il a, du reste, 6te tres sou-

vent confondu avec ce dernier, ce qui n'a pas lieu de surprendre.

Etages. Aquitanien et Langbien.

Locaut^s. Commun. Je le connais des endroits suivants :
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AquiUmien : Rufi pres Schaennis (Musee de Zurich); Wolfliswyl, Hagglingen, Argovie

(Musee de Berne), Bunerach pres Laufen, dans le scbiste a lignite (Musee de Berne),

Lauenengraben au Griisisberg pres Thoune (Musee de Berne); Moutiers, Sornetan, Cor-

ban, moulin de Champoz, Glovelier, Saint-Imier, Courroax, Courtemelon (Musees de

Strasbourg, Zurich, Berne).— Gr&y, Cossonay, Chigny, Oulens, Essertines, Grandson,

Trois-Rods, Boudry, Villars-sous-Champirent, Ependes, Vuarrens, Vuarrengel, Lonay,

Saint-Sulpice, Preverenges (coll. Jac(5ar4 Musee de Lausanne), Gombaz-Saint-Martin,

canton de Fribourg (Mus6e de BerneW La Conversion, Corsy, la Daille, les Brulees,

Rochette, Paadex, bois de la Gbapelle pres Les Croisettes, dans le calcaire bitumineux

!

(Mus6e de Lausanne). — Vengeron pres Geneve (Mus6e de Berne). — Gresy sur Aix

(Savoie) (Mus6e de Chambery).

Lcmghien : Fuet (Musee de Zurich), La Chaux pres Sainte-Croix; Riant-Mont et La

Solitude pres Lausanne (Musee de Lausanne). Partout de 3 a 6 exemplaires.

Explication des figures.

PL VII, fig. 6. Limruea pachygaster, Thorn., des Croisettes, musee de Lausanne.

7. Id
, jeune, de Cossonay, meme collection.

LiMNiEA dilatata, Noulet Tton Dunker.

Type.

(PI. VU, fig. 8-11.)

SYNONYMIE.

1B48. Limwus pacftygaster, Dunker non Thomae, Palaeontographica, I, p. 160.

1854. Limruea dilatata, Noulet, Mem. coq. d'eau douce, 1" edit., p. 107.

1864. Limnaa Larteti, sansaniensit>\ Id., ibid., p. 105, 106.

1863. Lirnnem pachygaster
t
Sandberger, Mainzer Becken, p. 67, partim.

y ^
i • » -^ , , . , \ non Thomse.
Limnaa pachygaster, Noulet, loc. cit., 2"* 6dxt, p. 167 et suiv. S

1S45. Lirnnem ettipticus, Kurr, Wurttemb. Jabresbefte, II, p. 83, pi. II, fig. 5.

1875. IJmnpa dilatata, Sandberger, Vorwelt, p. 580, pi. XXVIII, fig. 24-24 a.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille _ 40 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (30 milL)
?
75
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Coquille grande, assez ipaisse, ovale-acumin<&, a spire moyenne, eonique, aigue.

Tours au nombre de six, croissant rapidement, portant des stries plates, larges, in^gales;

le dernier tour, ample, un pen anguleux a la base et legerement aplati sur les flancs, ne

depasse pas les
3

/ A
de la hauteur Male, Columella faiblement torclue, non fendue.

Rapports et differences. La difference fondamentale d'avee Limna>a pachygaster

reside dans les caracteres de la columelle, moins dans la forme generate, qui est depen-

dant plus allongee dans JJmnm dilatata. M. Sandberger a fini par classer dans cette

espece toutes les Limnees du Miocene supfrieur qu'il aYait autrefois eonfondues avec Lm-
ncea pachygaster. II est evident que Limnma dilatata est le successeur et le descendant de

L. pachygaster et qu'il remplace celte espece-ci dans TOeningien. GiU&ron dit dans ses

notes : « Der Hauptunterschied mit pachygaster liegt im Spindel: nach der ausseren Form

stimmen die meisten Stucke besser mit pachygaster » (il s'agit d'individus de Hummel et

Waldenburg, studies par M. Sandberger). Ces deux espeees ont d'ailleurs &6 souvent

confonduesTune avec Tautre; a mon avis, c'est un seul et meme type qui se transforme

legerement en passant dans TGeningien.

Etages. Helvetien et Oeningien.

Logautes. Helvetieti superieur : Dettighofen pres Schaffhouse.

Omingien : partout; je 1'ai Yue de :•'.'"

Wellhausen pres Frauenfeld; Oeningen pres Stein a/ Rhein; Hegi, Hedingen, Leuberg

pres Bulach. Haesithal, Schwammendingen, Raht pres Kaiserstuhl, Spreitenbach, TJetli-

berg, tousau canton de Zurich (Musee de Zurich),— Obersiggen (Musee de Berne); Sig-

genthal, Wurenlos, Lengnau, Schoeftland, Oberhof, ch&teau de Rued, Seon,Kalofen pres

Brugg, Wolfliswyl, tous au canton d'Argovie (Musee de Zurich). — Moosleerau et Wyni-

kon, canton de Lucerne (Musee de Zurich). — Hagenbuchli pres Wangen (MusSe de

Berne). — Corban, Tramelan, Court, Courtelary, Sornetan dans le Jura bernois (Musees

de Strasbourg et de Berne, coll. Rossel et Mathey). — Le Lode (Musees de Strasbourg,

Lausanne, Berne, Zurich, coll. Jaccard).

Explication des figures.

PL VII, fig. 8, 10. Limnma dilatata, Noulet, du Locle, coll. Eollier.

11. M. de Lengnau, musee de Zurich.

12. Id. du Locle, coll. Jaccard.



112 MOLLUSQUES TERR. ET FL. TERTIAIRES DE LA SUISSE.

Limismea dilatata varietas regularis, Maillard, 1891.

(PL VU, fig. 12, 13)

De nombreuses Limnees de rQeningien da Jura, tout eu se rapprochant beaucoup, par

leurs dimensions proportionnelles, du L. dilatata type, out eependant une forme plus

regulierement conique; le dernier lour est moius proeminent, moins saillant, reguliere-

ment convexe at non anguteux a la suture, il egale les
3

/«
de la hauteur totale.

Sajas vouloir en {aire une espeee a paiV a cause de leurs nombreuses affinites avec

L. dilatata type, et du grand nombre d'eeh&niillons qu'il est difficile de separer de cette

forme, je crois eependant qu'il e&t bon de ies distinguer en etablissant pour eux une

varlete de L. dilatata.

Etage. Oeningien II.

Locautes. Tramelan (Musees de Ztirifib*. de Strasbourg, coll. Ros&el), nombreux exem-

plaires; Le Locle (coll. Jaccard), nombreux exemplaires.

JSkjpUcaticm des figures.

PI. YII, fig. 12 a. Limnma dilatata, var. regularis, du Locle, coll. Jaccard.

12 b. Id. le meme, grossi.

13. Id. meme localite, meme collection.

Limn^ia subovata, Harlmann.

(PL VII, fig, U, 15.)

SYNOOTMEE.

1830. Limneus subaeatus, Hartmann in Zieten, Verstein. Wtirttembergs, p. 39, pi XXX, fig. 2, non

Klein.

1875. Id. Sandberger, Vorwelt, p. 453, pi. XXI, fig. 6, 6 a.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille 45 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (30 mill.) ... 0,66
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Coquille epaisse, ovale-acuminee, a spire proemineute, conique. Tours au nombre de

cinq, convexes, separes par des sutures etroites, et portant de fines stries d'accroissement;

le dernier tour egale les */
a
de la hauteur lotale, et s'attenue lentement et graduellement

en avant. Ouverture grande, acuminee en arriere, a bords tranchants. Columelle aplatie,

large, enfoncee, faiblement tordue.

Rapports et differences. La faible proportion du dernier tour, comparee au reste de

la spire, distingue le Limncea subovata du L. packygaster, avec lequel il est facile de le con-

iondre. La columelle est en outre plus large, plus aplatie, assez enfoncee, et non fendue,

Touverture est plus etroite, plus acuminee en arriere, la spire est plus aigue.

Etages. Aquitanien et Langhien.

Locautes. Aquitanien : Moutiers (Musee de Saint-Imier), 8 ex.; Recollaine et Sorne-

tan (Musee de Strasbourg), 20 ex; Saint-lmier (Musee de Zurich), 13 ex.; Undervelier

(Musee de Berne), 1 ex.; Semsales (Musee de Lausanne), 1 ex. II accompagne le

L. packygaster.

Langhien : Fuel (Musee de Zurich), 10 ex. environ.

Explication des figures.

PL YE, fig. 14. Limncea mbovata, Hart., de Bocollaine, musee de Strasbourg.

15. Id. d'Undervelier, meme collection.

LimNjEa urceolata, A. Braun.

(PL VII, fig. 16, 17.)

SYNOKYMEE.

Limneus urceolatus, A. Braun.

1860-70. Limncea urceolata, Deshayes, Animaux sans vertebres, H, p. 705, pi. XLTIT, fig. 23, 24.

» Limnaia Noueli, Deshayes, ibid., p. 705, pL XLV, fig. 1 et 2.

1863. Limneus urceolatus, Sandberger, Mainzer Becken, p. 68, pi. XX, fig. 16-16 a.

1875. Id. Sandberger, Vorwelt, p. 495 (note additionnelle a Limneus pachygaster).

DIMEKSIONS.

Hauteur totale de la coquille ._ - 10 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour 0,80

M^M. SOC. PAL. SUISSE, T. XVIII. 1&
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Coquille ovale, tres peu renfl^e, a spire peu saillante, acuminee. Tours au nombre de

cinq, a sutures marquees, les premiers presque plats; le dernier, tres allonge, peu renfle,

atteint les 7» de la hauteur totale et porte une fente ombilicale bien accusee; il est orne

de fines stries arquees, parfois fascicules, Ouverture elroite, tres acuraiB^e, a peine arron-

die en avant; bords simples et tranchants; columelle a peine tordue, faiblemeut ipaissie

et r^flechie; le dernier tour est legerement deprime vers la columelle.

Rapports et differences. La forte preponderance du dernier tour, la forme effilee de

la coquille, constituent les principaux caracteres de Tespece, qui est facile a distinguer du

Limnwa pachygaster, dout elle se montre souvent accompagnee.

Etages. Aquitanien, Langhien et Oeningien.

LocaotEs. Aquitanien ; Oulens, 4 ex., Epautaires, 1 ex. ; Langhien : La Chaux pres

Sainte-Croix, 3 ex., Riant-Mont pres Lausanne, 40-42 ex.; Oeningien : Frauenfeld!

4 ex. (tous au Musee de Lausanne).

Explication des figures,

PL VII, fig. 16. Lirwuea urctolata, Sandb., de Eianmont, musee de Lausanne.

17. Id. de Frauenfeld, m&me collection.

LlMNJSA GIRONDICA, Noulet.

(PL VIZ, fig. 18, 19.)

8YNONYMIE.

Limnaa girancUca, Noulet, Mem. coq. d'eau douce, 2mo edit., p. 171.

1875. Limneus (flrmidicus, Sandberger, Vorwelt, p. 478, pi. XXV, fig. 15-15 a (par erreur : L. fragUis

in tabula).

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille 25 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (15 mill.) 0,60

Largeur > > » » (10 mill.) . 0,40

Coquille ovale-acuminee, effilee, a spire tres saillante, aigue, a sommet mamillaire.

Tours au nombre de 6-6 1

/„ d'abord assez convexes, puis s'aplatissant graduellement, et

portant des stries larges, inegales; le dernier tour atteint les
a

/ &
de la hauteur totale, il est
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nn peu plus bombe que 1'avant-dernier. Ouverture longue, Ires acuminee en arriere,

etroite, arrondie en avant, a bords simples; bord columellaire presque droit, peutordu,

r6fl6chi.

Rapports et differences. Par sa forme effilee, le peu de hauteur du dernier tour, le

fort allongement de la spire, Limnata girondiea se distingue facilement du Limnwapachy-

gaster; il est plus effile encore que Umnma subovata, et la spire est encore plus saillante.

Etage. Aquitanien.

LogautEs. Bunerach pres Laufen (Musee de Berne, 2 ex.; Ch&tillon, ravin de la Suze

pres Saint-Imier (coll. Rollier), 1 ex.; Saint-Imier (Musee de Zurich), 14 ex.

Explication des figures.

PL VII, fig. 18. Limtuea yirandica, Noulet, de Saint-Imier, coll. Rollier.

19- Id. id., mus6e de Zurich.

LlMN^EA ARMANIACENSIS, Noillet.

(PI. VII, fig. 20.)

sraoimoE.

Limneus arnianiacensis, Noulet, Coq. d'eau douce du S.-O., 2me edit., p. 172.

1875. Liwneus? arnmniaceiim, Sandberger, Vorwelt, p. 581, pi. XXVIII, fig. 25.

DIMEK8IONS.

Hauteur totale de la coquille _ _ _ 21 mill.

Diametre proportioniiel du dernier tour .. 0,47

Hauteur proportionnelle » > » _ _ 0,62

Coquille a spire aigue, ou plus ou moins ovale. Sommet mamillaire ; face supereure

(bads) portant une fente ombilicale. Tours au nombre de 5
1

/ 8
a 6, presque plans ou peu

con vexes, croissant regulierement, mais lentement, ornes de stries d'accroissement fines,

regulieres, mais inegales. Dernier tour assez ample, non cependant disproportion^, ni

plus convexe que les autres, depassant un peu la moitie de la hauteur totale. Ouverture

droite, arrondie ant6rieurement, aigue en arriere. Bord columellaire tordu, legerement

epaissi, inflechi sur la fente ombilicale. Labre mince, inconnu quant au reste.
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Rapports et differences. Cette jolie espeee se disiingw faoilemeDt de toutes les autres,

a ce qu'il me semble, par sa forme ovaie*aliongee sans etre turriculee, sod aiagle spiral

constant et non variable selon Ytye, et par ses proportions. Je crois ne pas in'£tre

tronjpe en rapportant nos echantillogs a fespece de Noulet, que je ne connais que par la

figure qu'en donne M. Sandberger. Lmma dilatata var. regulam offre avec la notre

quelqqe analogie, mais le dernier tour est plus ample, plus convexe.

Etage. Oeningien (Messinien).

Locautes. Sorvilier, Jura bemois (coll, Rollier). Tramelan ? id. (coll. Rossel et

Mathey).

Explication des figures.

PL VII, fig. 20. Limmea arnianiace/csis, Noulet, de Sorvilier, coll. Rollier.

LimnjEa subpaldstris, Thomas

(Fl. V2I,fi9. 21.)

SYNONYMEE.

1845. Limneus s-ubpalustris, Thomae, Nassauer Jabrb.; H, p. 156, pi. IV, fig. 9.

1852. Limneus acutus, Reuss in PalaeontograpMea, vol. n, p. 35, pi. IY, fig. 3.

1863. Limneus svbpaZiistris, Sandberger, Mainzer Becken, p. 68, pi. VII, fig. 2-2 b.

1875. Id. Sandberger, Vorwelt, p. 495, pi. XXV, fig. 14-14 a (exemplaire ecrase).

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille (d'ap. fig. Thomae) _._ 32 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (24 mill.) 0,56

> > de Pouverture (16 mill.) 0,50

« Coquille ovale-acuminee, imperforee. Spire courte, rapidement acuminee. Tours

eonvexes, au nombre de 5-6, le dernier plus bombe, allonge et atteignant au moins les

7 a
de la spire; sutures profondes; stries d'accroissement larges, aplaties, parfois fascicu-

lees. Ouverture ovale, acuminee en arriere, egalant a peu pres la 7, de la hauteur totale;

bords simples, le columellaire replie et tordu. » (En partie d'apres Thomae.)

Rapports et differences. Certains individus du Limmea dilatata, qui onl une spire

trte finement acuminee, ressemblent beaucoup a ce Limwct mbpalustris, et m'ont fait
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loogtemps hesiter; mais L dilatato a une spire beaucoup plus courte (?= 0>#5), te der-

nier tour porte, en oatre, toujours un angle arrondi, au lieu d'fitre r6gulierement bombe.

L'allongement et la prompte attenuation de la spire sont les caracteres distinctifs de

Lmnma subpalustris.

Etages. Helvetien et Gjgningien.

Locautes. Helvtiien : Dettigbofen pres Eglisau (Musee de Zurich), empreintes.

Oemnffien : Frauenfeld (Musee de Lausanne), 1 ex.

Explication des figures.

PI. VII, fig. 21. Limruea subpaliistris, Thomas, de Frauenfeld, mus^e de Lausanne.

Limn^ea (Limnophysa) socialis, Schubler.

(PL Vlt, fig, 22-&J

SYNONYMEE.

1830. Limneus socialis, Schiibler in Zieten, Verstein. Wurttemb., p. 40, pL XXX, fig. 4.

1830. Limneus striatus, Zieten, ibid., p. 40, pi. XXX, fig. 5.

1845. Limneus socialis, Klein, Wurttemb. Jahresh., II, p. 85, pi. II, fig. 8-10.

1875. Id. Sandberger, Vorwelt, p. 648, pi. XXVIII, fig. 6-6 a = var. intermedia;

6 fc-6 c = var. elongata

;

6 dS e= var. striata.

Varietas intermedia.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coguille „ 25 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (17 milL) ...._ 0,68

Coquille ovale~allong6e, a sommet arrondi, a spire convexe. Tours au nombre de 4 7*>

convexes, le premier saillant, le dernier plus bombe, separ^s par des sutures profondes,

et orafe de stries d'accroissement assez marquees, inegales et parfois fasciculees; le dernier

tour egale un peu plus des
a

/ 3
de la hauteur totale. Ouverture proeminente, a bord sim-

ple ou, chez des individus tres adultes, epais&i de quatre ou cinq plis irreguliers, le bord

columellaire reflechi, la coluxnelle peu tordue.
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Rapports et differences. Limn&a soeiaUs a et6 divise par Sandberger en trois varie-

tes : intermedia, qui est la n6tre; elongate, plus acuminee; striata, plus large et a grande

ouverture, analogue au L. auricularia vivant.

La vari6te intermedia, qui, dans certaines collections, a ete confondue avec L. dilalata,

differe de celle-ci par une forme plus ovalaire, une spire plus
v
convexe, arrondie et non

pointue-, en outre, quand on peut s*en assurer, parTabsence d'un pli columellaire.

La variety striata se rapprocherait de £. bullala, d6crite ci-dessous, mais elle est plus

allongde, le dernier tour moins globuleux.

Etage. Oeuingien (Messinien I et II).

Locautes. Oeningen (Musee de Zurich), dans le calcaire en plaquettes, tres nombreux

;

Berligen, 1 ex.; Schwammendingen, 3 ex. (m&ne collection); Undervelier, Vermes et

Corban (Musee de Strasbourg), un peu douteux, rare.

Varietas subpereger, Maillard.

SYNONYMDB.

1875. Livrnem sodatis var. tkmgata, Sandberger, loc. cit., pi. XXVIII, fig. 6 6-6 c.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille _... 12 mill.

Hauteur proportionneUe du dernier tour (9 milL) 0,73

Hauteur » de Pouverture (7 milL) 0,58

Largeur » du dernier tour (5 mill.) .......... - 0,41

Coquille ovale-allongee, acuminee, a spire assez elev6e, convexe. Tours au nombre de

5 7,-6, convexes; sutures profondes et lineaires; le dernier tour atteignant les 7* de la

hauteur totale, un peu aplati sur les flancs, progressivement acumin6 en avant; stries

transversales fines, inegales, crois6es par d'autres stries longitudinales plus fines encore.

Ouverture petite, verticale, d^passant pen la moitie de la hauteur totale, acuminee en

arriere, arrondie en avant; bord columellaire nettement tordu; bords tranchants, simples.

Rapports et differences. Cette variete n'est qu'une forme allong6e du Limnoea soda-

lis-intermedia; elle a quelque ressemblance avec le L'mrum pereger vivant, dont je Tai rap-

prochee, voulant 6viter la confusion que faisait naitre le nom d'elongata. 11 y a, en effet,
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deja un Limwea elongate* Draparnaud, vivant, et un Lmncea ebtqata, Marcel de Serres,

du Parisien (v, ci-dessus); je nai pu savoir lequel de ces noms avail la priorite; il est

done parfaitement inutile d'avoir encore une varied elongata du mfime genre.

Etage. Oeningien.

Localite. Le Locle (coll. Jaccard), 2-3 ex.

Explication des figures pour les deux varietes.

PL VII, fig. 22. Limnaa socialis, Schubler, var. intermedia, d'Oeningen, rausee de Zurich.

23. Id. id., d'apres Sandberger.

24. Id. var. subpereger, du Locle, coll. Jaceard.

Limn^a minor, Thomae.

(PI VII, fig. 25-26.)

SYNONYMIE.

1845. LimncBus minor, Thomae, Nassauer Jahrb., II, p. 157.

Limnaus parvtdus, Braun, Walchner Geognosie, 2me edit., p. 1134.

1863. Limnaa minor, Sandberger, Mainzer Becken, p. 70, pi. VII, fig. 6-6 b.

himnaus mmutissimus, Greppin, Tertiaire du Jura, p. 69, pi. HI, fig. 8.

Limncevs minor, Greppin, Mater, carte geologique Suisse, vol. VIII, p. 188.

1875. Limneus minor, Sandberger, Vorwelt, passim.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille 9 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (6 mill.) __ 0,66

Largeur » > » » (4,5) 0,50

Coquille petite, ovale-acuminee, a spire courte, conique ; fente ombilicale prononcee.

Tours au nombre de 3
4

/,, tres pea convexes, le dernier un pea plus ample, egalant les V,

de la hauteur totale; le premier lisse, les suivants portant de fines stries transversales

obliques. Ouverture ovale-acuminee, assez etroite; bord columellaire epaissi, calleux,

tordu
; peristome continu.

Rapports et differences. Ce limma est le plus petit de ceux du tertiaire Suisse; sa

taille le distingue done deja. II differe des jeunes d'autres especes par les caracteres du



120 MOLLUSQDES TERR. ET FL. TEKT1AIKES DE LA SUISSE.

bord eolumellaire et rampleur, la convexite plus forte du dernier tour, signe distinctif de

Tlge adulte. Dans quelques individus la spire est un peu plus longue, raais d'une quantite

presque inappreciable.

Greppin r6unit en fin de compte son L, mmutissinws de l'Oeningien au jL. minor de

TAquitanien. Je ne vois, en effet, aucune difference entre ces deux especes. Limnwa mmu-

tissima ressemble mfirae plus a Tespece de Tbomae que les Limnwa minor de la collection

Greppin.

Etagks. Aquitanien et Oeningien.

Locautes. Aquitanien : Courroux, bords de la Birse, Glovelier (Musee de Strasbourg),

6 ex,

Oeningien : Le Locle, Tranaelan (Musees de Strasbourg, Lausanne, Zurich, coll. Rossel,

Mathey), tres commune a Tramelan; Berligen (Musee de Zurich), 3 ex.

Explication des figures.

PL VII, fig. 25. Limn&a minor, Thomas, de Tramelan, musSe de Zurich.

26. 23, id,, id.

Limnwa subbdllata, Sandberger non subulatus, Dunker.

(PI VJ1} fig. 27.)

8YNONYMIE.

1863. Limneus imllatus, Sandberger, Mainzer Becken, p. 66, pi. VII, fig. 5, 5 a, non Klein.

1875. Limneus subbuMatus, Sandberger, Vorwelt, #, 496 (note additionnelle k L. subpalustris).

Id. Bcettger, Fauna der Corbicula-Schichten im Mainzer Becken, p. 205,

pi. XXIX, fig/ 1% XL

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille _ _ 13 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (10 mill.) 0,77

Coquilte transverse, ombiliquee, a spire acuminSe, moyenne comme Elevation. Tours

au nombre de 4 7«-5, bombes, munis de stries fines, in6gales, souvent crois6es par des

rides; ce croiseinent determine des champs rectangulaires, aplatis; te dernier tour est tres

ample, trte convexe, tres transverse; il aiteint plus des
8

/ 4
de la hauteur totale, abstrac-
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tion faite de l'evasement de Touverture. Guverture angaleuse en arriere, tres £largie, mais

non reflechie en avant; bord columellaire accol$ en arriere, libre au dela de Tombilic;

ombilic etroit et profond.

Rapports et differences. limncea subbullataz une spire plus saillante, plus allongee

que L. bullata, tout en conservant une forme nettement transverse qui le distingue de

L. socialis var. striata et var. intermedia, Sandberger et Bottger l'ont compare au Limnaa

auricularia vivant, en constatant i'allongement de la spire et le moindre evaseraent de

Touverture.

Etages. Aquitanien et Langhien.

Locautes. Aquitanien: Waldenburg (Musee de Zurich); — Val de Moutiers (Musee

deSaint-Imier); Recollaine (coll. Greppin); — Boudry (coll. Jaccard); Belmont et Flo-

raire pres Yverdon (Musee de Lausanne, coll. Schardt); Gresy-Epautaires, Vuarrengei,

Oulens, Cossonay, Lonay (Musee de Lausanne); — Rochette, Paudex, Lutry : Puits Br6-

laz, Conversion, les Brulees, Belmont; Rivaz (Musee de Lausanne), tres nombreux dans

cette derniere region. — Bois de la Chapelle aux Groisettes (Musee de Lausanne). —
Vengeron pres Geneve (Musee de Berne).

Langhien : Riant-Mont pres Lausanne (Musee de Lausanne).

Explication des figures.

PL VH, fig. 27. Limnaa subbvMata, Sandb., des Croisettes, musee de Lausanne.

Limnaa Castro-Gaixensis, Mayer.

(PI FIT, fig. 28J

8YNONTMIE.

Immukw Castro-Gdllensis^ Mayer, in Coll. Polytechnieum.

M. Mayer a reuni sous ce nom quatre fragments d'une Limnee qui parait tres voisine

du L. subbuUata, si m6me elie n'en est pas une simple variete. Gomme caractere a noter,

le test, bien conserve,, presente des stries transversales tres fines et fortes, bien accusees;

ces stries sont croisees par des rides courtes, inegales, sinueuses et irregujieres, visibles

surtout sur la face anterieure; les rides ,se rapprocbent et se resserrent dans la region

voisine du peristome.

UiM. SOO. PAL. 8U1SS£, T. XVI II. 16
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Etagjs, Aqnitanisn superieur.

hQCAWit. Rufi pres Scbaenois (Musee de Zurich), 4 ex.

Explication den figures.

PL VII, "fig. 28. Lwmcsa Castro-Gallens-is, Mayer, le plus gros fragment, de Run, musee de Zurich

LiMNiEA bullata, Klein.

(TL VII, fig. 29 .)

SYNONYMIE.

Limneus bullatus, Klein, Wurttemb. Jahreshefte.

1875. Id. Sandberger, Vorwelt, p. 581 (note additionnelle a L. dilatatus).

Id. Mayer, in Coll. Polytechnicum.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille - _ 16 mill.

Hauteur proportkmnelle du dernier tour (15 mill.
J

- 0,94

Testa transversa, perforata; spira acuta, brevissima. Anfractus 4 vel5convexi9 stUuris tenia-

bus profundisqtie disjuncti; ultimus peramphs, elatus, antice ad UmbiUcum depressus,
9

/10
totius

altitudinis percequat; stria obsolete. Apertura ampla, postice angulata, antice rotundata, hand

evasa; marginibus acatis, cohimellari postice reflexo, appresso, antice libero, nan contorto.

Coquille transverse, large, ombiliquee, a spire aigue et tres courte, peu saillante. Tours

au nombre de quatre ou cinq, convexes, a sutures profondes et lineaires; le dernier, tres

ample, elargi, legerement deprime anterieurement, atteint plus des 7io de la hauteur

totale; stries fines, inegales, peu visibles. Ouverture graade, large, anguieuse a la partie

posterieure, arrondie mais non evasee en avant; bords tranchants, le columellaire accole

en arriere contre la spire, libra en avant a partir de rombilic, non contoura^.

Rapports et differences. Ce Limtuea, qui appartient au groupe du L. auricularia,

oflre quelque resseiafaiance avac la vanete striata du Umnwa socialis (Sandberger, Vorwelt,

pi. XXVIIi, fig. 64); ceHe-ci est allongee et non transverse, et le dernier tour est, €n

outre,, legerement angnleux au profil, non reguliferement arrondi.

Etage. Oeningien.
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Locautes. Etedingen, Schwammendingen (Musee de Zurich), 2 et 5 ex.; Kalofen pres

Bragg (Musee de Zurich), 5 ex.; Tramelan (Musees de Strasbourg et de Zurich, coll.

Rossel). nombreux exemplaires; Le Locle (coll. Jaccard), 3 ex.; Haegglingen (Mus6e de

Berne).

Sandberger cite en outre : Mundingen et Waldenburg pres Bale; Gillieron (notes

manuscr.) : a une lieue de Hummel, et Oeningen (Musee de Bile?).

Explication des figures.

PI. VII, fig. 29. Lhwum bullata, Klein, de Tramelan, mus6e de Strasbourg.

Limn^ea turrita, Klein.

SYNONYMEE.

1853. Llmneus turritus, Klein, Wurttemb. Jahresh., IX, p. 220, pi. V, fig. 17.

Liinnata Lauriltardia-na, Noulet, Mem. coq. d'eau douce, 2ma edit., p. 173.

1875. Limneus turritus, Sandberger, Vorwelt, p. 581, pi. XXVIII, fig. 26-26 b.

1875. Limneus Laur'dlardlanus, Id., ibid., pi. XXVIII, fig. 27-27 b.

DIMENSIONS.

Hauteur totale de la coquille (d'apres Sandberger) 7 mill.

Hauteur proportionnelle du dernier tour (3,5) _ _ 0,60

Le Utnnwa turrita ressemble, pour la forme generale et la taille, au Limncea minor, mais

la spire est beaucoup plus allongee, turriculee, d'ou le nom. Sandberger le cite d'Andel-

fingen, canton de Zurich; je n'ai pas revu Techantillon.
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